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Comme on peut s'en rendre compte par la photo ci-dessus, le vent a fait des siennes, la nuit dernière, Les
connaisseurs affirment que le vent a soufflé à une vitesse de 60 milles à l'heure, dans certaines régions, au
cours de la puit, ce qui n'a pas manqué d'ajouter de nouveaux dégâts à ceux que les inondations ont déja
accumulés dans toutes les régions de la province. Cette photo a été prise à l'angle des rues Sherbrooke

et Fullum, ce matin, avant l’arrivée des électriciens.

  

Lepire désastre dansles
annales del'aviation
civile des Etats-Unis

(Par la Presse Canadienne)

L'aviation a connu, hier, une des plus désastreuses
journées de son histoire. Cinq tragédies de l’air, survenues
aux quatre coins du monde, ont provoqué la destruction
de six appareils, causé 95 pertes de vie et fait 18 blessés.
De plus, 25 personnes manquent encore à l'appel.

39 personnes ont perdu la vie et 9 ont été blessées
lorsqu'un appareil DC-4 de l'“United Airlines” s'est écrasé
juste après avoir pris son vol de l'aéroport La Guardia. Ce
désastre est le pire dansles annales de l'aviation civile aux
Etats-Unis. ‘

Au Japon, un quadrimoteur C-54 de l’armée américaine a frappé
une montagne près de Tokio, an cours d'une envolée de la Corée au
Japon. Le quartier général de l'Armée déclare que les 33 voyageurs et
les 8 membres de l'équipage sont considérés comme morts.

Un bimoteur, transportant 25 personnes, en route de Reykjavik à
Akureyri, en Islande, manque à l'appel. À Tillburg, dans le sud de la
Hollande, deux appareils de l'armée hollandaise se sont télescopés.
Résultats: 12 morts. En Alaska, la chute d'un B-29 a causé trois mosts
et fait neuf blessés. ,

NEW-YORK, 30 (P.A.)—Trente-hult personnes ont perdu Ia vie,hier soir, lorsqu'un appareil DC-4 de I'United Airlines, qui transportait48 occupants, s’est écrasé juste après avoir prie son vol de l'aéroportLa Guardia et un autre passager, qui se rendait à Cleveltnd pour con-voler en justes noces, est mort ce matin.

Ce désastre est le pire dans les annales de l'aviation civile aux

(sulte à la page 16)

  

=



 

-
—

2
-

 

LA PATKIE, VENDREDI 30 MAI 1947
 

Réception annuelle des journalistes
 

Le sénateur Lacasse, hôte
d'honneur du club Richelieu

Pour la seconde annéeConsécutive, le club Richelieu-
Montréal, qui groupe toute une phalange de Canadiens
français qui se sontdistingués dans leur profession ou dans
le monde des affaires, a reçu à déjeunerles journalistes de
Montréal.

le sénateur

champion’ reconnu des droits des

Franco-Ontariens et au surplus
journaliste lui-même, puisqu'il est
le propriétaire et le rédacteur de
“La Feuille d'Érable”, hebdomn-
daire de Técumseh, Ontario; était
le conférencier Invité, Après avoir
évoqué les deux gran figures
de Thomas Chapats èt dé Raoul
Dandurand, ses deux collègues du
Sénat canadien, le Dr Lacasse, car
il est médecin de sa profession, li-
vra & son auditoire quelques ré-
fivxiona à bâtons rompus sur lv
journalisme et les journaux.

TRAVAIL FORCE
“le journaliste, dit-il, travaille

toujours sous pression et bien peu

de gens @& doutent en lisant un
éditorial blen fait des efforts qu’il
n coûtés, des lectures et des mé-
ditutions qu'il a nécessitées. - Sou-
vent, l'ouvrier de la plume croit,

en mettant le point final à son ar-
ticle, avoir par le fait même réglé
un probleme politique, social ,ou
économique. Hélas, tel n'est pas
souvent le cas, car les meilleurs ar-
tivles sont le plus souvent les mQins
Ins”

Le conférencier n tenu ensuite
à faire la distinction entre los jour-
naux idéalistes et les jo :rnaux d'af-
faires. I! ne croit pas en l'excellen-
ca de l'une on l’autre formule, mais
plutôt à un compromis entre les
deux.

DANGER

Dans un autre ordre d'idées, Je
sénateur Luvasse signale que c'estmeETES
some

Conférencier
——_—_0

 

M. LEONARD ROY, secrétalre ad-
joint de la Chambre de Commerce
de Montréal, conférencier de Ia
Solrée-Clôture de la Semaine Na-
flonale de lu Famille Ouvrière or-
ranisée du 25 au 2! mai par la
LOC, Le public est invité à cette
soirée qui se tiendra en la Salle
Saint-Stantsias, samedi le 31 mal.

PRONOSTICS
Le centre

d'une forts
templ'e set

 

 

   

   

 

  

avancé raprle-

ment vers Je
nord-est, hie
soir, en prov

nance dn acl
Huron. Des

courants dai

frais unt fait

leur appui
tion au sud de
ce centre de tempête et a atleint
in vallée du Bus St-Laurent. A
Montréal, le vent a soufflé à 60
miles à l'heure,

Régions de Montréal de I'Ou-
tnouais, des Laurentides, de Qué-
dre et des Cantons de l'Est: Beau
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un danger pour unc ville de forte
population de n'avoir qu'un seul |-
journal. “Cela peut mener, dit-H,
non seulement à la dictature in-
lectuelle, mais à une véritable ty-
rannie”, Et le conférencier d'a-

jouter que Montréal est partieylid-
rement privilégiée d’avoir huit
journaux quotidiens qui peuvent
faire entendre autant de sons de

cloches,
M. Roger Champoux, de la "Pres-

se”, avait présenté le conférenaler.
Ce fut M. Gérard Filion, directeur
du “Devoir”, qui le remercia. Le
déjeuner était sous la, présidence
de M. J.-C. Aubry, président du
club Richeliey-Montréal et admi-
nistrateur de la maison Messier.

Assemblée de la
Presse Canadienne
La division de la province de Qué-

bec de la Presse Canadienne a te
nu, hier, à. Québec, son assemblée
générale annuelle. Le réunion dé-
buta par un échange de points de
vue et se termina par un déjeuner
au Château Frontenue.
Une intéressante discussion se

déroula sur une plus grande ct plug
complète diffusion des nouvelles
canadiennes, tout particulièrement

sur les événements qui se produi-
sent dand les centres éloignés de
la province qui ne sont pas repré-
sentés par un quotidien.
Plusieurs membres y allèrent de

leurs, suggestions pour l'améliora-
tion du service de cette coopérative
de nouvelles. L'assemblée était sous
la présidence de M. F. I. Ker, du
“Hamilton Spectator”, président de
la Presse Canadienne,
Une vingtaine de journalistes de

l& province, représentants des di-
vers quotidiens, assistèrent à la
réunion, L'hon, Jacob Nicol, sèna-

teur et conseiller légisiatif. présida
le diner, nuquel se trouvait le lieu-
tenant-colonel Henri Gagnon, pré-
sident ct directeur-général du “So-
leil”,
Au nombre des invités, on re-

marquait: MM, A. F. Mercier, de

lEvénement-Journal”: John Bas-
set, jr, du “Sherbrooke Record”;
Raland Gagné, de “La Voix de
l'Est”; Emile Jean et Raymond
Dubé, du Nouvelliste“; Hervé Ma-
jor, Arthur Langlois et Maurice

Dagenais, de “La Presse”.

MM. Eustache Loetellier de St-Just
et Fernand Ouellette, de "La Pa-
trie”; Guy Lemay, du “Devoir”;
W. B. Witherspoon, du “Montréal

Star”; Robert C. Hanson, T. H.
Harris et Richard Daignault, du
“Herald”; H. J. Larkin et G. J.
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La PATRIE
Quelques-uns des journalistes de la “Patrie” qui ont assisté au déjeuricr hebdomadaire du club Richelieu-
Montréal donné en leur honneur, De gauche à droite, autour de la table, MM. Henri BEAUCHAMP, de
in “Presse”; M. Rosaire CARBONNEAU, de la “Patrie”; M. 0.-L. BOURQUE, gérant de la “Patrie”;
Mile Odette SAINTONGE, M. Jacques TREPANIER, M. Jacques SENECAL, M. Maurice HUOT, tous de

Ia “Patrie”, et M. Lucien CHAMPEAU, de la “Presse”.
 

FEMME BÂILLONNÉE
AVEC UNE CHEMISE

Enlevée en pleine rue
 

David Kennaway, un jeune homme impliqué dans
cette sordide affaire de viol dont furent victimes deux jeu-
nes femmes de la métropole enlevées en pleine rue puis
conduites dans un garage de la rue Sherbrooke où elles
furent brutalisées de la plus outrageuse façon, s’est fait
le témoin de la Couronne à l’enquête judiciaire que subis-
saient hier après-midi quatre autres jeunes gens devant le
juge Oscar Gagnon.

CHEMISE ACCUSATRICE

Les inculpés, coffrés aux cellules,
sont Thomas Holmes, 1126 ouest
Sherbrooke; son frère, Frank; John
Quail, 163, 3e avenue, Verdun, et
William Reich, 2038 rue Paris. Ken-
naway, un jeune homme de 25 ana.

demanda tout d'abord la protection
de la Cour, ce qui lui fut accordé,

avant de rendre un témoignage ac-
cablant contre ses présumés com-
plices. Il identifia même sa che-

mise dont il déchira une partie
pour bâillonner une jeune femme
de la Pointe-St-Charles, l'une des
plaignantes, C’est d'ailleurs par ce
lambeau de chemise qu'on retraça

*

 

 

Gautier, du “Droit”, et J Frank

Willams, de 1'“Ottawa Journal”,

MM. Douglas Amaron, du bureau
montréalais de la “Presse Cana-
dienne”; Alan Randal, surintendant
québecois; Charles Bruce, surin-
tomdant général; C. A. Day, tréso-
rier. et Gilles Purcell, gérant géné-
ral, ces 3 derniers de Toronto; MM.

Jean Marchand, du Pacifique Qa-
nadien; B. Brouillette, du CII. et
Philippe Hurteau, du “Bell Tele-  

  

Kennaway. On retrouva le Jende-

main l'autre partie de ce vêtement

à son domicile. Leur victime fut
enlevée en face du nouveau Palais
de Justice, rue Notre-Dame, le soir
du 14 mai dernier, Kennaway, que

défend Me Marcel Gaboury, C.R.…
subira sa propre enquête judiciaire
le, 5 juin prochuin.

CRIS ET PLAINTES
L'agent de radio - patrouilles

James Croghan a rendu de son
côté un témoignage impression-
nant. Il raconta que dans la
veillée du 14 mai, il suivit une

automobile qui semblait pres-
sée à disparaitre. Elle s'arrêta
dans une ruelle, à l'arrière du
garage sis à 1126 ouest Sher-
brooke. Trois hommes, se
voyant traqués s’enfuirent à la
course. Le témoin et son com-
pagnon, le constable R. Brault,
entendant des plaintes dans
l’auto, y trouvèrent une jeune
femme qui se débattait aux cô-
tés de celui qu’elle identifia po-
sitivement comme étant Quail.
T1 tenait la jeune femme sous
un veston gris. La victime était  

 

hagards, les cheveux défaits et
la figure couverte de sang,

BATTUE ET ETRANGLEE

La plaignante, qui avant-hier re-
cevait des menaces de mort par té-

léphone si elle osalt témoigner de
nouveau contre les inculpés, n'en

fit pas moins des dépoaitions ac a=
blantes contre les individus a la
barre., Elle parla du bâillon que

Quail lui enfouit dans la bouche
pour l'empécher de crier apres
qu’elle eut reçu plusieurs coups de

poing, puis des trois doigts que
son assaiîllant lui enfonça dans la
bouche. On lui cacha ensuite la
tête sous un veston pendant qu'on

la conduisait vers le garage. Quand

l'agent Croghan la délivra, elle se
mit sous sa protection. Le jeune
femme n’est âgée que de 23 ans.

| Elle idenlifia positivement à deux
reprises Quail comme étant celui
qui la baillonna et la frappa 8 la
figure,

AUX ASSISES

le juge Oscar Gagnon cita

alors les prévenus à leur exa-
men volontaire. Leur procès
aux Assises aura lieu en sep-
tembre. En attendant, ils de-

meureront étroltyment survell-
lés dans les cellules. Une di-
zalne d'acrusations de viol et
de voles de fait graves sont
portées contre eux. Me Antonio
Lamer, avocat du service de la
police, représentait ia pour-
sulte.

Cela coûte cher de
discuter Palestine -
LAKE SUCCESS, 50. (AP)—Ln

session apéciale de 18 jours que
l'Assemblée des Nations-Unies =
consacrée aux discussions sur la
Palestine a coûté $200,000.

Les théories émises par Pasteur
en1870 ont servi à identifier ou à
diagnostiquer la plupart des mala-

 

 

 

 

 
 

Fitzgerald, dc la “Gazette”; Charles phone”. à demi inconsciente, les yeux dies.
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Le club Richelieu reçoit les journalistes
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La PATRIR

Les journalistes de Montréal étaient hier midi les hôtes du club Richelicu-Montréal à son déjeuner hebdomadaire en Phôtel Queen's.
Sur cette photo dela table d'honneur, on remarquede gauche à droite, M. Roger CHIAMPOUX, de ia “Presse”, qui à présenté le
l'hon. sénateur Gustave LACASSE; M. J.-C.
rédacteur en chef de la “Patrie”

euotdienne; M. J.-C. 1
t des journalistes de la

       

 

AUBRY, président du club ¢t adm
M. Fernand LACROIX, rédacteur au “Canada”   

assistant-chet de l’information à la “J'atrie”.

trateur de ln maison Messier; M. Oswald
M. Donat KAVANAGH, chet de Yinformation i Ia

RANÇOIS, chef de l'Information à la “Patrie” hebdomadaire: M. Ovita LEFEBVRE, président du
Patrie”; M. Alfred LABELLE, scorétaire de la réduetton à la “Presse”, et M. Alphonse LOISELLE,

onférencier,
AYRAND,
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Routes coupées de Mt-Lasurier
à Senneterre et Maniwaki
MONT-LAURIER,30. (De notre envoyé spécial, Jacques Sauriol). —- Les com-

munications sont interrompues depuis une semaine environ, sur les routes reliant Mont-
Laurier à Senneterre, Abitibi, et à Maniwaki. Cette dernière localité est de toutes la plus
éprouvée par une crue de la Lièvre et de la Gatineau, inouïe depuis une tren-

 

taine d'années.

M. Armand Viau est
tué raide dans un
accidentd'automobile

Compagnon grièvement blessé

*
 

Un citoyen bien connu de Westmount, M. Armand
Viau, 35 ans, 22, avenue Hollyrood, a perdu la vie tandis

que M. Joseph Dagenais, golfeur professionnel, de Laval-

sur-le-Lac, a été très sérieusement blessé, vers minuit, hier

soir, à quelque distance du village de l'Abord-à-Plouffe.
 Les deux amis revenaient du clubg
—_—eee— —8

de golf Laval-sur-le-Lac, dans l’au- Pur .
tomobile Mercury, Que conduisait] Tué instantanément
M. Viau, lorsque arrivés a la cour-| @——— —ss 

be, vis-à-vis de la demeure de M.
Roméo Lavoie, l'auto dérapa et
alla s'arrêter sur un arbre. La mort
de Viau fut instantanée. Le consta-
ble Vézina, de la circulation pro-
vinciale, fut le premier rendu sur
les lieux et donna les premiers soins

d'urgence au compagnon de M.
Viau, M. Dagenais. Celui-ci fut en-

suite transporté et hospitalisé à
Notre-Dame. Le cadavre de M. Viau
fut transporté à la morgue où le
coroner Richard L, Duckett tien-
dra enquête, incessamment,

NOYF REPECHE

On a repêché hier, dans les eaux
du fleuve St-Laurent, le corps de
Claude Pelletier, 15 ans, 2108, rue
Aylwin, qui se noyait, le 4 avril
dernier, au quai Laurier. La police
du port rapportait, à cette date,
que le jeune homme était juché sur

(Suite à la page 23)

     

Le pom pier
* Louts Lemmetti,

de ls caserne
no 26, quil a

gravement souf-
fert d’asphyxie

en combattant
un incendie,
hier soir, à
l'ateller de pein-
ture d'auto de
M. Eugène La-

tour, 5412, rue
Bordeaux.

MEURTREEN ABITIBI

Ontrouve, en bordure dela
route, le cadavre d'un cultivateur
tué d'un coup defusil

Vers midi, hier, le curé de Lac-Castagnier, comté
d’Abitibi, alors qu’il marchait sur la route, buta contre le
cadavre d’un homme en bordure du chemin. Le prêtre
venait de découvrir la victime d’un meurtre.

Le cadavre fut identifié comme
étant celui d'un oultivateurr de Lac
Castagnier, M. Joseph Laplante,
père de neuf enfants. I avait suc-
combé à une blessure infligée par
la décharge d’un fusil de calibre 12.
Le sergent Gustave D. Massue,

de la police provinciale, fut mandé
sur les lieux et commença aussitôt
l'enquête. Questionnant la garde-

 

M. Armand Viau, 22, avenue Holly-
rood, tué instantanément, peu avant

minuit, hier solr, lorsque I'automo-
bile qu'il conduisait dérapa et don-
na contre un arbre, à une courte
distance des terrains du club de golf
Laval-sur-le-Lac, M. Viau était alors

accompagné de M. Joseph Dage-
nals, avenue Querbes, qul fut auss!
grièvement blessé et fut transpor-
té d'urgence à l'hôpital Notre-Da-
me. 
 

 

 

 

 

‘oa 8°
Fleuriste

Sur la nouvelle route sortant par

le nord-ouest de Mont-Laurier, le

service d'autobus avec Maniwaki
a été suspendu au début de la se-
Maine, et la situation ne s'est pas
améliorée, La poste et les commu-
nications essentielles sont difficile
ment maintenues en chaloupe, ocom-

me au temipa de la mission.

Saint-Jean-sur-le-lac, Ste-Famille,
Ferme-Neuve et St-Gérard de Kia-
mika ont subi des dégats. Mont-
Laurier est encore épargné quoi-
que l'afflux de la Llévre engorge

et gêne sérieusement la centrale
électrique locale.

PLUS SECS

La région des Laurentides, entre
Montréal et Mont-Laurier, est par
contre à peine touchée par la crue
générale. Passé les gros dégâts qui
frappent l'oeil du voyageur. à Ste
Rose, les plateaux de Ste-Thérèse
et St-Jérome sont plus secs, et
leurs cultures plus avancées que
dans le sud de la province. Le
pays de Séraphin Poudrier s'ouvre
sur un tableau prometteur d’'abon-
dance. !
Mais çà ne dure pas. L'eau sta-

gne déjà à Ste-Marguerite. A Val-
David, des mares longent la route
et la voie ferrée. Ste-Agathe par
contre, à cause de sa situation do-
minante et du vallonnement du
terrain, semble remarquablement
égoutée,

TORRENTS
Mais tout de suite après les ma-

le  reparaissent et, s'étendent;
Ivry se mire dans un étang noir
et profond. Partout les ruisseaux
devenus torrents font des mares qui
amollissent lacotement des che-
mins vicinaux. Mais nulle part Ja
route nationale ne paraît ébranlée
quoique les ponceaux soient noyés
à pleine gorge.
Les cuvettes de St-Faustin bril-

lent de nombreux étangs. A Mont-
Tremblant le niveau atteint le bal-
last et mouille les dormants; la
crue dépasse de sept pieds la nor-
male. On attribue généralement
cet excès d'eau à la fonte tardive
des neiges sur les hauteurs,  

 

Moins de deux heures of demie apres que cette photo fut prise à
l'aéroport de Dorval, les lettres que remet ici au lieutenant Arthur
MURRAY de l'aviation américaine, M. AKIN, expéditeur d’Air-
Canada à l'aéroport de Dorval, étaient livrées à l'aéroport Willow Run
de Détroit. Parti de Montréal dans un avion à jet P-80, le lleutenant
Murray a parcouru, en dépit d'un violent orage, la distance qui sépare
Montréal de Détrolt en deux heures et 18 minutes. Cet exploit fait
partie des fêtes organisées à l'occasion de l'ouverture de Paéroport
de Willow Run à l'aviation civile. (Photo Air-Canadi)

Montréal-Détroit
en 2 h. et 18 m.

Malgré un violent orage et un vent qui atteignait une
vitesse de 90 milles à l'heure,le lieutenant Arthur Murray,
de l'aviation américaine, a décollé, hier après-midi de l’aé-
roport de Montréal, dans un avion à jet P-80 et deux heu-
res et 18 minutes plus tard, il atterrissait à l'aéroport
Willow Run de Détroit, établissant ainsi un record de
vitesse entre les deux villes.

 

 

On avait craint au début que ra
mauvaise température n'empêche
l'avion de décoller, mais le lieute-
nant Murray avait déclaré qu'il

(Sutte i la pare 23)

Barrage
 

d'un prix
“Michel” est le

On à tiré au sort, aujourd'hui%
les numéros chanceux. 23 billets
rapporteront à leurs propriétaires
le joli montant de $100,000; 23, la
somme de $40,000, et 23 autres, la
somme de $20,000. Ohaque déten-
teur d’un billet tiré au sort eat
assuré d'au moins $1,200,

Voici les noms de plume des
heureux Canadiens que la
chance favorise, avec, entre
parenthèses, le nom du cheval,
si possible: “Once Aguin”, bil-
let B28430 (“Merry Quip™;
“My Love, billet AC47090;

#Jessle the First”, billet BE-
47862; “Junior”, billet AS07513
(“Blue Train”), un des favoris,

“Julia”, billet AA47079; “Why
Not”, billet BA42598; “Clipper”,
billet AR40844 ("Merry Quip”);   

 

(Suite à la page 28) (Suite à la page 23)

Le "sweepstake”irlandais

45 Canadiens assurés

 

 

DUBLIN, 30. (P.C.) — Pour la deuxième fois cette
année, la chance sourira à de nombreux Canadiens. 45| cours de la soirée d'hier, et cette
d’entre eux sont assurés de gagner une somme d'argent
variant entre $1,200 et $100,000 dans le derby qui sera
couru le 7 juin prochain, à Epsom Downs.

en danger
QUEBEC, 28.— (D.N.C), —Deux

 

cents hommes travaillent, cette
nuit, À renforcir le barrage da

grand lac Jacques-Cartier et l'on
craignait à tout moment qu'il ne
cède avec fracas sous la poussée
des eaux qui gonflent le niveau
normal et lui confèrent une forca
destructive énorme. Ce serait un
désastre pour plvsieurs villages

construits sur les bords de la ri-
vière Jacques-Cartier, déjà éprou-
vés par des inondations partielles
plus ou moins considérables.

PONT EMPORTE

Le pont de la rivière à l'Epaule
a été emporté par le courant, au

le 7 juin
cheval favori

première défaite spectaculaire était
considérée, en certains endroits,
comme le prélude de maux plus
considérables. Depuis près d'une (Suite à la page ?3)

 



 

 

 

 

 

 

William-R, HANCOCK, pilote de
guerre américain de L'itie Rock.
Arkansas, projette de répéter lex-

ploit de teu Wiley Post, et de faire

Ie tour du monde ‘soie * en avion

P-38,  
La police joue
et omprisonme

 

L’escouade de la moralité, sous la direction person-

nelle de Me Pacifique Plante,

dans une maison de jeu, au No 1012 de la rue Clarke, et

procédé à l'arrestation de 16 hommes et d’une femme,

ainsi que du tenancier.
Le Tuid fournit également l’uc-

eusion de saisir plusieurs jeux du

“mah-jong”, des dominos des

je'ons et divers objets sers ant au
bonnes

 

   
 

 jeu, winei que quelques

bocteiîlles précieusement cachée

durs un placard,

Le présumé tenancier, répon

dant au nom de Fong Hing, fa

sant officiellement commerce «le

bijouterie chinoise sous la raison |

sociale de “Wo Sang Co.” fut ve

lâché an cours de la nuit, sous UL

cautionnement de $1,000. Quant

aux joueurs qui dé raient jouir

du méme privilege, il leur fallut

fournir un cautionnement de £I50

chucun.

 

JEU INOFFENSIF

C rtains Chinois se piuignirent

di cutle intrusion de la police, en

aliczuant que pour eux le ‘’mah-

Jong est aussi Inoffensit que le

Jen de dames pour les Canadiens,

Di plus, Ils soutinrent que ja ma-

Jorité des Chinois de Montreal

étant sans famtile, il leur faut né-

Cessutrement se réunir chez les

Warchands afin de jouer une bon-

ne partie de ect inoffensif ‘*mah-

jorex
Me Plante rélutsit leurs argu

ments à néant en répliquant: CI

y a longiemps que fe vous sUk-

gère de demander une charte el

de former un club social: ce qui

&nrait le don de vous éviter tous

hes ennuis”

L'ITALIE SANS
GOUVERNEMENT
HOME, #0, (BUF) — Le

ministre d‘ttalic, Alcide

spéri, a de nouveau échoué
dais lu tâche de former un eabl-
Pret sans y inclure les communis-
tes et les socialistes. Giuseppe

uw lui a fait savoir qu'il n’ac-
ec it pas sa nomination si

voxtrs droite avait une voix
dans les affaires financières, Do
fi de premier ministre avait of

feit 6 partefeuill

 

 

  
  

 

à lu droite,

 

La plupart des différends
attribués à R. Kent Rowley, |

QUEHEC, 30. L'hon. Antonlu |
Barrette, ministre du travail, a

fuit la déclaration suivante
marge des grèves de Lachute: “La
situation est extrêmement grave
dans certaines parties de la pro
vièce de Québec,où des commu-

nistes notoires travaillent les clas-

ses ouvrières, Depuis deux ans un

trouve toujours à l'origine des con-

flits ilégaux trois personnes: Ma-

deicine Parent, Kent Rowley et

Azellus RBeaucage. Ces trois per-

sonnes font du piquetage à Lachu-
te avec des boxeurs et des lutteura
professionnels, membres du grou-

pe de piqueteurs de la Canadian
Seamen’s Union et ils emplolent
tous les moyens pour causer dea
troubles et paralyser les indus-

tries”.

Le ministre a déclaré que 50ar-
bitrages sont réglés chaque mois
et que 1000 conventions collecti-

ves sont passées chaque année,
s'âce à la coopération entre em-
ployeurs et employés.
Le ministre a ajouté enfin :
“Le plan de Madeleine Parent,

Bowley et Beaurage était de blo
quer toutes les industries de Tu
chute et des environs. Blen que 80

p.«. des grévistes soient retournéa

au “mah-jeng”
18 des joueurs

MadeleineParente:Beaucage
 

au travail, les piqueteurs profes-
sionnels sont encore & Lachute et

en [menacent les femmes et les en-
fants pour empêcher les maris

d'ailer travailler, C'est ce qui nous

oblige A laisser la police provin-
clale constamment sur les lieux.
Je ne blame pas du tout les ou-
vrier”, conclut M. Barrette. “Ils

ont été mal dirigés, mal conseillés
mals la plupart ont montié leur

honne foi en retournant au tn
vail,

CONVOCATION
M, Paul Hugen pronencers, ba

dh voix, 2 juin, À 8h, 13, dans l'an
phithéAtre ole des Hike, 0
ext, nvenae \ coin St-olubert,
une conférence aur l'Économie hré-
ailienne, M, Mugot, professeur des
facultés de qrolt de France cou
miste ge réputation mondiade, vent
de terminer à Montréal une brillan-
te série de cours Bur Véconumic
françiise. Lauréat de l'Acadénile
française ot de l'Académie des Seien-
ves Morales et politiques, il est l'au-
tour de nombreux Ouvrages publiés
à Paris, Alger, Knle! et Sao-lauie.
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Première école

sur le continent
BIGRY, 30, (PC) — :

drew Merkel, auteur et jour-
naliste, a raconté hier soir i

 

  
Digby, Nouvelle-Ecosse, de-

v une réunion d'institu
( que la première Geol

  

de l'Amérique du Nord, a été
ouverte en 1606, à Port.
Royal, non loin de Digby,
par Mare Lescarbot, avocat 
 

 

  
Le Pére Bernard-R. HUBBARD, fameux savant jésuite de l’Univer-
sité de Santa Clara, renommé jour son travail scientifique sur le
Yukon et pour l’aide qu'il a apportée aux lcsquimaux de cette région,
est photographié à Tokyo au moment où il rendait visite à des en-
fants japonais à l'Académie du Sacré-Coeur. Un pageant fut organisé
en sun honneur et il en à pris un film. Les enfants semblent gran-

dement intéressés à l'appareil. Le célèbre jésuite fait actuellement
le tour des missions de sa compagnie dans toutes les parties du

monde,
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Opinion de I'hon. Barrette " LeCollège de St-Laurentest enliesse0
.—— Cem 

 
Les fêtes du centenaire du collège St-Laurent se continuent. Hier,

c'était l'arrivée de milliers d'anciens accourus de tous les coins de

l'Amérique. De vieux amis se sont retrouvés non sans émotion après

des années de séparation. Pour recevoir ses anciens, le Collège à

été décoré à profusion, comme on peut le constater en jetant un

coup d'oeil sur cette photo de l'entrée de cette institution centenaire.
(Photo Deguire et Trembley).

 

à I ! : paristen, Merkel rappela

a effectué, hier soir, un raid aussi que bescarbot écrivit
tu même endroit la première |
ptèce de théâtre présentée
sur le continent.

mu———— — =#- CL —

a “ > ,- Le “prétre des glaciers” visite Tokyo es greves

leurs de la Nouvelle-Ecosse

s’est continuée durant avril.

différentes périodes durant avril,

na cours desquels 17480 travail-

leurs perdirent 363,886 journées

individuelles de travail, en compa-

raison de 18 grèves au mois de

mars, avec 15,931 travailleurs qui

ont perdu 378,067 journées. La grè-

ve des houilleurs intéressant 14 000

travailleurs a causé la perte de
330,000 journées individuelles de

travail en avril, ou environ 92 p.

100 de la perte totale. ,

Les chiffres anticipés pour les
premiers quatre mois de 1947 indi-

quent 56 grèves et lockouts, inté-
ressant 24464 travailleurs, Avec

perte de 970,141 journées de tra-
vail. Durant la même période l’an-
née dernière, 11 y eut 73 grèves et
lockouts avec 15,774 travailleurs et

une perte de 122,459 journées.

AUGMENTATION AUX
EMPLOYES DE LA
NATIONAL BREWERIES

Le bureau de direction de Na-
tional Breweries Limited, qui com-
prend les brasseries Dawes Black
Horse, Dow, Frontenac et Boswell,
annonce qu'a partir du ler juin,
tous les employés payés à l'heure
recevront une augmentation de
salaire de cinq centz de l'heure
et que tous les employés À salaires
fixes, à l'exception des membres
de la direction, verront leurs ap-

pointements  augmentés propor-
 
   
  

Il y eut 26 grèves et lockouts a*

 

font perdre

363,886 jours de traval
 

OTTAWA, 30. (D.N.C.) — Le temps perdu au

Canada durant avril, par suite d’arrêts de travail que cau-

saient des différends industriels, n'était qu'un peu moins

qu’au mois précédent, surtout parce quela grève des houil-

et du Nouveau-Brunswick

 
 

tionnellement. L'augmentation tou-

che plus de 2,300 employés.

C'est un des principes de la

compagnie de roviser de temps i

autre ees taux de salaires. Le mon-

tant de l'augmentation actuelle

fut déterminé après que se furent

consultés les représentants des

deux unions dans les brasseries,

les représentants des employés de

bureaux et la direction de la com-

pagnie.

LA GUERRE OUVERTE CONTRE
LE COMMUNISME

“Les commis-bouchers de’ Mont-

réal tiennent à protéger les condi-

tions de travail qu'ils ont obtenues

pendant la guerre et, pour attein-

dre ce but, ils ont formé un syndi-

cat, aujourd'hui, assez puissant

pour obliger au respect”, déclarait

M. Martin, président, au cours de la

réunion mensuelle des membres,
Ce syndicat compte nombre d'adhé-

rents et, chaque jour amène de nou-

veaux membres.

“Nous sommes convaincus”, à dit

M. J-A. Chagnon, organisateur de

ce ayndicat, “que la grande majo-

rité des patrons reconnaîtront Ja

justice de vos demandes, et même,

a-t-il ajouté, “la plupart d'entre eux

vous offriront leur collaboration.”

L'assemblée adopta à l'unananimité

la résolution suivante:
“Il est réaolu que nous combat

(Suite à la page 7)
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De nombreuses personnalités ont assisté, hier midi, au djeu-
nercauserie du congrès des Jeunes Chambres de Commerce
du Canada où l’hon. D.-C. Abbott, ministre des Finances.
était le conférencier, Ci-dessus la photo prise avant le repas.
Première rangée, de gauche à droite: MM. Beaudry Leman,
président de la Banque canadienne nationale; Maurice Cus-
teau, président du comité d'organisation du congrès; le sé-
nateur Armand Daigle, le sénateur P.-R. DuTremblay,
conseiller législatif et l’un des patrons d'honneur du congrès ;
M. Jules Trudeau, président sortant de charge de la Cham.
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Le Congrès des Jeunes Chambres du Canada

“Cessons de parlerpour agir en
véritables citevens du Coneda”
“Plutôt que de mettre en évidence les oppositions qui peuvent dresser les Cana-diens les uns contre les autres, efforçons-nous de découvrir les points de contact et lescaractéristiques communes qui contribueront à cimenter l’union entre tous. Prenons

comme objectif”la réalisation d’une véritable union: cessons d’en parler, mais
plutôt en citoyens libres et égaux d’une même patrie”
Gagnon à l'issue du deuxième déjeuner-causerie du co
des Jeunes du Canada qui se tient présentement à l’h
M. Gagnon dit que la jeunesse

avait un rôle tout particulier à
jouer dans ce problème de l’union
canadienne. Il cita l'exemple de
Plusieurs autres peuples qui ont

su se grouper. ‘Il n’y a pas de dif-
férence essentielle entre les grou-
pes au Canada, dit en substance le
conférencier, et le Canadien fran-
çais, qu'il demeure dans le Qué-
bec ou dans une autre province,
réagit exactement comme un au-
tre citoyen du pays lorsqu'on l’a-
borde avec franchise et sincérité,
Et vous avez dû être agréablement
surpris en venant dans notre pro-
vince de constater qu'il n’était pas
du tout comme on à excellé par-
fois à vous le décrire. Le Canadien
français, fermier, ouvrier, homme
d'affaire ou professionnel, possède
les mêmes réflexes que ses com-
patriotes d'autres origines; il par-
tage avec eux les mêmes aspira-
tions, les mêmes ambitions, il ca-
resse les mémes rêves et voit se
dresser devant lui les mêmes dif-
ficultés”.

M. Gagnon brossa ensuite un por-
trait du Canadien français. Le Ca-
nadien français ne vit pas seule-
ment dans le Québec. Les descen-
dants des premiers Français qui
sont venus coloniser notre conti-
nent ont laissé des traces dans
tout le Canada et dans de nom-
brenx Etats de l'Union”,

Parlant ensuite de sop dévelop-
pement, il dit que le Canadien
francais a forcément subi de nom-
breuses influences. I) expliqua les
raisons qui, dans une certaine me-
sure, semble le situer à part des
autres; mais, dit-il, el nous avons
des problèmez à résoudre. lis sont
loin d'avoir l'aspect complexe
qu'on leur donne et le Canadien
français loin de bouder à l'effort
commun pour faire du Canada un
grand pavs collabore de toute son
fime et de toute ses forces. “Fiors

ge *

 de leurs origines," tous los Cana-

  

PT"FPTee
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re

bre de Commerce des Jeunes de Montréal: Jhon, D.C.
Abbott, MM. Paul Laframboise, président de la Chambre
de Commerce des Jeunes du Canada: Je maire de Montréal,
M. Camillien Houde, patron d'honneur du congrès: MM.
Esdras Minville, président de la Chambre de Commerce de
Montréal; le sénateur Donat Raymond, L.-R. Beaudoin,
député de Vaudreuil-Soulanges et M. Raymond Dupuis,
président de la maison Dupuis Frères, président d'honneur de
la Jeune Chambre de Montréalet l’un des patrons d'honnenr
du congrès. À l'arrière, on remarque MM. Marcel Lafaille,

5 3 *

agissons
, disait à midi l’hon. Wilfrid
ngrès des Chambres de Commerce
ôtel Windsor.

 

diens dans toutes les provinces
doivent mettre ensemble l'épaule
à la roue et le peuple canadien of-
frira au monde un bel exemple de
démocratie”,

L'AVENIR .
M. Gagnon qui s'était adressé en

anglais au commencement de son

discours continua en français. “Le

Canada, dit-il, est à l'aube d'un
magnifique développement; mais

s'il n'y à pas à se laisser aller à
un optimisme exagéré et dange-
reux il n’Y a pas de raison non
Plus pour s’abandonner à un pes-

simisme tout aussi mortel, Nous

 

 

M. Abbott s'adresse aux Jeun
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Personnalités au congrès des Jeunes Chambres de Commerce

président élu de la Jeune Chambre de Montréal pour L947.
48; Maurice Trudeau, président du Conseil de la Chambre
de Commerce de Montréal et l'un des pionniers du mouve-
ment des Jeunes Chambres dans le Québec, autre patron
d'honneur du congrés: J.-O. Asselin, président du comité
exécutif: le colonel Wiifrid Bovey, directeur des relations
extérieures à l'université McGill: M. Pierre DesMarais,
président du Conseil municipal; MM. Maurice Rinfret,
Fernand Picard, Paul Dozois, anciens présidents de la Jeu-
ne Chambre de Montréal, etc, etc.
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vivons dans un pays privilégié,
comblé par la Providence; il ne

dépend que de nous de mettre nos
ressources en valeur. Nous som-
mes aujonrd’hui véritablement à
la croisée des chemins”.

PROBLEME INDUSTRIEL

M. Gagnon souligne ulors quela
plupart des usines de guerre ont

été transformées pour produire à
une allure accélérée pour des ob-
jectifs de paix. “Si le probléme du
logement privé est le plus impor-
tant à l'heure actuelle, il y a aus-
sl celul du Jogement industriel.
Malgré la construction de cental-
nes nouvelles usines à travers tout
le pays et malgré la transforma-
tion de toutes nos usires de guer-
re, il existe en ce moment une pé-
nurie de locaux industriels”.

EXPANSION

Au cours des séances d’études,

de nombreuses questions ont eté
discutées par les délégués. Hier
après-midi, on a tenu une clinique
au cours de laquelle on a étudié
le développement d’une Chambre
de Commerce des Jeunes en force
effective. On a ensuite amorcé une
discussion sur ce que peut faire
la revue “Action” pour les Cham-
bres des Jeunes. 
 

Canada, présentement en congrès à Montréal, fut hier midi l'hon. D.
Ci-dessus, de gauche a droite: l’hon. sénateur P-R. DuTremblay,
Dupuis, président de la maison Dupuis Frères €
M. Abbott et le maire de Montréal, M. Cami
ct Camillicn Houde sont les Patrons d'honneur du congrès avec 8. Exc, Mgr

es Chambres de Commerce  
LA PALINETe conférencier Invité au premier déjeuner-causerie de la Chambre de Commerce des Jeunes du

-C. Abbott, ministre des Finances.
conselller législatif; M. Raymond

t président d'honneur de la Jeune Chambre de Montréal ;
tien Houde. MM. le sénateur DuTremblay, Raymond Dupuis

Joseph Charhenneau,
archevêque de Montréal, qui fut empêché d'assister au déjeuner d'hier et M. Maurice Trudeau, l'un

des champions du mouvement des Jeunes Chambres,  

En étudiant les rapports du pre-
sident et du aecrétaire-trésorier,
déposés ru cours des assemblées,
on peut conclure de l'activité crois-
sante du mouvement des Chambres
des Jeunes à travers le pays. Au
cours de l'année qui vient de se
terminer, les Jeunes Chambres du
Canada ont procédé à la réorgani-
sation de leurs quartiers généraux;
le président, M. Paul Laframbotse,
à multiplié les visites à travers le
pays afin de se rendre compte.
pour en fa‘re rapport à son exécu-
Uf, du travail de chaque Chambre
affiliée. Il s'est même rendu au
congrès des Jeunes Chambres des
Etats-Unis qui s’est tenu à Milwau-
kee.

LE BILINGUISME

Quant à lexpansion du mouve-
ment, une attention toute spéciale
a été accordée à la province de
Québec. Les Chambres affiliées à
l'organisme national sont passées
de 30 à 76; on a amélioré les ser-
vices en français et aujourd’hui la
Jeune Chambre de Commerce du
Canada est un organisme parfal-
tement bilingue,

CHAMBRE INTERNATIONALE

De plus, la Jeune Chambre du
Canada s'est fait représenter aux
conférences de la Chambre de Com-
merce des Jcunes internationale,
“Il est important, dit M. Lafrans
boise, de doriner une véritable orien
tation à une organisation qui peut
contribuer Lceaucoup au maintien
de la paix tout en facilitant une
meilleure compréhension entre les
jeunes. Il est même à sonhaiter
que les pays qui ne sont pas on-
core représentés au sein de l'orga-
nisme international, y adhèrent l-
plus tot possible”.

FESTIVITES

Her après-midi, les délévuis in-
rent les hôtes d’une réception of-
ferte par la section des Jeunes du

Montreal Board of Trude en col-
laboration avec la “Dominion
Textile” et, hier soir, à cause de
la pluie, la réunion qui devait avon
lieu a l'ile Ste-Hélène, s’est tenue
au marché Atwater. Au cours de
cette réception, orzanigée par lu
maison Dupuis Frères, on a mon-
tré aux délégues de tous les coins
du pays quelques aspects du folk-
lore canadien-francais sous form?
de chansons, de danses, etc.
Ce soir, les déMégués seront lo:

hôtes de la ville au cours d'une
réception spécialement nrganisée
pour eux à l'hôtel de ville,

 
 

Le fromage, tout comme le lait,
est très riche en minéraux, tout par-
ticulièrement en phosphore, en cal-
cium, en vitamines À et B, com-
plexes, en protéine el en gras.

 

D
é
p
t

ed4

A

a
b

A

Kl

P
R
I

    



 

LA PATRIE, VENDREDI 30 MAI 1947

WTTSREr=

 

 

     

  

 

|
LA PATRIE

Ce matin, & 10 heures, en la chapelle du collège St-Laurent, Son Excellence Mgr Limoges, évêque de
Mont-Laurier, a célébré une grand'messe pontificale à l'occasion du conventum du centenaire. Mgr Li-

moges est un ancien élève. Autour du trône, on remarque, le R. P. Jules Poitras, C.S.C., provincial,

prêtre assistant, et les diacre et sous-diacre d'honneur, M. Maximilien Lacombe, P.S.S., curé de St-

Jacques et M. l'abbé Fugène Martin, curé de St-Louis, Indian Orchard, Mass.
 

LE "NAUTILUS” DE JULES VERNE
EN CROISIÈREDANSLA PROVINCE
Cités lacustres ici et là.-Le désastre plane sur plusieurs municipalités.

Burlington dévasté.--Autres dégâts considérables dans tout l'est du pays
 

(Par Hervé de St-Georges). — Le “Nautilus” de Jules Verne aurait beau jeu

pour se promener, (non pas 20,000 lieues sous les mers) si jamais cet ancêtre du sous-

marin s’aventurait dans notre province, sous les cités lacustres que sont en voie de

devenir nombre de municipalités du Québec en butte aux caprices de Jupiter Pluvius,

Le capitaine Nemo, qui enchan-X
ta notre enfance par ses aventu-
res dans les profondeurs des océans,
n'aurait qu'à tourner le cap vers
l'intérieur des terres pour se payer

le luxe d'un sport nouveau, faire du
tourisme sous l’eau alors que nor-
malement, il se pratique en auto.

VAGUES ENORMES
Sur les rives du lac St-Louis,

l'aventurier pourrait naviguer
autour de cottages et d'habita-
tions dont le premier étage
plonge maintenant dans une
profondeur de plusieurs pieds.
A Vaudreuil, plusieurs maisons
sont arrachées de leur base. Il
en est de même à Les Chenaux,
entre Dorion et Vaudreuil, où
le Lac des Deux Montagnes dé-
borde, d'autant plus que le vent
excessivement violent qui souf-
fila hier soir à près de 60 milles
à l'heure, souleva des vagues
dangereuses. Le niveau de l’eau

n'eut accru de 12 pouces en
moins de 24 heures et les rou-
tes sont fermées à toute cireu-
lation. Des résidences d'été ou
autres habitations sont battues
de plein flanc par des vagues
énormes. Mème chose à Saint-
Evstache où H n’y a aucune
amélioration.

A QUAND LES SCAPHANDRES?
A Pointe-Claire, la population se

prépare à endosser des scaphan-
dres: les quais d'amarrage pour
yachts de plaisance ne sont plus
visibles et les baies du lac St-Louis
deviennent des mers. Les terres
basses sont depuis longtemps re-
couvertes de plusieurs pieds d'eau
ot plusieurs citoyens font la pêche
À la carpe ou à la perchaude en
tendant un hameçon de Ja fenêtre
de leur cuisine. Un peu plus, et les
brochets mauteront d'eux-mêmes
dans la poêle À frire. Toutefois, l'es-
poir renaît quelque peu, le froid
commençant à faire balsser légère-
ment, oh, très légèrement, les eaux
éu lee.

MAISONS A LA DERIVE
À Louiseville, cette jolie pe

 

 

tite ville où les gens ont tou-

jours marché à pled sec dans
les rues, le luc St-Pierre en
furle veut à tout prix faire un
grand Isvage printanier en en-
vahissant jardins, champs, ca-
ves et habitations dont plu-
sieurs partiront à la dérive vers
les bancs à morue de Terre-
Neuve, si le St-Laurent per-

siste à se gonfler. On y a tou-
tefois peu ressenti l'orage
d'hier, ce qui est tout de‘ même
une consolation. Le Heutenant
Gauvin. de la police proviacia-
le, aux Trois-Rivièren dit
qu'enviren une vingtaine de
chalets en bordure du fleuve
ont fichré le camp vers des hori-
zons inconnus, emportés par le
courant et les vagues, Ces cot-
tages w'élevalent dans la muni-
cipalité de Champlain ou de
Pointe-du-Lac. Ils flottent main-
tenant comme de grotesques
cuves au gré des flots bleus!

DIX PIEDS D'EAU

Dans le comté de Portneuf, entre
Ste-Catherine et Pont-Rouge, des
torpilleurs ou goélettes pourraient
facilement se risquer sur iles rou-
tes recouvertes de dix pieds d'eau.
On craint par surcroit que la digue
de la Donnacona Paper famse Com-

me la bombe atomique, qu'elle sau-
te sous la pression formidable
exercée sur eHe. Ce serait alors
une catastrophe pouvant coûter des
pertes de vie. Dans la hanlieue de
Montréal, fort heureusement, l'eau

se retire quelque peu depuis que le
mercure a dégringoié de 60 à 41
degrés.

PRIERES GENERALES

Dane Jes égtises des munici-
palités ainsi frappées par ce
fléeu liquide, on fait des priè-
res pour voir ce véritable cata-

clysme cesser dès que possible.
Dans l'Ontario, les récoltes se-
ront un désastre. Même chose  

dans la région de Berthier ou
de Muskinonugé. On n’y trouvera
peut-être, au lieu de navets, de

radis ou de caruttes, que des
lotus et autres fleurs aquati-
ques peu comestibles. Fort heu-
reusement, il sera possible d’en-
semencer du mil, de I'avoine et
de l'orge jusqu'au 15 juin, =i
toutefois la pluie cesse, mais
dans maintes régions, il sera-

impossible de mettre en terre
les gruins de semence demau-
dant à l'être à bonne heure. Il
en résulterait donc une disette
de tomates, de tabac el de pom-
mes de terre. On espère encore
sauver la récolte de bié dans le
Manitoba et les prairies de
l’ouest,

BURLINGTON DEVASTE
L'orage électrique d'hier après-

midi a causé quelques dommages
dans la métropole. Le tonnerre est
tombé en boule sur un tramway
Outremoni—29, à l'angle de l'ave-
nue du Parc et du boulevard St-
Joseph. Les usagers de la “boite à
sardines” en question s’en sont ti-
rés avec la frousse de leur vie. À
Burlington, l'orage a causé pour
des milliers de dollars de dégâts.
Les potagers ont été lavés, et les

communications électriques ont été
rompues. L'obecurité devint ai den-
se qu'on pouvait difficilement voir
à plus de deux pieds de distance.
Ce fut dit-on l'orage le plus vio-
lent jamais eubl depuis des lune-
dang cette région. L'Hôtel de Vil-
Je de Burlington à vu sa cave inon-

dée; des trottoirs se sont creusés
d'entonnoire et des pavés furent
arrachée des Tues. Le clocher de
l'église catholique Bt-Joseph a été
atieint par la foudre. Les échevins

de Ia ville se sont rassemblés d'ur-
gence pour prendre ies mesures
nécemsaires afin de réparer les
dommages considérables soufferts.

OCONCIERGERIE EVACUEE
A St-Abans, les eccupants

d'une conciergerie où habitent

 

Deg “anciens” vont d'un groupe %
à l'autre et ge satuent joyeusement.

Des professeurs retrouvent leurs
élèves de jadis. et réciproquement.
On a vieilli. Les écoliers sont de-
venus des hommes mûris par Ja
vie, mais tous retrouvent leur jeu-
nesse et l'espièglerie d'autrefois en
entrant dans l'Alma-Mater. Cer-
tains ne se sont pas vus depu's
leur aortie de collège. L'un d'eux
N'a pas mis les pieds au collège de-
puis 40 ans. “Ca n’est pas un soi
teur!" déclarait hier soir le R.P.
Emile Deguire, CS.C, supérieur
du. collège. La plus grande joie rê-
gne dans toute l'institution. Des
groupes s'interpellent. Les quolibets
et les robriquets fusent de partout.
On entend d'étranges histoires du
temps passé qui paraissent bien
drôles, mais qui n'ont de sens que
pour ceux qui les ont vécues.

MGR LIMOGES

Ce matin, à 10 heures. Son Ex-
cellence Mgr Eugène Limoges, évê-
que de Mont-Laurier, a chanté une
grand'messe pontificale aux inten-
tions du Conventum du centenaire.
Le prêtre assistant était le RP.
Jules Poitras, CS8.C., supérieur pro-
vincial des Pères de Sainte-Croix.
Dlacre et sous-diacre d'honneur: M.
Maximilien Lacombe, P.S.8., curé
de St-Jacques de Montréal et M
l'abbé Eugéne St-Martin, curé dc
Rt-Louls, Indian Orchard, Mass ;
diacre et sous-diacre d'office: M.
l'abbé Hector Lafrance, curé de
Beebe, et M. I'abbé J.-B. Beaulieu,
vicaire à Saint-Mare-de-Rosemont.
Gentilhomme d'honneur, le com-

mandeur Emile Grothé, de l'ordre
de St-Sépulcre. Cérémoniaire: le
R. P. Lambert Chicoine, CSC. su-
périeur général des religieux de
Ste-Croix. Prédicateur: le T. R. P.
Cousineau, C.S.C. A l'issue de la
messe, il y eut banquet du conven-

tum.
Cet après-midi, à l’occasion de la

 

. 3.000 anciens fêtent le

4 centenaire deSt-Laurent
Près de 3,000 anciens élèves du collège de St-Laurent

se sont inscrits aux fêtes du premier centenaire de cette ins-

titution. Depuis hier matin, c’est un va-et-vien continuel
dans les édifices et sur les terrains du collège.

 
 

collation des grades, à l'université

de Montréal, le T. R. P. Cousineau,

C.8.C, recevra le titre de docteur

ès lettres, “honoris causa”, en hon.

mage à la Congrégation centenaire,

dont il est le général.

JEUX OLYMPIQUES

Hier après-midi, il y eut des con-

cours olympiques, Les élèves du

collège ont prouvé aux anciens en

celle circonatance que les traditions

de culture physique sont précieusu-

ment conservées. La démonstration

n eu un Vif succès en dépit de la

mauvaise température. Cependant,

sur la fin, une bonne douche d'eau

froide et céleste est venu mettre

un terme à l'enthousiasme des jeu-

nes,
A huit heures, hier soir, le con-

ventum a débuté officiellement per

un salut au St-Sadrement dans la

chapeile du Collège. L'officiant

était Son Excellence Mgr Muses

Kiley, archevêque de Milwaukee,

un ancien élève, Eifin à 9 heures,

eut lieu dans l'arénae, la veiliée de

famille tant attendue. Les décors,

très réussis, étaient de Maurice

Roux et une réalisation de Jean

Cboquette. L'orchestre était sous la

baguette familière de l'entraînant

Maurice Meerte. Après un mot de
bienvenue du Père Deguire, le su-

périeur actuel du collège, une série

de courts tableaux furent présentés

à l'auditoire d'anciens élèves qui

leur firent un accueil très sympa-

thique. Signalons seulement: La pé-
che aux ouarons, Les premiers

jours du Collège, Un petit nouveau
fait son entrée en 1875, La galerie
populaire, En classe, etc. La verve
chaleureuse de FKoger Garand a su

déclencher les rires et les applau-
dissements de l'assistance dans tou-
te cette série de fines parodies de
la vie collégiale.
Ce soir, de nouveau dans l'aréna,

on présentera,‘Huon de Bordeaux”
qu'on dit être un vériteble régal ar-
tistique.
 

 

La garde présidentielle
 

 
ach, Kansas- City, pour demeurer

l'Exécutif

 

Le président Truman a fait un récent séjour à l'hôpital Muehlen-
au chevet de sa vieille mère mou-

rante. On voit ici deux gardes civils assurant le service de sécurité
présidentiel, à l'issue d'un corridor desservant la suite du Chef de

américam,
 

lit familles ont dû évacuer on
toute hâte l'édifice qui mena
tait de s'effondrer, sa base +
yant été sapée par les torrents
d'eau. A Montréal, des fils télé-

phoniques et électriques ent été
brisées, des arbres déracinés,

des transformeurs d'énergie
électrique ont été arrachés,
causant des Interruptions de
service dans plusieurs qoar- tiers. Des panneaux-réclame

furemt projetés dans les rues,
mals on no signale pas d'ac-
cidemts sérieux,

PLUS “FRETTE"

Fort heureusement, Dorval an
nonce que le beau temps doit nous
revenir définitivement ce soir,

mais que la température resters
au frais
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Les 1U0 jeunes Polonaises,
Beauce et député libéral au parlem
Saint-Georges-de-Beauce,et les 60

» +.

Un premier groupe de 40 Polonaises
arrive a Saint-Georges-de-Beauce

Futures Canadiennes

SAINT-GEORGES,30. (P.C.) — Fatiguées,
nes Polonaises, tirées des camps de réfugiés d’Alle
de-Beauce, à 1 h. 45 cette nuit, afin d’

Les jeunes filles sont les pre
Mmières d’un groupe de 100 Pole
naises qui travailleront pendant
les deux prochaines années, tout au

moins, à la filature de M. Ludger
Dionne. député libéral de la Beau-
ce au parl-ment fédéral. Elles ar-
rivèrent à bord d'un autobus qui
les avait transportées de Bangor,
Maine, où les nvalt déposées l’uvion
qui les avait cucillies à Francfort,
en Allemagne.

En dépit de l'heure matinale et
d'une pluie persistante, un groupe
de citoyens de St-Georges s'était

porté au devant des nouvelles Beau-
ceronnes, mais un groupe d'agents

de police. également sur lea lieux.
se chargea de faire entrer immié-
diatement les jeunes filles à l'inté
rieur du couvent qu'elles hubite-
ront désormais.

RECEPTION IMPROMPTUE
La révérende mère Sainte-Marle,

supérieure du couvent. souhaita la
bienvenue aux nouvelles arrivées,
qui souriaient timidement, tandis
que les pensionnaires, drapées dans
leurs robes de chambre regardalent,

du haut de l'escalier. leurs nouvel-
les compagnes.

Oubliant le règlement, les pen-
sionnairés descendirent l'escalier
et entourèrent les jeunes Polonal-
ses. leur serrant les mains, leur
donnant des tapes affectueuses sur
l'épaule.

Le Dr Richard Fortin. qui se
trouvait sur place, au cas ou ses
services seraient requis, fit verser
une tasse de café à chacune des
Jeunes filles, et donna des sédatifs
à quelues-unes d'entre elles que
le voyage avait rendues quelque peu
malades. Puis il envoya tout le
monde au lit,

FUTURES CANADIENNES
Des 40 jeunes Polonaises, quel-

ques-unes seulement parlent l'an-
glais. Maria Palucka, se faisant le
porte-parole du groupe, dit qu'elle
avait entendu parler en bien du

SWE >:aot Ave

 

dont l'à
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Canada par des solduts américains
et elle affirma que plus de 5,000
Polonaises viendraient au Canada,
si la chose était possible.
Toutes les jeunes filles sont or-

phelines, et leur âge varie entre 16
et 27 ans. On ne croit pas qu'elles
commencent à travailler avant un
mois, et leur contrat prévoit qu'’el-
les doivent rester à l'emploi de M.
Dionne pour un minimum de 2 ans.
Après avoir résidé 5 ans au pays,
elles auront droit à la citoyenneté
canadienne.

Obsèques de Mme
J.-A. St-Pierre
Au milieu d'un grand concours de

parents et d'amis ont eu lieu les
funérailles de Mme J.-Arthur Saint-
Pierre,
Le cortège précédé de deux lan-

daus de fleurs est parti des salons
funéraires pour se rendre À l'église
St-Charles où le service fut célébré
à 89 heures.
A l'église, M. l'abbé Lucien Pot-

vin, curé de la paroisse fit la le-
vée du corps, Le service fut célé-
bré par Mgr J. Emile Secours, P.D.,
assisté du R. Pére Edouard Marti-
neau, C.8.V, comme diacre et de
l'abbé Placide Valois comme sous-
diacre,
Dans le xanctuaire on remar-

quait: M. le curé Lucien Potvin,
l'abbé J. Ernest Vézeau, j'abbé Léo-
pold Guillemette, R. Père Jean Pa-
ris, C.SS.R., R. Père André Guille-
mette, O.P., l'abbé Lucien Lemire,
visiteur des écoles de Verdun, l'ab-
bé Fortin et l’abbé Antonio Ques
nel. La chorale sous la direction
de M. A. Plante, exécuta la messe
P. Yon et Pérosi.
Le deuil était conduit par son

 

 

Multipliez par 25... voici les

 

mais joyeuses quand même, 40 jeu-
magne, sont arrivées à Saint-Georges.

y commencer une nouvelle existence.

 
 

ge varie entre 16 et 27 ans, que fait venir au Canada M. Ludger Dionne
ent d'Ottawa, ressemblent, nous dit-on, aux quatre types ci-dessus.
autres sont attendues, aujourd'hui, à l'aéroport de Dorval.

Francfort, Allemagne.
+ =. *

époux, le notaire J, Arthur Saint-
Pierre; ses frères: MM. Armand
Brisebois et Octave Brisebois: ses
beaux-frères: MM. J.-Bte St-Pierre
et Hector Limoges: ses oncles: MM,
C. Brisebois, Ludger Martin; ses
neveux: MM. Claude Brisebois,
Henri Brisebois. Paul Boldue, Hec-
tor et Kugéne Brisebois: ses cou-
sins: MM. Albert Lacombe, Flori-
mon Legault P. Gauthier, Pierre
St-Picrre, Georges Brisebois.

Dans le cortège. on remarquait:
l’hon. Hector Perrier, C.R, Dr Sé-
ville Cheff, Dr J. A. Thiboutot, Dr
C. E. Brunet, Me Albert Berthiau-
me, MM. A. Sabourin, Maurice Ber-
thiaume, Henri Poupart, J, C. Cuu-
tlé, F. Couillard, Edgar Dubé, Emile
Bougie, Frédéric Jodry. Albert Du-
puis. Eugène Saurel, Arthur Saint-
Jean, Eugène Poupart; J. E. Guil-
bault, Eugène Dumas, Octave
Maheu, J. A. Globensky, Georges
Gagnier. J. P. Fréchette, Georges
Potenaude, O. Quesnel, Frédéric
Pelletier, R. Duval, E. G. Héhert,
G. Guérin, M. Souchereau, R. Du-
fresne, A. Prud'homme, R. Routic-
ei. I. Pinsonneault. L Bédard, L
Mainville, J. 'Frépanier et une fou-
le d'autres. La sépulture eu liew au
cimetière de la Cote des Neiges.

 

 

$10.112.838 de contrats

OTTAWA, 80, — Le Canada a
donné 635 contruis de fournitures
militaires pour une somme globale
de $10,112.838.32 à l’Ottawa Car and
Aircraft Co, à révélé M. C D.
Howe, ministre de la reconstruc-
tion, aux Communes,

 

On peut empêcher les ciseaux de
rouiller par les temps humides en les
enveloppant de papier huilé ou ciré.  
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MISERE NOIRE
DES EUROPÉENS
Revenant de Genève, où il a re-

présenté l'Union des Marins cana-
diens à la conférence de l’Organi-
sation internationale des travail-
leurs, M. Théodore Roy a déclaré,
qu’il était difficile de se faire une
idée des conditions dans lesquelles
les Européens doivent vivre, à
moins de les avoir vues soi-même.
M. Roy avait été choisi par le

Congrès des métiers et du travail
du Canada pour être délégué par

1

|
|

 

M, ROY, vice-président pour Qué
bee de l'Union des marins cana-
diens,

le gouvernement pour représenter
les ouvriers canadiens à cette con-
férence du Bureau international
du travail. Cette assemblée discu-
ta les problèmes des voies fluvia-
les de l'Europe et se tint du 6 mai
au 18 de ce mois.

M. Roy était membre d'une sous-
commission qui avait pour but d’é-
tudier les statistiques de la navi-
ation sur le Rhin.

Commentant les difficultés des
Éuropéens, M. Roy dit: “En An-
gleterre, Je prix des aliments est

très élevé et {I manque beaucoup
de choses, Il n'y a pas de beurre
ni de pain blanc. TI n'y avait pas
non plus d'électricité pour é&clai-
rer les rues,
“Le peuple canadien est tenu en

grande estime là-bas. Ceci est dû
largement à notre effort de guer-  
 

     
, industriel de Saint-Georges-de-

Déjà 40 d'entre elles sont rendues à
Toutes arrivent par avion, directement de

 

(Suite de wa page 1)

trons par tous les moyens possibles
les éléments subversifs qui essaient
de semer la haine et la discorde
dans notre société et nous nous en-
Rageons, en conséquence, à l’utter
ouvertement contre le communisme
sous toutes ses formes.”

Le R. P. Jacques Cousineau. 8.J..
à félicité les commuis-bouchers de
leur exceMente initiative et leur a
démontré que le syndicalisme bien
compris n'a pus besoin d’user de
violence pour imposer le respect.

M. Fernand Simard. publiciste
des syndicats nationaux, à expligué
que le syndicat avait pour but pri-
mordial d'assurer le bien-être de
ses membres, mais qu'il ne devait
pour cela négliger leurs droits de
citoyens, de catholiques et de Cana-
diens français.

 Ordinations chez
les Peres Blancs

 

Voici la liste des ordinands chez
‘| les Péres Blanca. Ces nouveaux pré-

tres seront ordonnés à Notre-Dame
de Hull, le 13 mai, par Mgr Va-
chon, archevéque d'Ottawa: RE,
Charles Beaudet, R.P. André Pagé,
R.P. Henri Cabana, RP. Georges
Guyot, R.P. Guy Lefuivre, RP.
Emitien Jobidon. R.P. Paul-Armand
Cyr, RP. Edgar Tremblay, RP,
Maurice Garant, R.P. Laure t Côté,
R.P. Fernand Bellemare, R.P, Mau-
rice Carrier, R.P. Charles-Edouard
Langevin, R.P. Charles Tarditf,
R.P. Roland Deslauriera.

Les traités depaix
OTTAWA, 36, (D.N:C.) — Le par

lement du Canada ratifiera sous
peu les traités de paix signés avec
lTtalie, la Roumanie, la Hongrie
et la Finlande.

 

Les premiers moulins à vent en
Angleterre furent construits en
1040.
—_—
re et aux provisions que nous avons
envoyées outre-mer”.
Parlant des récentes activités de

J.-A. Sullivan, M. Roy déclara que
les marins des autres pays eon-
damnent ses agissements,
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MONTREAL, 10 MAL 1847

Le Club Richelieu-Montréal

Appréciant à sa haute valeur l'œuvre
sociale que poursuit le Club Richelieu,
de fondation récente, les journalistes de
Montréal ont répondu en grand nom-
bre à l'invitation d'assister au déjeuner-
causerie d'hier, dont l'honorable séna-
teur Gustave Lacasse, de Tecumseh,
était le principal hôte d'honneur. Il
nous est particulièrement agréable de
coopérer avec cette institution cana-
dienne française dont les membres
fraternisent pour se mieux connaître
mutuellement d'abord, puis pour se
dévouer ensemble au soutien des bon-
nes œuvres, surtout de celles qui se
rattachent à l'enfance infortunée et
malheureuse. Monsieur Lacasse, le
conférencier du jour, qui nous parla
brièvement de deux grandes figures
canadiennes, les regrettés sénateurs
Raoul Dandurand et Thomas Chapais,
nous parla surtout du rôle et de l'in-
fluence de la presse. Excellent méde-
cin, il est en outre perspicace psycho-
logue. Le temps qu'il consacre au
journalisme a multiplié ses contacts
avec les diverses classes sociales et en
a fait un sage juge des personnes et
des choses. Aussi ses aperçus sont-ils
habituellement marqués au coin d'une
observation juste et de réflexions
substantielles. Le sénateur Lacasse a su
intéresser ses auditeurs et ses confrères
journalistes qui l'ont applaudi sauront
sans doute se souvenir des conseils
judicieux dont il les a gratifiés.

 

 

 

Les tragédies de [air

De nouvelles tragédies aéronautiques
viennent de se produire. Ce sont des
incidents additionnels qui s'ajoutent à
une série déjà longue. Les pertes de
vies sont extrêmement nombreuses. De
telles hécatombes suscitent de mélanco-
liques réflexions. L'homme, qui a rêvé
de dominer les airs, révèle-t-il son
impuissance ?

 

L'aviation a accompli, surtout à la
faveur de la guerre, des progrès incon-
testables. Les techniques ont subi une
évolution rapide. peut-être toutefois
trop rapide. La sécurité des passagers
n'y a pas gagné. 1] semble qu'on pren-
ne de plus en plus des risques inutiles.
Ainsi, paraît-il, dans ce qui vient d'arri-
ver à New-York : l'avion, qui s'est
écrasé au sol quelques minutes après
avoir quitté l'aérodrome, s'est élevé par
une pluie aveuglante et le pilote n'a pas
pu s'empêcher d'aller-donner tête bais-
sée contre un obstacle qu'il eût aisé-
ment évité dans des conditions norma-
les de visibilité,

Le plus grave dans tout cela, c'est
que le public voyageur en vienne à
considérer les transports en avion
comme une aventure extrêmement dan-
gereuse et abandonne peu à peu ce
mode de locomotion dont les avantages
sont évidents. Les compagnies commer-
ciales devraient redoubler de prudence
sans retard. Il est bien préférable qu'un
avion ne décolle pas à l'heure fixée, si
c'est pour éviter un drame à peu près
certain. La répétition de ces désastres
constitue en effet une calamité dont les
intérêts financiers qui exploitent les
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réseaux aériens seront les premiers à
être atteints.
Ce n'est là qu'une considération pé-

cuniaire, mais il en est d'autres plus
élevées. On ne doit pas mettre la vie
des gens en danger. Les accidents de
l'aviation civile, depuis la fin des
hostilités, sont beaucoup trop nom-
breux. Un redressement s'impose sans
retard.

 

Logements subventionnés

par E. LETELLIER de SAINT-JUST
L'attitude adverse prise far le minis-

tre de la Reconstruction, M. Howe, a
l'égard de l'habitation subventionnée,
n'est ni absolue ni définitive. Le minis-
tre reconnaît qu'un régime de subsides
pourrait bien être la solution de la
présente crise du logement mais il esti-
me que cette politique exigerait entre
autres choses une répartition nouvelle
de la responsabilité entre les adminis-
trations publiques. Par quoi l'on doit
entendre, semble-t-il, que le gouverne-
ment fédéral ne voudrait pas assumer
seul la tâche de financer pareille entre-
prise.

La construction des logements reçoit
à l'heure présente un puissant stimulant
sous la forme de prêts fédéraux à long
terme et à un taux d'intérêt minime. En
dépit de cela, l'on constate que le coût
de la construction ne permet point
d'ériger des habitations qui puissent se
louer aux prix modiques qui convien-
draient à la masse des gens dont le
revenu est modeste. C'est pour le béné-
fice de cette classe de locataires que
pourrait être institué le régime des
subsides, qui consisterait à payer une
partie des loyers élevés que commande
le coût de la construction.

C'est de cêtte façon que fonctionne,
aux Etats-Unis, à New-York notam-
ment, le régime des subsides, qui fait
ainsi partie du programme d'assistance
et de sécurité sociale. Les familles qui
ne peuvent se loger convenablement, à
cause de l'insuffisance de leurs ressour-
ces, se voient attribuer un logement qui
répond à leurs besoins et dont elles ne
paient qu'une partie déterminée du
loyer, le propriétaire étant dédommagé,
pour le reste, par les pouvoirs publics,
à même un fonds constitué à cette fin.

Il va sans dire que l'exécution d'un
programme semblable exige une sur-
veillance étroite et des enquêtes minu-
tieuses, toute une organisation de con-
trôle, semblable à celle qui existe chez
nous à l'égard de l'hospitalisation des
indigents, qui se fait, comme on le sait,
avec le concours des municipalités,
lesquelles ont la tâche de désigner les
personnes aptes à recevoir ces secours,
dont les adininistrations municipales
assument une part. Il en serait de même
dans le cas des logements subvention-
nés et c'est évidemment ce qu'a voulu
dire M. Howe lorsqu'il a parlé du
partage de la responsabilité.

Le logement subventionné ne peut
être affaire exclusivement fédérale,
comme question de principe et pour des
raisons pratiques, parce qu'il s'agit là
d'un champ d'action réservé à la juri-
diction des provinces et parce que
seules les administrations provinciales
et municipales peuvent efficacement
contrôler l'attribution des subsides. À
Montréal, par exemple, c'est le service
municipal du Bien-Etre social qui pour-
rait le mieux désigner les familles aptes
à bénéficier d'un logement subvention-
né, tout comme c'est lui qui désigne en
définitive les malades indigents qui ont
droit à l'hospitalisation gratuite.

A supposer que le gouvernement
fédéral fournirait une partie des subsi-
des, il le ferait probablement par l'en-
tremise du gouvernement provincial,
lequel fournirait aussi sa part. Même
si la Province créait une Commission

Les mots qui vivent
—Que faisons-nous donc de notre faculté

d'aimer, si nous ne l’employons pas à rendre
heureux ceux qui nous entourent !

Mgr Sylvain.
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du Logement, cet organisme ne pourrait

et ne devrait pas se dispenser de la
collaboration administrative et finan-
cière des municipalités.

Le logement subventionné serait une
forme de la charité publique et ne pour-
rait bénéficier qu'à une classe sociale
strictement délimitée : celle dont les
ressources pécuniaires sont manifeste-
ment insuffisantes pour lui procurer le
logement dans des conditions convena-
bles. Dans l'état actuel de l'industrie
de la construction, c'est le cas d’une
très forte proportion des familles nom-
breuses.

Voila un probleme qui fait voir une
fois de plus la nécessité d'une collabo-
ration étroite entre le gouvernement

fédéral et les administrations provin-
ciales.
 

Conseils aux jeunes

par Roger DUHAMEL

S'adressant à de jeunes hommes
d'affaires de tout le Canada actuelle-
ment réunis en congrès à Montréal, le
ministre des Finances, M. Douglas
Abbott, leur a donné des conseils qui
paraissent très pertinents et qui corres-
pondent à des exigences tout à fait
acceptables. Il les a tout d'abord enga-
gés à ne pas négliger l'activité politi-
que, au contraire à militer dans les
rangs d'un parti politique.

ette vue est parfaitement juste,
Nous sommes en démocratie, on nous
le répète assez souvent. Or la démo-
cratie, ce n'est pas le régime du prince,
c'est le régime du peuple. Par consé-
quent, il importe que ce mot peuple
renferme les éléments les plus qualifiés
et les plus agissants de la communauté.
Les jeunes gens qui se désintéressent
de la politique, qui vont jusqu'à la
mépriser, se trouvent à leur insu à por-
ter de rudes coups à nos institutions.
Ils montrent qu'ils n'ont rien compris
de leurs obligations de citoyens et qu'ils
s'imaginent qu'ils ne doivent absolu-
ment rien à la collectivité. C'est une
piètre manifestation de civisme.
On répondra aussitôt que la politique

n'est pas très séduisante pour de jeunes
hommes qui abhorrent les compromis
et qui s'impatientent de piétiner sur
place. Il se peut fort bien que Ja politi-
que ne soit pas ce qu'elle devrait être,
À qui la faute, sinon aux abstention-
nistes hautains, qui refusent de se jeter
dans la mêlée et préfèrent conserver
une arrogance de grand seigneur, au
lieu de contribuer par leur apport à une
régénération des mœurs publiques qu'ils
estiment légitimement indispensable ?
Ceux qui ne consentent pas à travailler
en pleine pâte humaine perdent le droit
de juger leurs semblables, ils se mettent
délibérément en marge du groupe. Ce
n'est pas la façon de servir.
M. Abbott a aussi recommandé à ses

auditeurs de ne pas tourner le dos aux
postes du service civil. Si, par défini-
tion, le fonctionnarisme n'est pas un
idéal très exaltant pour des hommes
jeunes et pleins d'entrain, il faut bien
reconnaître que l'administration d'un
pays exige, tout autant que les indus-
tries et les entreprises privées, des
intelligences vigoureuses et des volon-
tés bien trempées.

Pendant longtemps, les traitements
trop modestes accordés aux fonction-
naires ont éloigné de cette carrière des
hommes qui auraient pu s'y tailler
une influence de premier plan et exer-
cer une action précieuse pour le pays
tout entier On commence heureuse-
ment à revenir de cette erreur. La con-
currence du commerce et de l'industrie
a obligé les gouvernements a reviser
leurs vues à cet égard. Ils se sont
rendus compte qu'on ne peut exiger des
fonctionnaires de premier plan en les
rémunérant médiocrement. Ils ont com-
pris également que les postes du service
civil ne devaient pas être des récompen-
ses de fidélité politique qu’on accorde
pour permettre à de braves gens de
terminer paisiblement leur existence
dans une retraite dorée.
Pour les Canadiens français, la situa-

tion est encore plus compliquée. La

 

vérité oblige à dire qu'ils n'ont pas
toujours obtenu entière justice dans le
fonctionnarisme fédéral. Par un fana-
tisme détestable, certains chefs de ser-
vice ne se sont jamais fait faute, sous
un prétexte ou sous un autre, d'écarter
nos compatriotes qui se voyaient dans
l'impossibilité de gravir les échelons
qui pouvaient les conduire à des postes
enviables. C'est pourquoi nombre d'en-
tre eux ont préféré donner leur démis-
sion et tenter la fortune dans des
domaines moins fermés. C'est là la
grande cause de la désaffection qui
entoure dans l'esprit du public les situa-
tions administratives. Il ne devrait pas
être impossible, avec un peu de bonne
volonté. de corriger un pareil état de
choses.

John Bull sort de nes
Îles pour faire des pla-
cements dont il espère
tirer profit. Ainsi la
construction prochaine

d’un immense port à Tanganyika coû-
tera $16,000,000 à la Grande-Bretagne.
Ce port remplacera le tout petit village
indigène actuel situé sur une lagune
isolée, Une commission composée de
spécialistes anglais des docks, envoyée le
mois dernier en vue d’examinerle terri-
toire, a désigné cet endroit comme le
meilleur en vue du grand centre de cul-
ture de la chataigne de terre actuelle-
ment en cours de développement en
celte partie d'Afrique. Le Gouverne-
ment du Royaume-Uni a accepté les
avis rendus par la commission et l’on
commencera immédiatement le plan
d’un port dont la capacité et quasi-
illimitée et assez grand pour abriter le-
plus gros navires,

Lettre à la PATRIE
A la conquête de la paix

Nouveau port
britannique
en Afrique

 

 

Les pèlerins iront en foule au
Congrès marial d'Ottawa.
—

Monsieur le Directeur,

Reine de la Paix ! Voilà l'inspiration
du grandiose Congrès marial d'Ottawa.
C'est sous ce titre que l'Autorité religieuse
du Congrès a placé ces solennelles assises,
Le monde ne connaît pas la paix, même si
l'état de guerre a apparemment cessé. Les
mêmes causes qui ont précipité le ‘déclan-
chement de la guerre demeurent: athéisme,
refus d'obéir à la los de Dieu, orgueil for-
cené des peuples et des individus, La Vierge
désire une humanité de Magnificat. Deux
semaines nous séparent encore du Congrès.
Sommes-nous prêts à acclamer la Vierge en
toute sincérité? Non pas seulement avec
des mots, mais avec une vie entièrement
changée, complètement tournée du côté de

Dieu. Des foules afflueront à Ottawa. Il
faudrait que chaque famille canadienne s’y

rende ou y délègue, tout au moins, un ou
plusieurs de ses membres. Ie succès de ce
Congrès est entre nos mains; il dépend Je
la générosité de notre coeur, Alors, en
foule, à Ottawa. Quand la Vierge Pèlerine

a visité nos paroisses, chacun lui a crié son
amour! Mais il faut plus! I faut que cha-
cun ajoute le sacrifice à sa prière. II faut
que tous les Canadiens qui le pourront se
rendent au Congrès marial d'Ottawa. Ce
West pas une Reine ordinaire que nous y
acclamerons: mais c’est la Souveraine du
ciel et de la terre, le Chef-d'œcuvre de Dieu,
la Toute-Puissance suppliante, Celle qui
peut seule nous apporter la paix, la charité.
En foule, à Ottawa, du 18-22 juin! Peut-
être que ce sacrifice du voyage de la part

de grandes foules obtiendra de la Vierge,
Médiatrice de toute grâce, le retour à notre
sainte religion de nos frères séparés! Le

Centre marial canadien désire pour le Con-

grès marial d'Ottawa un triomphe inoul!
Des journées mariales qui feront époque
non seulement dans l'histoire canadienne,
mais dans l'histoire universelle! Pour
Marie, votre Mère, direz-vous OUI?

Roger BRIEN

Centre Marial Canadien, Nicolet, Qué.
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8 marge de FPactualité

La fin et les moyens

(par Paul de MARTIGNY)
Si nous pouvions

lever un coin du

volle dont le Des-

tla recouvre l'a-

venir, sd nous

pouvlons, dès au-

Jourd'hui, voir la
Patrle de lundi.

certains automo.

bbilistes ne la ti-

ralent pas sans

pâlie et certaines R

familles seraient dans

 

les larmes.

Cou messieurs y verraient pourquoi

et comment lis se sont fuit tuer ou

grièvement blesser dans des acci-

dents de la route.

Il est des fins de semaine plus

ou Inoins tragiques, mais les morts

en moyenne, oscillent autour de la

douzaine. Or les accidents, quels

qu'ils soient, ne sont ni sans rai-

son, ni sans cause. Il est donc pos-

sible de les prévenir, C'est à quoi

tend l'action humanitaire de la Li-

gue de Sécurité, Sun effort porte

en ce moment sur la prévention

des accidents de la route, devenus

beaucoup trop nombreux en ces

derniers temps. À cet effet elle or-

gunise un cours d'entrainement

pour les chauffeurs qui est appcté,

du moins espérons-le. à devenir

une école de préparation profes
sionnelle, Ce cours sera de dix le-
tons ct portera sur tout ce qu'un

chauffeur doit savoir. Ce cours est
appulé à rendre service et it serait

bon que sun diplôme fût exigible
de ceux qui sollicitent un permis

de conduire une voiture.

Le perils de conduire une auto,

Un camilon, un autobus, est chose

infiniment sérieuse et ne devrait
pas être déllvré sans examens. Il
Juet en jeu la vie des gens: celle

du chauffeur, celles de ceux qui
sont dans sa voitaire, celles de ceux
qui sont dans lex voitures qu'il
croise où ‘qu'il double et, enfin, la
vie des passants sur le trottoir, Le
Jx-rmiis ne devrait être délivré que
sur examen médical établissant que
celui qui le demande n'est atteint
d'aucune tare qul lui interdit de
se mettre au volant. Le chauffeur
doit voir les couleurs, tout au

moins distinguer le rouge, du vert

et du jaune des signaux. I doit
avoir l'oreille fine pour entendre
l'avertissement du danger. fl doit
voir & gauche et à droite, par con-
sequent ne pas être borgne es il
doit avoir ses deux mains, c'est-à-

dire ne pas être manchot. On ne
devrait pas donner un permis de
conduire à un éplleptique, nt à ce-
lui que ses artères durcies et -
bles exposent à l’apoplexie. wh
medecin, en faisant son examen

devra s'assurer qu'il n'est pus ex-
posé par l'angine à mourir eu moins

de deux minutes au volant,

L'ivrogne qui cause à lui <enl
Plus d'accidents que tous les au-
tres, parce qu'il conduit étant ivre.
ne devrait pas avoir son permis.
lestent les ultra-nerveux, les désé-

quilibrés qui conduisent comme des
fous ot le sont plus qu'à demi. A
ceux-là non plus on ne devrait pas
délivrer un permis.

Nul n’est censé Ignorer la loi et
le chauffeur doit connaitre celles
de la circulation sur le bont de ses
doigts.

Quand un capitaine au long
cours met son navire au suc, il ne
vommande plus un navire de hau-
te mer. Iquand un chauffeur ma-
nifeste une tendance à foncer dans
les magasins, à faire des râfles de
piétons sur les trottoirs, il sovait
sage de lui enlever son permis.
Lorsque les compagnies recunnais-  

Visages des Nations UniesTTT La BIELORUSSIE
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   Eater
socialiste soviétique de Biélorussie

fa une superficie de 122.000 km? environ et une
ÿ population de 5.567.976 habitants. Pays essentielle-

la Blélorussie a lourdement souf-es tas fert de la guerre. Située à l'extrémité occidentalel'URSS, la RSS de Biélorussie est limitée au Nord par les RSS deLettonie et Lithuanie, à l'Ouest par la Pologne, et au Sud par la RSSd'Ukraine. La eapitale est Minsk, La RSS de Blélorussie est membrede l’Assemblée générale des Nations Unies, et son représentant auxsessions est M. Kuzma V, Kiselev, Le pavillon national de la RSS deBiélorussie, rouge, porte l'emblème de In faucille et du marteau, etles initiales de la nation, brodées d'or, dans l'angle supérieur gauche.

sent un malchançeux, elles refu-
gent de l'assuver. Ce devrait être
Une raison suffisante pouv lui in-
terdire de conduire. Qui veut la fin
prend les moyens. Tvuls sont quel-

 

 

ques-"ns de ceux que l'on pourrait
Prendre pour que diminue le non
bre des accidents.

MaisPanthéon canadien

ia

la Martinière

Claude de Bormen, sus de In
Martinière, oecupe en Nouvelle-
France dex positions fmportantes

Builli à son
Arrivée ici, il occupait le poste de
surintendant temporaire vers Tee fin
de su carrière active,

fssu d'une famille noble, 1 naquit
en France, en 1636.

«re parlement de

dns l'administration.

Ancien avocat

Prris, son père
occupait le puste de baitti. Le sicur
de Maure, cousin du Jeune Bermen,
@ppels celui-ci en Nouvelle-France
wour l'u oceuper aus fonctions de
bailli à Beauport, à Notre-Dame des
Anges et à File d'Ortéans, de 1662
à 1678.

Comme il épousa, à Quebec, en
1664, la veuve de Jean de Lauzon,
i hévita des possessions de celui-ci,
et il gira la terre de Letizon jus
qu'en 1699, en qualité de posscssem
et d'usufruitier. Dans la swite ti
recul aussi deux autres terres sur

la Chaudière et suv & chemin de
Beaumont.

A partir de (678, il occupa des
postes d'importance. Le roi l'ap-
pelu à siéger au Conseil souverain
En 1682, il succéda à M. d'Auteuil
comme procureur général et en
1684 41 fut dirigé à la baie d'Hudson
à titre de commandant.

En 1691 on lui confia un- mission

qui fait erdbire qu'on avait foi en

son jugement ef son savolr-faire.

I fut envoyé à Montréal pour y ré

gyler un procés dex plus délicats. Hi
tmpliquait tout à la fois l'évêque

les MM. de St-Sulpice, le comman-

dant magistrats.

Puis ce furent successivement les

clurrgex de cunsciller garde-sceux,

de licutenant de la prévôté, de pre-

mier conseiller et enfin de surtn-

tendant qui lui firent confiés OH

1719,

Eugène STUCKER

  

militaire et les

mourut en

 

Le choc électrique du poisson-
torpille peut paralyser momentané-
ment un homme.

11400 IMMIGRANTS

 

¢ Ti

le gouveinement fédéral.

M. Musher a critiqué. au cours
d'une entrevue, la politique adoptée
par le m'nistre du travail, M. Hum-

phrey Mitchell, et le ministre des
Mines et des r.ssourses, M. J. A.
Glen, pour faire venir des camps de
réfugiés de l'Europe la main-d'reu
vre qui manque actuellement nu
Cnnada dans plusieurs industri-s
essentielles.

“IL guffit maintenant d'ajouter
les gulèrcs”, a-t-il dit. “pour que la
1essemblance avec l'ancien traf'e
des enclaves soit compléte.”

M. Mosher a dénoncé la politique
d'immigration en général, ainsi que
le plan national de transfert duns
Les usines canadiennes des immi-
Blunts polonais et des autres pays
de l'Europe centrale.

OTTAWA, 30 (DNC) M. Hum-
phrey Mitchell, ministre du trava’l,
a révélé hier anx Communes. que
In province d'Ontario recevrait sous
peu quelque 1,400 personnes venant
des camps de réfugiés de J'Europe,
pour travailler dan- l'industrie dn
bois.

L'hon. J. A Glen
démissionnerait
OTTAWA, 30 (DNC + M. J. A

Glen, ‘ministre des mines ct des
ressources; de qui relèvo l'immigra-
tion. pourrait fort bien apporter
prochainement sa démission au pre-
mier ministre, M. Mackenz'e Kinz,
pour raisons de santé, a-t-on appris
de source autorisée.
M. Glen est absent de h Chambre

des Communes depuis plus d'une
semaine. Il esl relenu à sa résiden-
ce par une forte crise cardiaque.
Le choix du successcur de M.

Glen reste toujours le secret de M.
HE mais les rumeurs veulent que

- Ralph Maybank, député libérn!
de Winnipeg-Sud-Centre et prési-
dent parlementa’re de la Radio, de-
vienne le prochain ministre des Mi-
nes, au cas où M. Glen ne pourrait
plug assumer ses fonctions.

Presque tous les reptiles avalon
leurs victimes en commençant par lz
iéte.
 

|

 
 

‘Retour au marché des
esclaves et aux galères
OTTAWA, 30. (Par Jacques Arcand). — “Le

: Canada adopte maintenant le système des marchés d’es-
claves et des galères’, a déclaré hier, M. A.-R. Mosher,
président du Congrès canadien du travail, en commentant

 

importation de main-d'oeuvre” de l’Europe, prônée par
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NOUS VIVONS DANS
UNE ÈRE D'HYSTÉRIE"

“Les rapports de la presse anglaise de Montréal au
: sujet de la grève à Lachute
désaxés. On a soulevéla question de communisme. Comme
conséquence, on néglige les faits principaux et indiscuta-
bles de l'affaire, à savoir que les ouvriers, des humains,
sonl excessivement mal payés, et que la police provinciale
y accomplit la tâche de briseurs de grève, terrorisant cette
municipalité par ses actes de

sont injustes et totalement

violence et d’intimidation et
mettant en danger les libertés de la province”.
 
 

Barge qui saute
RONDE (PA)—Dce ex-

plosions répétées ont fait sauter
et couler une burge aujourd'hui,
sur la Tamise, Dans un rayon éten-
du, des vitres de fenêtres volèrent
en éclats et de violentes scenteses
furent ressenties. Il ny eut pus

de pertes de vies, Seulement un
ou deux hommes furent légère-
ment blesses,

  

 

British American  Oil en congrès
Pre « DOÙ concessionnaires de

fn Briti-h American Oil Company
Limited, de toutes les pariies do
In province ds Québec. 8» sont réu-
Dis en Congrès dans la Salle de
Bal de Uhâtet Mont-Royal, Mont-

réal, hier, pour discuter de vente,
de service et d'administration.

Des présentations vigurlles, no
“ompagnées de commentaires ap
propriés, unt été (nites à ces ven-
deurs B-A par des spésiahstes de
la compagnie to:chant une multi-

Lude de sujets qui les concernent |
en particulier.

C'est M. FF. Lévwillé, gérant des
ventes au détail de la division du
Québec, qui n souhaité Ia bienve-
nue aux congressistes, et In cau-
serfe d'ouvert-re n été pronuncée
pur M. Hobart Punt, gérant de la

division du Québee: M. Jacques
Sauvage du service des ventes
présidait nux différentes sessions.

DEMONSTRATIONS

Ont pris part aux démonstra-
tions, MM. Gordon Love, , Léo
Daoust, H-E Mnrion, Sarto Rol-
lin, Robert Savard, et Gesrge
Prew, conseil en publicité françai-
8c de ia compagnie à Montréal. Un
film sonore a avssi été montré, et
il y eut exposition de réclame et
produits.

En plus des séances d'affaires.
un lunch, un coque.el, un diner. et
des divertiss-ments ont été afferts
par la compagnie à ses conc&ssion-
nafres. Au diner, les conférenciers
ont été MM. A.-H. Miller, de To-
ronto; Vice-président de la B-A en
charge des ventes, et M. A.-D. Cad-
man, de Montréal, son adjoint en
charge de la division de l'est.
Après le din-v, il y eut diffusion
de l'émission radiophonique de la
B-A, “La Butte avx Moineaux",
faite directement de la salle du
banquet soux la direction de Pier-
re Dagenais. Toutes les phases du
congrès se sont déroulées entière-
ment en franc

Ont ausst colluboré activemsnt A
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    la préparation de C2 cungiès MM,

—# C’est ce que vient de dclurer le
pasteur de l’Eglise Unie du Messie,
le révérend Angus Cameron, prési-
dent de la section montréalaiee de
la Jigue des J'bertés Civiles, dans
Une causerie sur “la magie des
mots” qu'il prononçait au déjeuner
du Kiwanis Club, à l'hôtel Mont-
Royal. Certains mots, a-t-il expll-
we, ont une pulssance magique
“d'arrêter votre pensée et de vous
arracher une réaction émotionnelt-
automatique et Iréfléehle”.

LE PIRE DES MOTS
“Nous vivons netuclioment dans

une ère d'hystérie, d'ajouter le pas-
teur. où les mots servent de suhs-
tituts à la pensée. Le pire de tous
les qualificatifs à employer, c'est
certainement celui de communiste.
Ii est l'arme le .plus formidable.
puisqu'il produit une réaction im-
médiate, et qu'il dispense de preu-
ves. Le plus honnête homme de-
vient instantanement une csnaille
si qu lqu'un à l'audace da l'acc mu-
pler avec ce mot. Que dire, il de-
vient un lâche. un mécréant, un
athée, un triitre, un sot. et il a
tori dans tout ce qu'il dit ou ©
qu'il fait”.

CONFUSION INEVITABLE
Naturellement, il peut s'ensu:

 

.vre “d'honnêtes malentendus” d'n-
les, circonstanaca actuelles, et 1}
imbute I'erreur de la presse anglaf-
se dans ses comtes rendus sur ln
situatlon à Lachute au fait qu'on #
décianché ce mot. “I n'a aucun
rapport avez la situation, do dure
le révéiand Cameron. Nous sum-
mes résolns de ne pas-être les du-
pes dus communistes, pas plus qu
de ceux, ri pritendent nous :au.
ver cn nous enlevant nus tier
tés". Il raconte qu’il sest rendu à
Lachute, avec un unu, pour voir cr
qui s'y passait. amais, je nai
autsnt eu l'improssion d'être dane
un camp de concentration. L+
colostes de la police provincitle »
sont en nombre. A l'indication de
cemmuumn'ste, Îls assomment. I ne
leur répusne pas de violer la do-
micil> des ouvriers nour arcom»tir
des actes de violence et d'int'm'di-
tion”

 

  

Le traitement de
M. King augmenté
OTTAWA, 30 (D,NC} Le Cet

du gouvernement, M. Muckenzl
King, et le leader de l'Oppostiion
au Sénat, M, John-T. Haig, recc
vront Une augmentation de traite
ment au cours de la prés nte ses-
sion. M. King a recommandé lui-
même cette mesure,
La Chambre a aussi passé en pro-

inière lecture, un projet de loi ar-
enrdant une augmentation de trui-
temnt aux directeurs de la Com-
at'ssion des chemins de fer,

CONVOCATION

 

  

Movetedt Te 4 juin prochain.
confire au Club st-Laureut
Kowntes de Montréal, Ine., sera M.
d'nn<Francois Poule M1 la
holst comme sufet dé sa cause rie
“Jung url point le Canada eis

sn présentefs nu docteur
dnsonr Un chèque de $1L =

Ur l'achat d'appareils nethop |
dues N sen Pete qeutients néces -
toux.

———

ere

V.-L. Hanna, directeur générai d
l'expansion des ventes du bureuu-
chef de Toronto de la B-A, et p'u-
sie: ra membres de son personn-!,
et des différents s~rvices de ls
compagnie à Montréal. Un grand
nombre d'officiels, tant de Mant-
réal que de Toronto, de la British-
American Qil Company, ont éguai. -
Menl ansisté AUX sessions.
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Valiléres T.tée.
h cure des aubaines,
he B—CHLP ce adr,
h. 30—L'heure précise,
fi. 30—A votre service.
t. 06—L'heure précise.
h, 00—Radlo-lenepal.
H, 15-—Mél-Mélu.
h. 256—Chaasonneltes |—

Chien Chaud).
. 30—ltadio annunire,

lt. 00—L'heure précise.
: 06—l‘heure 1

casting Co),
!. 30—La parade sportise.

stuart).

i

  

d
u
n

e
s
s
s
s
o
u
o

 

7h 45—Winduer Bowling (Fdgar Char
bonneau)

8h, 06—L'hrure |précise. |Nérénade
Fitle Auta.

fh. 30—1a refrain du jour
Asselin, Fourrurest.

  

$h, Ub-—Meure du concert,
Fernand tir

  

  

#h. 30-—Musique par Spike Jones.
»h, 45—Musique de danse,

6—L'heure précise.
. 30—4 ufc St-lacque

toh. 45—The Californians,
10h. 30—1æ sport ce noir,

Lalonde Automobile
‘heure précise,

… précise. —
nde,

146. 30—E'heure précise. —
émissions).
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tés,
Quizz, CF

 

. CJAD: Athdio,

 

superman.

 

A.:28

 

Nouvelles d'Haollywornl,
dansent.

  

  
fanta, Danse,

5:35 L CKAC: L‘oncle Troy.
A:43 CKAC: jeleine

 

CRM. Don Messer,
CKVL: Nouvelles,

   

Cfhronique sur les
CIAD:

vs

 

CKV

 

fre-ngaise.
CJAD: Au bal.8:05

  

  

 

Nouvelles,
6:25 PM, CHLP: Chansonnette,

venu CBF:
: La pièce du

Quol de ne
6:20 P.M. CKA

fve. CBM: Bports.

    

sports. (BF: La revue de Yacetuall-
té, CRM: Berénade.
Hil how.  CKVL: Ratio
Fetur.

 

   

  
nous. CRF: Coeur ataût.

velles vt commentaires,

. CFCE: Musicale.
CEM: Cuuserle.

Sports

    

  

    

  
  

familinle. CKAC: Au
CRE: Un homme of son ed

AD: Nouvelles.
CKVL: Mictery Money

 

Chant.

CIAD: An bat,
CHF: Métropaie.

 

Parker,
> M. CKAC: Montréal
CKVI: OK. RMI Rims.

 

. CKAC: Musleale,
CHL

 

PM, CJAD: Eporta.
CKVL. News
CHL 1. henve

  
   

  

  

   
  

    

    

8:03
“ly

 

8:38

R43

RAS
LE   CHLP: Heure

 

8:03 P.M. CJAD: Orchestre.
s:20 PML CIE F

or CHE: 1H

 

  ware 

CRM. L'heure de la valse.
We torn Trails CBM:

  

  

 

8:43  

      9:53 PM CBF Studio,

 ofr. CBF:
avelies,
M: Rudio-Journal,

  

   

10:02
2e:15

Chronique littéraire.
de l'actualité,

30:30 P.M. CHLP: Caté Kt-Jacques, CKAC
Découvertes artistiques CBI:

 

ee

1490 KILOCYCLES

L'ECHO FRANCAIS DE MONTREAL

 

 

    
 

tle Rot du

miliate— (Reval Rroad-

5- Orchestre Lawrmee Week,
#h, 45—Campagne d'embeliissement.

«Tanthler A

 

J. SELKE

FRANK J. SELKE
GERANT. GENERAL DU FORUM

GERANT-GENFRAL DU CLUB DE HOCKEY CANADIEN

ET

CAMIL DESROCHES
DIRACTEUR DE PUBLICITE DU FORUM

SERONT LES INVITES A LA

Parade Sportive Paul Stuart
CE SOIR A 7:30

 

DESROCHE
 s

  Musqlue sur

 

 COMME
PRESENT

M. CHELP: J.-D, Vallidres Lite —
‘heure des aubainen, CKAC:

International
Rhythm Time.

La chansennette française.

M. CKAC: Thé dansant
Los nirs los plus aimés” «

CHLP: CHLP ve «dr.
8:40 FM. CHI.P: À voire serv     

BM: Contes nic

VO: Gonpe, Binge. CBF:

CHEP: L'heure précise,
Journal. CKAC: Montréal
d'hui. CBF: Yvan l‘Intrépide.

  

Nonveltes. CFCF

TOURNOI DE QUILLES .
‘BUDD HAT”

DU WINDSOR BOWLING
R: BILL BROSSKAU
EDGAR CHARBONNEAU

CE SOIR A 7:45

GALA DE MUSIQUE DE DANSE

   

 

AVEC

NICHOLS ET SES ROMANCES SWING

AVEC LES CHANSONS DE SYLVA

CE SOIR A 9:00

LE REFRAIN DU JOUR
“THE BAND

PRESENTATION:

 

LAYED ON”

RAYMOND

CE SOIR A 8:30

 

 

PHIL SAVAGE
A L'ORGUE HAMMOND

DU CAFE ST-JACQUES

 

préférées. CFCF:

A V1:30=LE PROGRAMME DE L'ASSOCIATION CANADIENNE-FRANCAISE

CHANTEUR: JAUQUES AUBERT—AU PIANO: ANTOINE MAURICE

A 11:15 — LE PROGRAMME DE L’ECHO MUSICAL

AU MICRO: MARCEL MARINEAU

hts.
P.M. CKAC: Planologur.

CHLP:  Méli-Méio.
fameuses. CBF:

Journal, CBM: Ratio-Journig, CF

 

 

LE SPORT CESOIR
AVEC JERRY TRUDEL

LANTHIFR ET LALONDE
CE SOIR A 10:50

SAMEDI MATIN

PRESENTATION:

 

 

DES AVEUGLES

 

CHLP: L'heure précise,
Annuaire, CKAC: Te Fi

 

purnt y

L'homme
CKVI:

 

sas
sr

Les nous elles Musique

CIM: Commentaires

PM, CHLP: L'hetre précise. Le‘heure

db

ne et le jazz. CFCF:

CHLP: Parade sportive. CKAU
chansons de Imneile, €

CRM: A annoncer.
CKVL. Pny It

 

. Wii,aor
ling. CKAC: Mog curd,
ve et vriiélés.  CIAD:

[tery Goes. CFCF; Orches*se.

Sérénade. CKAC: Théâtre du
CIJAD:_ Nouvelles,

Parade. CBM: Concert
Cencert œuval, CKVL:

 

  

  

 

   

 

Cours de français
Fermeture,

: le refrain
CKAC: Concerto. CIAPH “

F: Lenve !t to the Girls. CBF:
Ital. CHM: Récial
CHLP: Orchestre.

 

mpagñe

swivels,
» CRM:

du

zuire & Bi nabé,
CBM

1 CAD:
FOR: Tah Up and Listen.

  

Danse CKAC: Sound

 

CHE:
Musique UKVL:

Coeur,
Novels,
interméde, CBM: Nouvelles et

CIAD:
Hi_Neighbour,

CHLP:
Aubade. CBF:

CEM:

CM: Riudio,
16:00 P.M.  CHLP: T'heure

Musique Hawalenne. CKAC:
ie-Journat, x mide,
Champion Fights,

CJAD: Orchestre.
CHIP: Radio-Journal finale.

studio.
, CKVT:

M, CH
CFCF:

 
   

Vase de usin
mattstque.

 

p
CHLP:

  

  

 

  

    

CHIP.

CBF:
tre à vordes.

missions
F: Urnestre.
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CIAD:
Aloette

CKAT:
CAD

de quat
vel. CFCF

CKVL:

  
   

  

CKAC
CamCHOP

  

  

CAD:
Fights,

“Thi” Californians. CKAG
rid,

 

ianient Express.
CRF: Bulle  
des Étaissions. Ray

  

  
   

Nonvelles. CFUF:

 

 

  

Cun 1:0 A.M, CHLP: En valsant, CKA
Frére Jacques, CFCF: Plano Play-

CFCF:
CBF:  

CIAL:
Réveit Provincial

heure du réveil.

    

CKVL: à

hriles,
Sportsrante,
CHLP: Offrande au Sacre: nustics.
CKAC: Nouvelles. Fe

CHF:

  

CKVL:

  

Rendez-vous asi 1.
R«ilal d'orgue.

  

 

Herltage de latices, CBM: Marches. CKVL: Gosl
CFCF: Morning Ladies,

4 CFCF: Studio.
Nouvelles de la BBC.

vs,

died, CIAD: Nouvelles féminines
CBF: Airs d'opéra.

5:10 AM 

: Nouveltes.

 

Interméde musical.
A.M,. CKAC: Mélodies vedettes.   A CHLP: Variétés. CKAC: Peur

or- wile. ORF: Propos Mmélodiques. CHM
Nouvelles Mélodies pour madame.  CKVI:

Les Amis de Charlotte.
A.M, CHLP: Morton & Knye.
A.M. CBF: Nouvelles de la BBC.
OKVL: Nouvelles.

  

M. CKAC: King Cole Trio,
 

  

    
  

10:16 CHLP: Musique pour tous.
CKAC: Musique pour les jeunes.

Fin CFCF! Buddy Werd Trio,
10:30 A.M. CHL: L'heure précise. —

des St-Jean vous paire. CFCF: Junior
Junction, CBM: Archie Androwz
CKVL: Call Me Uncle.

10:40 KAC: La vaise du jour.
10:48 CKAC: Muslcale,
10:85 CKAC: La wuise du jour,

—® 11:00 CIN. L'heure précise.
11:00 CHLP: Association ennadienne-

française des aveugles, CKAC: V:

   EL:00 AM, CHI
Chansons à

11:05 A.M, CKAC: “
ndre.
Mub juvenile,

 

pour les enfants.

 

CHF: Recital de plane
: As Time Goes By. CKVL:

heure La chansonnetts franca,
He CHIP: Nouvelles loctiles,

  Sunas by Aun,

 

Nouvelles.
Non. 11:55 AM. CKVL: Nouvelles,

L'heure précise. —17:00 PM. CHI,

   

l'heure féminine, (KA: Program.
me rural. CFCF; Texni: Jim. CBF:

Le quart d'hrure de Murlque populaire. CBM: Nouvel-
Tex de la BRC. CJAD: Nouvelles.

mmatre CKVL: In chaneonnelte francaise.
Méiudies. 12:06 PM, CIAD: Juxt Prlax,

 

 

  

12:10 P.M, CKAC: Teniptratuie et pro-

PF: 12:16 P.M. CKAC: Parfums musicaux.
et CFCF: Tell me Doctor, CBM: Les

inter. stords ce la jeunesse. .
PM. CKAC: Le sport,
M. CKAC: Muslque légère. CFCF:

Nouvelles et heure. Théâtre des enfants. PBP: Le réveil
“lévation ma- mira), CBM: The Land of Supposing,

CFCF: CFAD: Nouvelles.
12:43 P.M. CBM: Nouvelle» mondiales.

  

CRF: Chansonne
Journal.

 

 Mé- ‘12:55 P.M, CKAC: Le sport.
 

Shkiui-horaire
l'observatoire d'Ottawa.

: Rndlo journal et l'heure
sport amateur,

3:00 A,M. CHLP: Musique en déjeunant. CER
. Wake Up and Emile. CBF: Nou. ’

l'heure précise, Must- vells. CBM: Nouvelle, CIAL:
Bonsoir Nouvelles, CKVL: Jouez Double.
CBM: 8:05 A.M. CKAC: Valses. CBM: Méla-

 

féminine
KVL:Ja paraie de la science.

Les amis de
Chroni
CFCF:AU: Intermède. CJAD: que den exlizes protestantes,

cre
AM. CHLP: Radlo-Journal. CKAC: La chansennette Iran-

  

L'heure précise et
Fascinat-

Fascinating
mime musical,

Capsules mélodiques

 

putin CHM: Prog
CK

   L'heure précise.
AM. CHLP: J.-D. Vallitres Lice et L'heure ré RAC:

. Orchestre F. Martin, CKAC: Actua pee © minine. CRAG!
rève lites. CBF: Le ruin des enfants.

CKVL: Baturdny Shopping Review.
Law- 10:08 A

Actualités,

les Jeunes

2: Feole de musique d'Ou-

J.-D. Vallitres Ltée
Un peu dr  

P,M. CFCF: This is for You.
Allons à l'opêrn,
F

 

a CHILP: L'heure précise, Poèmes
A Nouvelles.

CHM: Orchestre. Chansons,
: Rhythm Rodeo,

musienl

 

riétés. CFCF: Tien Age Thine. CRE:
Variétés, CEM: Les maitres de In

L'heure précise, CKVI,

 

Vallières Ltée—
COKAC: Actualités.

Program-
Tes Mandolettes.

L1:15 A.M. CHLP: Echo muslesl, CFCF:
String Tnsemble, CSM; Programme

 

Allo Lachine,
I Lea événements se.

CJAD: Club 800.

 

M. : musical,
CFCF: The Cadets.

  

Jheure des aubaines.
CBM: Name

Hardlcap
 

CHLP: Ente vous et mol,
CKVL: Coo(kal Mantel

1, ; Press Show.
CKVL:

CFCF
A.M. CKAC: Miuinture. CFCF

M. CHI,P: J.-D. Vallitres Live --
. CKAC

 

snsbedl
CBM: Programme  muaical.
Nouvelles. CFOF: Saturday (Cone

enansannetie  trengaise.’
CSAD: Rudin,

IA pièce du jour.
L'heure des aubaines.

CIAD: Nouvelles.

A votre service. CBM:

L'heure du thé.

 

Heure précise.

fospel Singer.
CBM: Mualque

Nouvelle.

es. CBM: Radio- Programme musical,
des lropiques.

l'art.

 

CBF:

CKAC

mn the

Pile.

  

or-

«

  

CBM:

Radio-
latins.
CBF:

 

 

  

   

   

  

 

  

 

11 Bb. 00—L'heure préck

 

6:20 P.M, OKA
6:25 P.M. CKAC: Quot de nouveau? CFCP
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Th AM—Ouverture — Memenaire,
KR. 6heure presse,
Hh 00-—0ffrande au Sacré-Coeur,
M h. 15—Nouvelles et heure précise,
#h. 10--Rendez-vous munical,
9h 66—l'heure précises —

Fourrures).
# h, 00=>uslque en dejeunant.
#h. 15—Radio-dourasl.
#h. 30—L'heure precise, = (Oiguère

Fourrures),
sh. 3044 arlétés,
sn 45—Morton & Kaye.
10h, 005, ValUièron, Bitte.

 

19h, 06—Orchostre Freddy Martin,
10 hb, 16—Munique pour tous, — (Dupiis®

Frèren Ltée),
10h, 30-—L'houre précise, — |(Giguère

  parle.
re exacte,
tasion  chnastenne-rrançaise

des aveugles,
b, 13—keho muslent,
h.40—Lheure precise, —  (Gigusre

Fourrures),
10—En vulsant,

N x locales,
vous et mol, = +saen
nence),

"heure précise
A ure feminine,
ela Journal —  (Surrarin &

Chaquetter,

  

 

  

 

     

  

  

h. (6-—l‘heure féminine,
h : (Montre Tavan-

k.
h
hb, Valitères, ide.
h. 30—Petlle musicale,
h. 00-—L'heure précise.
h. 00—Paêmes aympheniques.
h, 55—Nouvelles,
h, 00—J.-D, V
hi, 00-—Ies Man
h. 40—l heure pt
H. u0—L'Henre des Au
hk, 00—3.-D, Vnilléren, Ttée.
h. eure des aubaines.
h, LP ve solr,
b. ure précise, —

 

Fourrurrs),
30—A votre service.
80—L‘heure précine.

 

00—L'mnberge de le chanson,
15—S'un coin à l'autre du d'anada

(Ottice National du Flim),
peu de tout,

heure précise.
« de ln mélodie,

h h et «ports.
h, 00—L'heure précisé.
h. 00—bes plus jolles valses,
h. 30-—Orchestre Vedette.
h. 55—Bulletine spéc'aux.
h, 60—L'heure précise.
h
h

F
F
F
F
7
5
5
5

  

    

n de Louise.
et orchestre.

précise,
10 h. 00—Orchestre Dave Rose.
10 h, 15—Radio-Journal,
10h. 30—["heure précise.
10 bh, 30—("fst I'he e de ta danse nvec

Porchestre Californians,

 

10h, 50—Le sport ce noir — (Michel

 

ra),Tamilis, tail
, — (Mus'que sur

 

demande),
11 Bb. 30=—Fin de 'émission, — (Henre pré-

tine).
—_—— ES

CVL. la chansennette française.
r.) D: Al bal
P.M. CKA Pinnalogie.
P.M, CHLP: _Méli-Mêle CKAC:
Planologue. CPCF: Nouvelles. CBF:
Radio - Journul. CBM: Nouvelles,
CIAD: Nouvilles,

La pièce du jour.

  

 

 

What's Happening Tonight. CBM:
Intermè-te.

4:30 P.M, CHLP: Ralio annuaire, CKAC:

Je forum des sports. CFCF: The
Peo'le As. CBF: Programme musi-
cut, CBM: Bérénade, JAD: Nou-
‘ rx. CKVI.: Radio Journal-Felair.

 

6:40 P.M. OKAC: L'homme du jour,
CKVI: La chansonnetts française.

6:45 P.M, CKAC: Les nouvelles de chez-
nous, CFC So You Wan to Stay

 

Married. CBF: Chronique sportive,

CBM: Serenade to the Stars. CJAD:

Au bal.
6:55 FM, CKVI.: Bi) Brossenit.

7:00 CHLP l'heure précise, —
auberge de ia chanson.  CKAC:

CFCF: City 1m-
provement League, CBF: Question-
mire da le jeunesse. CHM: Musique
hawlenne, CJAD: Nouvelles. CKVL:
Transe.

CIAD: Au bal.
CHILE: Dun coin À Pautre du

CKAC: Mélodies du soir
Bqerteaat.

: Un per de tout.
CKVE: OK. B1 Sims.

P.W. CHIP. L'heure précise. — Les
tréaors ile le méluidie, CKAC: Jeu-
ness 1947. CFCF: Btudio.  CRF:
15r anniversaire de la J.O.C. CEM:
Chronique wportlve.  CFCF: Music
Lihray. CJAD: Singing Kam. CKVL:
Orches

7:45 P.M. CFCF: Clty Improvement
League. CBF: Quatre, elles sont
quatre, CEM: Revie der événements
s0cinux, JAD: Lucky Melody,
P. CJAD: Sports.
P.M. CHIP: Nouvelles et sports.
CKVL: Nouvellrs,

8:00 PM. CHLP: Heure précise, — Les
plus joller 1lnes. CKAC: Paris
chante. CFCF: Twenty Questions.
CRE: Bolréez d« chez-nous. CBM:
‘Tonight 21 Timber Lodge”, CIAL
Nouvelles. CKVL: Acrosa the Bras.

8:05 P.M. CJAD: Raturday Nite at “The
ship”.

f, CKVL: International Hi-Lite
CFCF: Herc'a Morgan, CKVI
ture.
CIAD: Hetlywond
CHIP: Orchestre  Vedctte,

Frank Sinatra. CFCF:
Procks famenx, CF Share the
Wealth, CJAD: Piano.

8:05 P.M. CHLP: Bulletins spéciaux.
CKAC: Choses du temps,
M. CHI: Chansons de Louise.

CKAC: Jxs secrets du Dr Morhun-
Res. CTAD: Frolics, CBF: Le trio
Lyrique. CBM: Reotland Yord at
Work, CFCF: The Mighty Casey,
P.M, CIAD: Musical Roundup,
P.M, CHIP: L'heure précise et
Dilek Jurgens et orchestre. CKAC:
Bill Goodwin 8how. CBF: Pro-
gramme musinl. CBM: Musique du
Pacifique, CFCF; Murder & Mr.

Malone.
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LA Pis,

Comment résoudre les

problèmes de la vie
Par ELISABETH B. HURLOCK, PH.D.

Question, — Prendriez-vous le risque d'adopter un enfant

 

dont la mère a choisi d'avoir une
que son mari était dans l'armée?

Réponse.

conduite répréhensible pendant

UNE LECTRICE

Te vode de Ja morale, tel qu'il est reconnu st accepts:
par lu société, est une chose que l'on apprend, et, comme toutes les
autres choses que l'on apprend, elle ne peut êtra transmise par hérédité, |
On a fait l'étude du xujet durant plusieurs années et le
maintenant admis,

C'est pourquoi # n’y à aucunes —
=Talson de craindre qu’un enfant

aura des prédispositions à une con-
duite réprébensible uniquement
parce que sa mère à eu drs écarts
de condulte, Li en serait autrement,
cependant, si in conduite de la
mère était un résultat dirrot de fal-
blesse mntale ou d'insanité: #1 y
aurait alors danger que l'enfant hé-
rite de la tare de us mère. comme
de cas s'est souvent présenté,
Quand un enfant a été élevé par

dus parents dont le sens moral est
au-dessous de in normale, H arrive

l'une eu l'autre des deux choses
suivantes: soit que l’enfant ne re-
colve pas d'éducation morale du
tout, soit que elle qu’il reçoit ne
soit pas de la bonne sorte. Comme

Tésultat, les enfants de parents do
mauvaises mosurs hériteront très
souvent de celles-ci, mais on devra
en j-ter le blâme, non sur l'héré-
dité mais sur le mauvals entourage
au sein même de Ja famille.
Maintenant, pour répondre à hn

quesiion que vous me poserd su-
voir s’U serult sage d'adopter un
enfant dont lu mère a choisi duvo'r
une conduite détesiable, je répoa-

|

|

 
drai que oul, i la condition, to te
fois, que Penfunt était envore asse
Jeune pour ne rien comprendre à
ce dont sa mêre s rendait coupa-
ble. D'un autre cot}, si l'enfant
avait presque atteint l'âge d'aller|
à l'écclo et qu'iPavat été dans la
pronWecuité de su mère durant cing
ou six ans, il serait plus prudont,
avant de lalop'er, de 1» placer |
dans une institution dalo;ton |
pendant six mols ou un ea, ol il’

pou ml être tu sou: sur.eillan-
ce par des spédla’lstes.
Mue chose importante À se rap-

peler, c’est que l'eutourage d’un en-
fant fait bien plus pour modes
es miOsUrs, dans un sens ou dans
un autre, que la simple hérédité.
Pour me résumer, je diral que si
un enfant est convenablement en-

toure et qu'll raçoit de bons exem-
pes, il aura an hon sens moral,

pourvu, toutefois, qu’il n'ait pas
hérité de faiblesse mentale ni de
tendance à l'insan

  

Impossibilité d'un
2e réseau français
dans notre province
OTTAWA. 30. (D.N.C> M. A.-D.

Dunton. gouvernenv général de la
Société Radio‘Canada, à déclaré,
hier, devant le comité parlemen-
taire de la radio que l'installation
d’un ‘Second réseau français dans
la province de Québec serait
“irréalisable” à cause des énormes
dépenses qu'elle névessiterait.
M. Dunton répondait à une ques-

tion de M. I[wuis-René Beaudoin,
député libéral de Vaudreuil-Sou-
langes.
L'établissement d'un nouveau ré-

seau français dans le Quebec,
explique M. Dunton, réclamerait

une dépense de $250,000 par année,
seulement pour les artistes et les

progranunes, sans parler d'une

autre d'au moins $75,000 pour
Térection des antennes,
M. Dunton expliqua que, pour

plaire auË auditeurs, le second ré-
seau devrait irradier des program-
mes ‘personnels et originaux”,
dont l'exécution recommanderait
l'engagement d’un grand nombre

d'artistes. “A en juger par les
frais actuels du réseau national”,
dit-il, “ces artistes coûtera'ent à
l'Etat $250,000 par année à cux
seuls”.
Quant à l'installation d'un autre

réseau radiophonique, qui relierait
Moncton, N.-B. à Edmonton, il ne
saurait en être question non plus,
car, comme le précédent, son en-

tretien coûterait lui aussi plus de
$300,000,  

fait est

Les décès par le

OTTAWA, 30. (DNC), Je

nomore des décès causés par le

cancer a doublé »1 20 ans. Tan-
dis que les morts de cette ma-
ladie ne se chiffraient qu'à 7,-

153 en 1825, lls ont passé a 14-
438. en 1945, # révélé le ukus-

tre de la santé, M. Paul Martin.

 

 

Camp de Farnham
Cinq unités du Corps roysl blin-

dé canadien qui ont pris part à lu

guerre sur le corlinent européen
se rendront dans les environs de
Farnham, au cours de l'été pro-

chain pour prendre part à des
manoeuvres,

 

La Vier
enire en

La Vierge du Cap en route vers Ottawa, où elle doit
arriver à la mi-juin, en est au trentième jour de son pèle-
rinage. Elle arrive cet après-midi à Rigaud et sera demain
à Saint-Eugène en Ontario.

La statue sera d'abord conduite
à la grotte de Lourdes, puis descea-
dra le soir à l'église paroissiale, Un
des épisodes les plus émouvants de
ce pèlerinage a en lieu mercredi

solr à l'arrivée -de la Madone a
Côteau-du-Lac. un train de 1,250
pèlerins de Valleyfield vint la ren-
contrer à cet endroit. mais comme
le pont tournant du canal Soulan-
Bes qui donne accès au village de
Côteau-du-Lac avait été endommi
Bé par un bateau quelques jours
auparavant et ne fonctionnait pas,
les pèlerins de Valleyfield. une fois
descendus du train durent s'immio-
biliser à l'est du canal sans pouvoir
traverser à l'ouest où sc trouvait Le
Vierge miraculeuse,

EN CHALAND

La Madone fut done acclamée ot
chantée par cette foule d'un côté à

l'autre du canal, puis on décida de
descendre la statue de son char
pour la mettre sur un patit chaland

et la transporter sur l’autre rive.
La Vierge a donc traversé le canal
sur ce traversier primitif cù pou-
vaient loger, en plus de l'Arche

d'Alllance, une buitaine de prêtres,
dont M. le Curé Patenaude de la
cathédraie de Valleyfield, o*ganisa-
teur du pèlerinage. Une fois traver-
sée, la Madone, portée suc les épau-
les deg prêtres, circula dant la ru,

entre deux rangs pressés de piie-
rins, pendant que l’automobile de
la police provinciale l'écluirait de
son réfiecteur. Ce fut vraiment une
heure historique et infMiment
émouvante pour tous ceux qui en
furent les témoins, Cet incident
n'était pas au programme du voya-
ge, mais la Vierge miraculeuse sait

vraiment s'adupter à toutes les cir-
constances en se rendant au Con-
grès Marial d'Ottawa.

A « y

Prét a Alberta
OTTAWA, 30 (DNC) La pro

vince de l'Alberta vient de recevoir
du gouvernement fédéral un prêt

de $2,448,000, en vertu de lu iol de
l'aide agricole.

ge du Cap
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Petit délégué d’un
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R de l'uniforme porté par
les ehapeldng de l'Arré tnérl-
caine, LESTER B. WODSLEY, 6
Ans, se tient au “gacde-A-vous”

aux côtés du mins du lord-
maire de Londres, an cours dwne
parade dans les rues de (a capliale
biitannique, [+ Jeuns 1 er, fils
d'un chapelain de F4 auméri-
caine, est wait de l'Ohio,

  

  

 

  

 

Ontario

Onne peut être
\communiste
et canadien
A moins d'un réveil général de

hi part des gouvernants et de la
population elle-mônmie, le commu-

nisme provoquera d'autres grèves

coûteuses qui sont en train de
saper les fonden:ents économiques
du Canada.

Tel est l'avertissement donné
par M. Romuald Bourque, échevin

d'Outremont et ancien Ifeutenant-
gouverneur du Kiwanis Internatio-
nal, lors d’une causerie devant les
membres du club Northmount
Lions en la salle de la Légion
canadienne, rue de la Montagne.

“Et de telles grèves sont d'inspi-
tution communiste, sans l'ombre
d'un doute”, de dire M. Bourque.
“Naturellement, un bon nombre de
personnes répondront que ces
assertions ne sont au fond qu’une

  

propagande organisée contre les

groupements ouvriers”.

Et cependant, d'ajouter le con-

férencier, ce sont des chefs com-

inunistes qui ont posé cette atti-
tude. Thein Pe. un ancien membre
du conseil du gouverneur de la
Birmarie, a déslar* vuvertement
quo le “parti communiste était
résolu à organiser des Krèves poli-
tiques ct A soulever las onvriers
contre le régime lmpérialiste et
capitaliste”.

Le conférencier trouve quelque
peu ridicules les affirmations de
certains naifs.

“J'admets qu'il n’existe pas de
communisme canadien”, conclut
M. Bourque. "Les communistes
sont communistes avant tout. Ils
ne peuvent servir deux maitres.
Les récents procès d'espionnage
démontrent bien clairement l'im-

. groupe

! Aumont,

7

Cadets-officiers
au camp Borden
Hier goir, à 11 heures 30, un

de cadets-officiers pre-
nalent le train & la gare Centrale
à destination du camp Borden
pour alletse familiariser avec l'ar-
ranisation et le fonctionnement de
l'intendance de l'armée,

Ceux qui sont partis hier soir

sont les cadets-officlera Gérald
André Brossoit, André

Dusseault, Gaston Hotte, Jean-Ed-
#ur Leduc, Léopold Pelletier, Lu-
cien Cousireau, Bernard Legris,
Paul Noiseaux, Lucien Tanguay et
Ange-Albert Vallée.
Dimanche soir, à 9 heures 20, un

groupe de dix-huit —cadets-offi-
ciera quittera Montréal de lu ga-
re Centrale à destination de Chilli-
vrack, C-B.. ou 11 ira se spéciali-
ser dans le génie militaire,
Ce som lea cadets-officiers Mar-

cel Beaudoin, Yves Beauregard,  
 

11

lierre Beauvais, Renaud Caza,
Lionel Duval, Maurice Gilbert,
Sylvain Harel, Jean-Marc May-

rand Jacques Perreault, Jean-
Luo Poulin, J.-Claude Vézeau,
Jean Corneille, Fernand Huneault,

Lucien Huppé, Jean-Louis Lam-
bert, J-Claude Lancie, Roger Ie-
blanc ot Gérard Turcotte.

“Holdip” de $1,000
WATERLOO, Ont, 30. no)

léxécutant un vol à nain armée
avec une précision remarquable,
quaire bandits ont pénétré à l'in
térieur du magasin de la brasserie

Carling, à Waterloo, hler soir, peu

avant l'heure de fermeture, et ec

sont emparés de $1,000 environ, a
ln pginte da revolver, Les quatre

homutes ne furent pas plus de

trois minutes à l'intérieur du ma-
gasin, puis leur besogne terminée,
senfuirent dans une automobile
postée près du magnsin et que con-

duisait un cinquième bandit.

 

 

 

Renseignez-vors d’abord

disposition.

perie de temps,

nus logég* — nourrie.

IDE DOMESTIQUE
Cuisine

sance de l'Anglais. Logée
quis:s, $100.00 par mois.

$200.0
50 ans lukés nourris,

par mois,

vinze. Semaine de 5
rence,

jours -

veille marque de farine,

à 305 ouest rue

Humphrey Mitchell
MINISTRE DU TRAVAIL   possibilité d'une donble loyauté”.

Le Service national de Placement
présente un tableau partiel des occasions d'embau-

chage que son bureau local met a votre disposition.

Vendredi, 30 mai

SI VOUS DÉSIREZ UN EMPLOI

Placement où des conseillères qualifiées sont à votre

De plus. le grand nombre de positions disponibles
vous assure un choix immédiat et approprié sans

Voic: quelques-un des emplois dispon.bies
MAIN-D'OEUVRE FEMININE DEMANDEE

IDE CUISINE pour hôpita! ost de la ville, Devin
comprendre l'angliis. C'libataire -

d'expérience,
ouvrage général, Célibataire. Connais-

Couple Maison privée Old Lyme, Con-
necticut. U.S.A, Ferume cuisinière et ou-

vrage général; homme chaucfour, ansrlais requis, 30-

PDPMONSTEATRICFS bilingues pour machines à
coudre. Position d'avenir pour personnes inté-

reusées de 23 à 27 uns. Suivront cours d'entraînement,

GABDESMALADES GRADUEES pour
Québec, Logées. nourrtes, blanchies, vacances 3

semaines plus fins de semaines occasionnelles. $114.00

ODELE grandeur 14 pour robes. Montréal et pro-

PERATRICES ET FINISSEUSES habits pour
hommes. Atelier moderne nord de la

Cafétéria — Vnçances payées.

S"CRETAIRE d'expérience, matri-ulaire, parfaite-
ment bilinsue, pour St-Jérôme, Qué. Semaine de

5 jours. $35.00 par semaine,

OLLICITEUSES à domicile, Lonne apparence, bi-

lingue, 18 à 25 ans pour promouvoir vente nou-

Poux pdux amples renseignements veuillez vous adresser
Ste-Catherine, Montréal.

Ayez recours sans scrupules a votre bureau local du
Service national de Placement. H est là pour répon-
dre à vos besoins et à ceux de votre collectivité.

MINISTERE FÉDÉRAL DU TRAVAIL

au Service National de

$70.00 par

Westmount,

nourrie. Références re-

Arvida,

jours, Bilingue de préfé

ville 5

A. MacNamara
SOUS -MINISTRE   
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Réponse à Tous
Q  Muliimne Hélène Prézeau,

dont nous prislons beauqpup, mes
ainies et mol, les chroniques inti
ressantes et les réponses aimables,

a-t-elle quitté définitivement lu
page téminine de votr» journal?

A vous, qui signez mulntenant le
courrier, j'ai un consell à deman-
der, Voici: je suis ennuyée par l'Ap-
parition intermittente de boutons

dans la figure, Cela mie contrarie
énormément, car on cunsidère que

je ne suis pus laide, mais ces tu
meurs bénignes qui surgissent par-
fois sur le nez ou près des lèvres
ne m'enjolivent guère. Je fais tons
les jours des applications d'eau
chande, mais les résultats ne sont
pas satisfaisants. J'ai vingt-deur
ans. On me dit, dans mun entour--
Ke, que c'est là un ennui qu'il est
tout naturel d'épronver à mon
age, et qu'il n'y a pus de raison le

m'en inquiéter. Qu'en pensez-vous?

— SUZANNE.

R—Madame Hélène Prézeau,
dont les remarquables quatltés
et les directives évluirées et
sympathiques ont été « vive
ment appréciées des lectrices
de notre page féminine a, «n ef-

fet, dû orlenter récemment son
activité vers d'autres buts.
Vous pourrez cependant conti-
nuer de compter sur un accueil

blenveillant duns les colonnes
réservées à notre courrier,
Pour Ce qui eat de la ques-

tion qui vous préoccupe, je
<rois qu'il serait bon de de-
mander à un médecin son avis
sur l'état général dr votre san-

té, Ces ennuis proviennent par-
fois d’un défaut quelconque du
rung Et peuvent être corrigés

-par l’emploi d'un médicament
approprié, Vous pouvez anasl
consulter un dermatologiste ou
des spécialistes en traitements
de beauté.

Les applications d'rau chaude

sont considérées comme très
bygiéniqües; vous pouvez les
précéder de massages et raffer-
mir ensuite la peau en passant
légèrement un petit morceau de

glace,

 

 

 

Q.--Vous m'obligeviez en me di-

sant quelle sorte de manteau ct de

gants je devrai porter pour accom-
pagner nne toilette de bal. Est-ce
que les gants blancs sont de ri-
gmeur? Je suis très jeune et désire

me renseigner sur ces détails.

LUCETTE,

R.—Votre demande est quel-
que peu vague. Les longs gants
blancs tout en étant rarement
de rigueur complètent joliment
une toilette du soir en n'impor-
te quel temps de l’année, en dé-
pit du fait que chaque Raison
exige une tenue appropriée.
Cependant, comme je présu-

me que, dans votre cas. |
s'agit de la toilette que vous
devrez porter à une dunse esti-

vale, je vous suggère les gants
de tissu de tons vifs dont vous

trouverez une grande varlété
dans les magasins. On les chot-
sit d'habitude d'effet contras-
tant, Un petit manteau de cou-
leur pastel, en fine étoffe ou en
velours côtelé, conviendrait par-
ticulièrement, je pense.

Q—J'al quatorze ans. J'adore
écouter lea pièces de théâtre à la
radio. Je chante assez bien et j'étu-
die le piano. Mon rêve serait de
devenir un jour une Artiste comme
celles que j'entends dans mes pro-
Erammes préférés. Te réussis bio
dans mes études et suis actuelle
ment à compléter ma neuvième
année. Dites-mol ce que je devral
faire pour réaliser mes ambitions
—YEUX NOIRS.

R.~Pour le moment, je dois
vous conseiller de continuer
d'étudier beaucoup.  Cultivez
vos talents pour la musique au-
tant que vous le pourrez et sous
des directions compétentes. Ap-
prenez, sl possible, une où deux

langues étrangères et suivez
des cours de dict'on. S1 vos pu
ronts vous y autorisent vous
pouvez peut-être vous présenter

À un conservatoire d'art drama-
tique et obtenir sur vos talents

 

 

Lady Astor et la Palestine

  

  

A bord du “Queen Ellguheth”, LADY NANCY ASTOR soutient un
débat animé sur le problème de la Palestine avec le Dr James-C.
McDonald, à la tête du comité d'enquête anglo-américuin sur la
Palestine. Se disant un volcan “politiquement comprimé, mais non
éteint”, Lady Astor -croit que le
aucun problème.

gangstérime ne saurait résoudre

 

Le cardinal MeCuigan préside

une cérémonie à Marianapots

Son Eminence le cardinal James Charles McGuigan, cardinal et
archevêque de Toronto, a présidé hier soir la collation des grades aux
finissantes du Collège Marianapolis,

recteurMgr Olivier Maurault,
de l’Université de Montréal, a sou-
ligné le fait que c'est la première
fois cette année, que cette Uni-

versité décerne le grade de bavca-
lauréat ès sciences à des élèves
du Collège Marlanapolis, Dix-huit
élèves du collège ont reçu des bac-
calauréats et. trente autres des
certificats ou des diplômes.

L'AVENIR

Le Mévérend Frank Moyle, reu-
teur du collège, dirigeait la céré-
monie, S. E. le cardinal McGuigan
adressa la parole aux nouvelles di-

plômées leur donnant un program-

me de vie pour l'avenir. Préparées
adéquatement pour les luttes de
la vie, les nouvelles diplômées doi-
vent assumer leurs responsabilités.
Le cardinal souligna qu'à cette
époque où lon commence à ne
plug considérer l'Eglise comme un

orgahisme représenté seulement

par ln hiérarchie, mais à mieux
voir un ensemble de fidèles grou-

pés suus un seul chef, les laïca
aussi ont des tâches très impor-
tantes à accomplir dans l'applica-
tion d'un humanisme catholique.
C'est de cet humanisme, nourri

aux sources de l'histoire, que Son

Eminence souhaite aux nouvelles
diplémées de toujours vivre,
Mgr Maurault félivita également

les nouvelles diplômées. S. E. Mgr

Joseph Charbonneau ,archevéque

de Montréal et S. H. le malre de
Montréal, M. Camillien Houde, as-
sistaient à cette collation de
grades.

CONVOCATION
CLOTURE D CORN DB

  

 

RES ION

Ie R. P. [udger Brien, 8.J.,
donnera le dernier cours de religton
Pour vette année, au Couvent de Ma-
rie Méparatries, le lundé 2 juin, A 8
hrs p.mn. Après 1e Cours, progranume
musical par les membres,

 

l'opinion de connaisseurs. Votre
lettre est gentille et indique de

la détermination, de ia clarté
duns les idées. 
 

 

à la salle Victoria.

Un hommage à Mile

Marguerite Michaud
 

L'Association des Fitudianta Aca-
diens, de Montréal, a inauguré. ret-

te année, un dîner intime en l’hon-
neur de ses membres finissants.
Ces jours derniers, une quinzuine

d'étudiants, sous la présidence du
Dr Blaise Duguay, se sont réunis
à l’un des salons de l'hôtel Queen's.
Les invités d'honneur étaient: M.
l'abbé Adélard Desrosters, représen-
tant de la Société du Bon Parler
Français, M. Omer Héroux, et M.
Francis Savoie,
Cette réunion avait pour but de

sceller définitivement les liens
d'union et de fraternité qui s'étaient
formés au sein de l'Association, et
de rendre un hommage à ses fon-
dateurs, C'était en même temps une
occasion offerte a la Société du Bon
Parler français d'offrir la médaille
d’or “Honneur et Mérite” à une
éminente acadienne, Mlie Margue-
rite Michaud, docteur-ès arts de
l'Université de Montréal,

Le président fit un bref aperçu
historique de l'Association depuis
8a fondation, M, l'abbé Desrosiers
s'est dit heureux d'offrir à Mile Mi-
chaud, au nom de la Société du
Bon Parler français, cette marque

d'estime et d'admiration.
Mlle Michaud fit retomber cet

honneur plutôt sur le peuple aca-
dien que sur sa propre personne.

M. Omer Héroux alors, parla des
Acadiens et insista sur le bien-fun-
dé de l'AE.A. Il ne cacha pas les
espoirs qu'il fonde sur cette or-
ganisation,
 

RETRAITES FERWERS ET
RECOLIECTION
 

Au Couvent de Marie Igéparatrier,
190 Ment-ltoyal ouest, en juln, re-

traites feumées: du 21 au 24,
employées de bureau, par le R. P.
P.-15, Bentaloin, 8.3, et du 28 juin
au fer juillet, retralte d'orientation,
pier le Mt. PP, L. de Carufel, S.J.
LA viôture des récollections mens
sttelles pour jeunes fies, aura lien,
dimanche 8 juin, à 2.30 p.m.:* Ja
conférence sera donnée par le R, P.
12. Roy, 5,0. et l'après-midi se clh-
turers pap pèlerinage dana lès
jardins qu Couvent, Ml y à Un billet
d'admission qu'on peut se procurer

A la Parteric du Convent ou le di-
meahe, 8 juin, d'a 1 h. 20.
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Pour les Gourmets “Neuf dans un
 

OIGNON AVEC HAMBURGERN

Les oignoné espagnols sont spé-

cialement bons avec les humbur-
gers, Pour les prépar°T, couper
des {ranches d'un deumi-pouce
d'épaisseur de gros oignons espa-
gnols, disposez-les dans un plat
allant au four aveG sel el poivre,

puis quelques noisettes de graisse.

Ajoutez L ou 2 cuillerées à table

d'eau, couvrez bien le plat, puis

faites cuire au four molérément

chaud pendant à peu près 20 nil-
uutes, ou Jusqu'à ce que l'oignon

soit bien tendre, Servez un gâlean

hamburger sur chaque tranche
d'oignon.

FROMAGES CROUSTILLANTS

114 tasse de farine,

1g lasse de salndoux,
fromage canadien räpé,

1 « à thé de set,
Y de tasse d'eau froide,

beurre et sel.

Tawlsez ln farine avec le sel

puis coupez le salndoux dans ce

mélange de farine, ajoutez l’eau

froide et presses ensemble en

boules: roulez ces boules à 4 de

pouce d'épaisseur, Beurrez la moi-

té de votre pâte avec du beurre

amollt, puis saupoudrez de froma:

re râpé, repliez la partie de pâte

«ur l'autre moitié, pressez avec

la rouleau à pâte. et répétez ainsi

te même procédé de nouveau.

Saupondrez de sel. Coupez ensuite

de la forme désirée avec un cou-

teau-pâte de fantaisie. Faites

cuire dans un four chaud

(450° F.) sur une tole préalable.

ment beurnée, pendant à peu près

5 minutes, Servez avec du jus de

tomate glacé.

 

Une pétition pour

la baisse des prix

Afin de fuire baisser les prix, un

groupe de consommateurs mont-

Téalais placera des représentants à

la porte de certains magasins de

la ville. Ils feront signer une péti-

tion qui sera présentée au gouver-

nement, le 11 juin prochain. Ils se

joindront a deg membres de I'As-

sociation des ménagères de Toron-

to, à Ottawa et demanderont la

réduction de certains prix et la

remise de quelques contrôles.

On demandera égulement au
gouvernement d'établir des subst
des pour les commodités essentiel-
les, de continuer le contrôle des
loyers et d'enlever l'augmentation

de 10% permise il y a quelque

temps. Il sera également fait de-
mande de l'établissement d’un pro-
gramme de prix en temps de paix
établi sur celui du temps de guer-
re. Cetle fédération a institué des
ligues de consormmateurs à Notre-
Dame-de-Grâce, Verdun, Snowdon,

Parc Extension, Rosemont et au-
tres banlieues. On demande de
s'abstenir d'acheter certains item

 
PATRON No 979 — A l'aide de

ce modèle, vous pourrez confec-
tionner neuf tapis différents, de
style américain, moderne, colonial;

tapis tressés, fleuris, tissés, qui

vous permettront d'ujiliser des
bouts d'étoffe disparates. :
Le PATRON No 979 comprend

les indications nécessaires au puc-
cès du travail.

Pour obtenir les patrons de La
“Patrie”, envoyez la somme de 30

cents par patron, taxe comprise, en
mentionnant très lisiblement: Nom,
adresse, tallle et numéro du patron
désiré, Adressez le tout: à Burean
des modes, La “Patrie”, Montréal

Coupons valides
BEURRE: Coupons B-35 à

B-32 inclusivement.
SUCRE - CONSERVES:

Coupons S-26 à 8-50 inclusi-
sement.
SUCRE POUR CONFIT

RES: Coupons Y-1 à Y-5
clusivement,
Re: Infractions aux prix.
Pour vos plaintes, appcler la

Commission des Prix et du Com-
merce, PL. 1281 local 244.

 

v-   

  

dont les prix ont monté terrible-
ment, Par un effort concerté, on veut ainsi faire baisser les prix.

 

 

 
L’ART DE BIEN S’HABILLER

    

 

—Porlez

Ayez une robe de
diner de style

simple,

Pas de toilette
à falbalas.
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Fiançailles

M. et Mmo Eugène Savard, an-
noncent les fiançailles de leur fille,

Dènise, à M. Jeun-Muurice Burelle,
file do M, et de Mme Moïse Burelle,

M. et Mme John-H. Molson an-
noncent les fiançailles de leur fille,
Hazel-Mary, à M, James-F. Ivensen,

fils de M, et de Mme James-K.
Iversen, Le mariage autre lieu au
début de l'automne.

 

Prochains mariages

Le mariage de Mlie Louise Mac-

kay, fille du Dr Robert Mnckay,
décédé, et de Mine Mackay, avec M.
Paul lacoste, fils du commandant
d'escadre et de Mme Emile Lacos-
te, mera célébré le jeudi 19 juin, à
9 h 30. en l'église St-Pascal-Bay-

lon de la Côte des Neiges.

Le mariage de Mlle Berthe Bé-
langer, fille de M. et de Mme Odi-
lon Bélanger, «vec M. Réal Tessier,
fils du lieutenant et de Mme J. A.
R. Tessier, sera célébré le samedi 7
juin, a dix heures, en l'église Saint-
François-Solano.

On nnnonee le mariage de Mlle
Mariette Morel, fille de M. et de
Mme Charles Morel, d'Alfantsia
avec M, Marcel Cadieux, fils de M.
et de Mme J-Ernest Cadleux, d'Ou-
tremont. La bénédiction nuptiale
leur sera donnée dans l'intimité, le
samedi, 7 juin, en l'église St-Nico-
las d'Ahuntsic.

M. et Mme Aimé Raby. font
part du mariage de leur fille, Ln-
cile, avec le Dr Fernand Martel,
fils de M. et de Mme F. Martel.
La bénédiction nuptiale leur sera
donnée le 21 juin, à dix heures, en
l’église St-Eusèbe de Verceil.

Latour-Tétreau ,
Le mariage de Mile Estelle Té-

treau, file de M, Hoctor Tétreau,
décédé et de Mme Tétreau, avee
M. Raymond Latour, fils de M.
Raoul Latour et de Mme Latour,
décédée, fut cu'ébré dans la plus
stricte intimité, hier matin, à 8
heures, en la chapelle parti-uliè
Te de la Cathédrale. M. ct Mme
Latour sont partis pour le Manoir
Saint-Castin, au lac Beauport.

Partie de cartes

Une partie de cartes, fin de sui-
soit, aura leu à j'hôtel Ritz-Carl-
ton, rue Sherbrooke ouest, le ven-
dredi 6 juin, & deux heures p.m.,
soug la présidence de Mme Emile
Chaput, A I'issue de cette partie

de cartes, Mme Léon Mercier
Gouin, présidente. donnera lectu-
re du rapport du Gala de Charité
d'avril dernier.

Le lieutenant-colonel Jean Cha-
put, officier commandant des Fu-
siliers Mont-Royal ot M. Rodier

oe

 

   
Mille Hiélène Lessard, fille de M. et de Mme J.-A. Lessard, dé-
cédés, et de M. André Trudeau,

  

a
fils de M. et de Mme Joseph-G.

Trudeau, d'Outremont, dont on annonce les fiançailles,

Merrill, directeur du Gala, seront
les hôtes d'honneur.

Préndront part à la réunion:
Mmes Camille Côté, Ad. Raynault,

Alberi Desgroseilliers, Eug. Des-
marais, J.-E, Cadotte, Oscar Ju-
nisse, C. Hurtubise, Th, Vien, Be-

noit Bertrand, Fernand Roby, R.
Bourgon, Alcide Gagnon, Alp. De-

mers, A. Davignon, Lorenzo Fa-

vreau, Maurice Casteran, Taneré-
de Lebel, Jean Delage, Aleide Cyr,
Hector Cypihot, René Leduc, R.

Limoges, -J.-M. L'Heureux, J.-E.

Jeannotte, J.-M. Guindon, A. Bras-
sard, J. Fournolle, L.-J. Gaboury,
S. Perron, Arthur Cyr, E. Lamou-
reux, P. Martin, Louis Morrisaet,
J -L. Laporte, J.-O. Mussicotte,
W. Juneau, A.-E. Chevrier, R.
lhilie, B. Baillargeon, N. de la
Bruére, Z.-H. Ethier, Mlies F&lora
Corbeil, Madeleine Pagnuclo, Lu-
ellie Janisse,

Causerie

Lundi soir, le 2 juin, A huit
heures quinze, dans l'amphithéd-
tre de l'Ecole des Hautes Etudes
Commierciales, avenue Viger est,
coin St-Hubert, M. Paul Hugon.
professeur des Facultés de droit
de France, économiste et lauréat
de l'Académie Française et de l'A-
cadémie des Sciences Morales ot
Politiques, prononcera une cause-
rie intitulée: "Certains aspects de
l'économie du Brésil”, sous les
ausplees de l’Union des Latins
d'Amérique. L'entrée est libre
pour les membres et leurs amis.

Soirée dansante
La danse offérte par I'Associa-

 

Ces jours derniers, on célébrait les fiançailles de Mile Jeannine
Gratton, fille de M. et de Mme À. Gratton, de Montréal, à M.
Paul Loutef, fils de M. et de Mme A. Loutef, égalemant de
Montréal. Dans le groupe, on reconnaît, 1ère rangée, de gauche à
droite: Milles Yvette Dorion et Thérèse Beaupré: Ze rangée, dans
le même ordre: M. F. Grimshaw, les fiancés, M. Paul Loutef et
Mile Jeannine Gratton, M. Armand Gratton, père de la fiancée:
À l'arrière: M. T. Grimshaw, Mile Ida St-Jacques, M. Gilles
Gratton, Mlle J. Gratton, M. Léo Grimshaw, Mme Claire Grat-
ton, Mme A, Gratton, M. A. Gratton et Mme A. Gratton.

(Photo Dorion).

  

 

(Photos Adolphe).

tion des anclens des sciences so-
ciale, économique et politique de
l'Université de Montréal, aux di-
plomés de l'année 194647, aura
lieu le € juin prochain, 4 9 heures,
dans la salle de la Palestre Natio-
nale, ‘sous la présidence d'honneur
de l'honorable Omer Côté, secrétai-
re de la province, et de M. Edouard
Montpetit.

Les membres du comité d'orga-
nisation, présidé par M. Adhétmar
Raynault, sont Mme Francois
Desmarais, Mme Rose Du Tilly,
vice-présidente de l'association des
anciens, Miles Rachel Lapierre, se
crétaire, Marie-Ange Richard,
Yvonne Rialland, Marie Tétreault,
Madeleine Buteau, Lucienne Pict-
te, qui agiront également comme
membres du comité de réception
avec Milles Françoise Quirion, Ger-
trude Robert, Andrée Charron,
Monique Leboeuf. Les billets sont
cn vente chez Mme A. du Tilly on
a la Palestre Nationale.

Déplacements

Parmi les invités qui sont at-
tendus à Montréal demain, à l'oc-
casion du mariage Amyot-Lafer-
rière, mentionnons: M. et Mme
Louis Laferrière, MMe Hélène La-
ferrière, M. et Mme Yvon Murris-
sette, M. et Mme Jean Bruneau,
Me Guy Hudon, MM. Bernard Bi-
beau Guy Nadeau, P.-A. Lavalléa,
Mllès Solange Fontaine, Annie Le-
clerc et Alice Lévesqu”, tous de
Québec; M. et Mme Harold Wilk-
ins, de Shawinigan-Falls; M. Paul
Leferrière, de Trois-Rivières; M.
et Mme Louis Bruneau. de Dixie,
Qué.; M. Léopold Robio et Mllu
Sarah Robio, du Mexique.

M. Jacques Le Normand, ancien
attaché naval français au Canada,
est arrivé de Paris après avoir fait
la traversée à bord du “Queen Eli-
zabeth”. M. Le Normand est venu
rejoindre sa femme à Montréal où
ils s’installeront définitivement. On
sait que Mme Le Normand était
avant son mariage, Mlle Alices Ma-
louf, de notre ville.

 

Mme Jules Hamel partira au de-
but de juin pour Senncville, où elle
passera l'été.

Mme Gustave Taschereau est re-
tournée à Québec, après avoir pas-
sé quelques semaines a Chicouti-
mi, Pinvitée de son gendre et de
sa fille, le Dy et Mme Dominique
Gaudry.

 

Mme Louis Talbot, de Québec,
est partie pour Kitchener, Ont, où
eHe passera une semaine avec ses
parents, M. et Mme Jos. Huck.

QUEBEC
L'hon. Omer Côté, secrétaire de

la province, reçoit à déjeuner au-
jourd'hui au Château Frontenac, en
l'honneur de M. David-E. Findlay,

 
 président de la Calerie nationale

ENHONGRIE

Oftvanyi au pouvoir
| BUDAPEST, 30. (P.A.) — Imre
Oltvanyi, membre du parti de Fe-
renc Nagy, aurait été choisi pour
sucoéder à Nagy, comme premier

ministre de Hongrie, s'il faut en
eroire un informàäteur hongrois.
Nagy aurait été évincé de son pos-
te par un coup d'état communizte.
Oltvanyi, autrefois président de la
banque nationale, est reconnu com-
me ayant tendances vers la gau-
che, et aurait été agréé par tous
Ls partis,

Basesdes E-U.
au Groënland ?
WASHINGTON, 30. (P.A.)—Les

autorités diplomatiques ont décla-
ré Aujourd'hui que le secrétaire
d'Etat Marshall sera en face d'une
tâche extrêmement difficile et dé-
llcate lorsqu'il tentera de conclure
un accord avec le Danemark au
sujet de l'ile stratégique du Groën-
land, où les Etats-Unis veulent con-
server dos bases militaires en temps

de palx, ce qui est considéré com-
me trés important pour la défense
de ce dernier pays. Le gouverne-
ment danois ne verrait pas la chose
d’un bon oeil et l'on prétend que
son attitude aurait été dictée, par-
tle par les nationalistss du Dane-
mark, partie par l'agltation des
communistes qui auraient présenté
Un bill au parlement danois, la se-
maine dernière, demandant au gou-
vernement de leur pays de “réta-
blir l'entière souveraineté du Da-
nemark sur l'ile”,
Dans les cercles officiels de

Washington, on prétend que cette
campagne communiste est un pen-
dant de l'opposition des Rouges à
tous les projets ‘militaires que peu-
vent entreprendre les Etats-Unis
dans le monde entier.

” .
Déraillement

MANSFIELD, 80, (AP)—Un train
de la Floride, le Frico, n quitté les
tails, deux milles au sud de Mans-
field. Deux personnes ont perdu la
vie.

 

des arts, de Washington, Daet
de Mme Findlay.

Mme V. Lafleur à offert un thé,
ces jours derniers, en l'honneur de
Mile Rolande Turgeon, dont le ma-
riage aura lieu procha/nement.

Mme Edntond Bernard recevait aus-
si pour Mlle Turgeon, hier, en fin
d'après-midi.

OTTAWA
L'umbassadeur des Etats-Unis et

Mme Ray Atherton ont quitté Ot-
tawa pour se rendre à Québec, où
ils nssisteront à la réunion annuelle
de l'Association des musées de l'A-
mérique. Durant leur séjour dans
la capitale, ils seront les hôtes du
lieutenant-gouverneur et de lady

Fiset, à Spencerwood,

L'hon. WalterJones, premier mi-

nistre de l'Ile-du-Prince-Edouard,
de passage à Ottawa, s'est inscrit
au Château Laurier.

M. J-an-Puul GRIEGOIRE, avocat,

qui vient d'âtre élu secrétaire ad-
joint du Club de Réforme.  

ES PATRONS
DE LA "PATRIE”

   

PATRON No 4598 — L'adoles-
centes pourra confectionner esto
robe elle-même, grâces aux indica-
tions précises contenues dans Ie
patron. Ce sera unv toilette ravis-
sante, pour ses sortids élégantes.
Le PATRON No 4598 est offert

pour fillettes, dans les tailles 10,
12, 14 et 16 ans. La taille 12 ans
r quiert 2 5-8 verges de tissu de
85 pouces.

 

Pour obteate lus patrons de La
“Patele”, envoyez ls somme de 30

cents par patron, taxe compris”, en
mentionnant très lisiblement: Nom,
adresse, tailie et numéro du patron
désiré. Adressez le tout: à Bureau
des modes, La “Patric”, Montréal.

—

L'LO.D.E fera la
lutte au communisme

TORONTO, 30. (P.C)— L'Or-
dre impérial des Filles de l'Empi-
re à terminé son congrès annuel
et à sa dernière réunion, s'est pro-
clamé en bloc contre le commn-
nisme. On a demandé aux vrgani-
sations féminines canadiennes de
n’être pas dupes de la propagande
communiste. L'Ordre, qui repré-
sente plus de 30,000 femmes à
travers le pays, s’est engagé A fai-
Te preuve de la plus entlére vigi-
lance afin de dépister l'activité
communiste au paye.

On a également demandé, au
cours de cette rétinion, que la
princesse Alice soit de nouveau
nommée repréeentante de l'Ordre
en Angleterre, Mme Ryland New,
d'Oukvtile, Ontario, a été réélue
à la présidence pour un quatrième
terme. Le prochain congrès aura
lieu à Halifax,

Dorothy Livesay
reçoit la médaille
“Lorne Pierce”
On vient d'annoncer que la Sto.

ciété royale du Canada vient de dé-
cerner la médaille d'or “Lorne
Pierce” pour 1947, à Dorothy Live.
say. Cette médaille fut remise
pour la première fois en 1926, elie
est décernée aux meilleurs écri-
vains de la littérature canadienne.
Sir  Charles-G.-D, Roberts, Bliss
Carman et Duncan Campbell Scott,
enfurent tour à tour les récipien-
daires. C'est le plus grand hon-
neur qu'un Canadien puisse rece.
voir de son paye, il est remis non
pour une ceuvre spécifique, mais
en reconnaissance d'un travail de
très grande valeur a travers les
années.
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L'hon. lan Mackenzie fait I'inspection des commissaires
 

 

To PATRIR
Plus de 200 membres du Corps canadien des commissaires, division de Montréal, ont ête pussés en revue sur le Champ-de-Mars, par

l’hon, lan Mackeuzie, ministre des Affaires des Anciens combattants. Les commissaires, des vétérans des deux guerres mondiales, ont

accompli une tâche importante au vours des sept dernières années en montant La gurde aux usines de munitions et aux dépôts d'arme-
ment, Parmi ceux qui ont assisté à la revue, on remarquait ie col. Royal Ewing, D.8.0, MC, président du Bureau des gouverneurs;
M. Jackson Dodds, le conselller W.-R. Bulloch, le col. Eric Bushell, le capitaine J.-C. Stewart, M.C.; le major-général E.J. Renaud, C.B.,
C.B.E.; le major-général C. de B. Panet, C.M.G.,, D.8.0.; de col. Jean Hague, M. Jean Saint-Germain, C.R.; le major-général Eric McCuuig,

CM.G, D.S.0., V.D, et autres.

 

Trois chalutiers se sont échoués
merp

 

 
 

Trois chalutiers se sont échoués récemment sur les banes du phare de Wyre, a Fleetwood, Lancashire, au large de la vôte d'Angleterre.
Cette saisissante photo nous les montre donnant de la bande et attendant ls marée haute pour sortir de vette impasse. De gauche à

droite, les chalutiers “Agnes Wickfield”, “Edward Walmsley” et “Lizzy Melling”.

  

n’y a plusdedoute Marche funèbre sur tambour jouet
 

 

   
 

Les nouveaux “poux ne sont plus susceptibles de faire erreur main-
tenant qu'ils sont devant le juge Stanley Mosk (gauche), a Los
Angeles. L'épouse est Gisela Vandenescher, 21 ans, jeune Alle-
mande, et l'époux est Peter Salm, 27 ans, ancien commis du G. I.
Lorsqu'elle arriva aux Etats-Unis, la jeune Gisela se méprit sur
la personne de son futur époux, qu’elle prit pour le fils de feu le

comte Ludwig Salm et de l’héritière Millicent Rogers.

    

Le petit Stephen Fried, trois ans, a perdu son père à la guerre. Lors
de la dernière parade que les vétérans juifs ont organisée à New-
York, il se plaça à côté de la grosse caisse et, sur son tambour

jouet, battit la marche funèbre,
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Paralysé il y a cing ans, Silvery
Californie, fut transporté afin da
foi” à Palm Spring, Californie. IE
Alfred, 15 ans, il marche. AYR

Etats-Unis afin de tenter de gué

1

Le souper dd
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Ernest Goodwin, gardien du ja
pour nouvelle mission de nourrir
tarctique par l'amiral Byrd. C'edll’
trouve de ces étranges oiseaux
être nourris à la main et logés
26e pingouins réussit à sauter p

lui alors qu’on le cond e
s 
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la Belgique à bord d'un navire-écurie
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«

l'iaga, 47 ans, de Coachella,
Foir Avak, le ‘‘guérisseur par la
près sa visite, aidé de son fils, ,

k fut transporté d'Arménie aux
un homme blessé il y a 27 ans.

M. Pingouin

.

Huit cents chevaux venant de l'Ouest et de l'Ontario se sont embarqués, cette semaine, à bord du navire américain “Calvin Victory”,

à destination de la Belgique. Le ‘Calvin Victory", un vaisseau aménagé spécialement pour le transport des chevaux doit faire trois autres

voyages au Canada pour venir y chercher d'autres chevaux dont on a un besoin pressant en Belgique pour la culture. En haut, les che-

vaux se délient les jambes après un voyage de plusieurs jours dans les wagons. La photo du bas nous montre les débardeurs Charles-

Eugène Dubé et Pierre-Paul Mainville dans la cale du bateau en train de sortir deux chevaux d'une cage à compartiments dont on se

sert pour les palanter du quai au fonds du navire. (Jacques Trépanier).

- - — ne
Patterson achéteun coquelicot Amor, Amor, Amor

| — ua —

m0
.

din-zoologique de Washington, a Steve Asbestos et la jolie Joan Gaynor ont terminé leur idylle en

Bes 25 pingouins rapportés de l'an- ; RER 5 cour de justice. Steve Asbestos est propriétaire d'un restaurant à

au Pôle Sud seulement que l'on ; Toronto et a déclaré que la date de mariage avait été fixée trois

quatiques. Les pingouins doivent Le secrétaire de la Guerre, Robert Patterson a été le premier a fois entre Joan et lui, mais que Mlle Gaynor ne devint jamais sa Ea

dans des cabanes frigorifiées. Un Washington à acheter un coquelicot des Vétérans des Guerres femme. It accuse son ex-fiancée du vol de $2,500, somme d'argent

dessus bord pour retourner chez étrangères. Betty C. Forman, de Fairfax, Virginie, est l'heureuse qu'il lui avait remise pour l'achat d'un ménage et pour défrayer le :

isait vers la civilisation. vendeuse. coût du mariage. Que dira Joan en défense?

A bh
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Collation des diplômes à l'Ecole du Meuble
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l'Evole du Meuble de Montr<al, sous la direction de M.
Jean-Marle Gauvreau, 8.B.C., & eu hier soir aa collation
des diplômes et sa distribution des prix. Dans le groupe
officlel on reconnaitra M. Gauvreau debout pour son
discqurs ; puis MM, E, Montpetit, J.-J. Maheux, MauriceFélix, M. Gabard, consul de France, T.-A. Millet L.-D. Ger-
main, P. Normandeau, Jacques Beaulieu, Maurice Gagnon.
J-P. Lecalsne, Robert Monfils, P.-E. Lévesque, dtrecteur
des Etudes, Alphonse Saint-Jacques, Albéric Gagnon, et

autres. L'Ecole du Meuble s'affirme de plus en pluscomme le premier centre québécois pour la formation
de non artisans en ébénisterie, Les 480 élèves qui en
sortent encore cette année, front grossir le nombre deceux qui feront disparaître chez nous de Plus cn plusIa fabrication en série des meubles. Voici lea certificats
et diplômes qui ont été décernés. Cours du jour : Certi-fleats de menuisier en meuble : Paul Bélanger, MathieuDorals, Vincent-Marie Rajotte, Jacques Plon, Guy Char-

95 MORTS, 18 BLESSES!
ET 25 DISPARUS -

(Buite de la lére page)
Frats-Uuis. Le pire accident enregistré préalablement dans cette ville
est arrivé le 28 juillet 1945 lorsqu'un avion de l'armée américaine esttllé donner du nez contre l'édifice Emplre State et que 14 personnesperdirent la vie.

Victor Levin, procureur adjoint de district pour le comté deQueen's, a dit que le pilote du paquebot aérien, le capitaine Benton-R.‘Lucky! Baldwin, iui a rapporté qu’il “avait essayé de décoller du sol,mais que rlen ne se produisit”.
PRISONNIERS DANS LEs

FLAMMES
Le feu d'abord, ensuite une forte

pluie, ont retardé les sauvetours
qui essayaient de trouver ceux des
occupants qui étaient encore en vie
et de les transporter à l'hôpital.
Trente-gept ont été retirés morts
des débris de l'avion. Une autre, la
stewardess Helena Klein, de New-
York, a été déclarée morte a son
arrivée à l'hôpital,
Des centaines de spectateurs, y

compris des parents et des amis,
ont été témoins du désastre à l'aé-
roport La Guardia. Quelques minu-
tes plus tard, le Grand Central
l’arkway, qui, passe au-dessus du
lieu où l'accident sa produisit, était
rempli de curieux qui surveillaient
d'en-baut les opérations de sauve-
tage.

LE PILOTE
Levin & dit qu’il a parlé au pilote

avant qu'on ait isolé ce dernier
des visiteurs à l'hôpital.

“Il décolla & 7 heures du soir
avec une pleine charge de 60,000
livres sur la piste 18, laquelle dit-
il, à une longueur de 4,150 pieds
et qui cst, prétend-il, la plus cour-
te piste de l'aéroport’,
Le pliote a déclaré avoir essayé

de prendre son envol mais sans
résultat. L'appareil a continué à
travers une clôture de fils de fer,
traversé une route et s'est écrasé

g ———————_—…
 

dans un ravin de l'autre côté de la
route.
Baldwin, le pilote, vit de l'eau

dans le ravin. Il sortit de l'avion
après l'accident et se sentit capa-
ble de marcher. Des gens accouru-
rent à son aide. Baldwin souffre
de brûlures au cou mais son état
n’est pas grave.

TROIS EXPLOSIONS
Un témoin a rapporté avoir sur-

veiller l'avion prendre son vol, Jus-
te au moment où l'appareil laissait
la piste, trois de ses moteurs pri-
rent feu. Quand l'appareil s'écra-
sa, les flammes montèrent à une
hauteur de 400 pieds. Dans moins
de deux minutes, on entendit trois
explosions,
Le sauvetage se fit par une pluie

torrentielle, Les cadavres furent
d'abord placés dans des couvertes
sur le sol puis tranaportés à l'Eco-
le d'aéronautique située près du
lieu de l'accident. L'identification
des corps a été difficile parce que
Plusieurs d'entre eux étaient hor-
riblement brûlés.
Les inapecteurs de l'Administra-

tion de l'Aéronautique civile ont
vommencé leur enquête sur les
lieux. La queue de l'avion était in-
tacte. Environ les deux tiers de
l'appareil ont brûlé et le feu a été la principale cause de tant de
morts et blesdés,

 

Après cent années d’existence
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Je Collège Saint-Laurent tel «u'll apparait après cent années
d'existence au service de la Jeunesse étudiante. Au premier plan,

ont débuté hier,

fanEe

le Chapelle du Souvenir. Les fêtes qui en marquent le centenaire

LA UVTRIE
bonneau, Jeun Hvv, Rent Lalonde, Gérard Beaudin, Jean
Chaput. Certificats d'ébéninte décernés aux élèves ayantcomplété la troisième année de la Section d'Apprentissage :Bernard Comtols, Jean-Yves Collin, Fernand Mantha,
Paul Thorn. Iiplômes d'ébéniste accordés aux élèves quiont complété la quatrième année de In Section d'Artisansi
et diplômes de Tapissier-Ciurnisseur accordés à Léonard
Garneau, Bernard Morisset, Maurice Perron, Roger Fau-
teux, Yves Groulx, Marcel Barbeau,

 

Le meuble moderne
 

 

LA ROUTE No 2
ROUVERTE
QUEBEC, 30. — (D.N.C.) — La

section Loutseville-Berthierville de
la route Québec-Montréal, qui était
inondée depuis un certain temps
par la crue des eaux du Saint-
Laurent et de la rivière Bayonne,
est maintenant ouverte aux auto-
mobilistes, communique le minis-
tre de la Voirie, Il restait encore,
hier, trois ou quatre pouces d’eau
à quelques endroits, mais le pu-
blic voyageur pouvait quand méê-
me circuler en toute sécurité.
La route No 19, entre Grand’

Mère et La Tuque est encore inon-
dée et l'on ne croit pas pouvoir se
rendre dans cette région en auto-
mobile avant le début de la se-
maine prochaine.

Is ministère de la Voirie tra-
vaille activement afin d'ouvrir les
routes qui conduisent dans les ré-
gions de Chicoutimi et du Lac-
Saint-Jean. Avec une température
favorable, on croit qu'il sera pos-
sible de se rendre dans cette par-
tie de Ia province dans cinq ou
six jours au moins par la route
No 56, Baie - Saint - Paul - Grande-
Baie.

 

Les anciens Indiens de l'Améri-
que se servaient de la fleur tourne- 

  
Li PATRIECe superbe mobilier de bureau est un digne échantillon de la formule nouvelle qui a été créée à l'Ecoledu Meuble de Montréal. Le |2e Salon Annuel sera ouvert ce soir et le public est invité à visiter les tra-

vaux et dessins des élèves.

PAS UN CANARD

 

UN CAUCHEMAR: DES
MILLIARDS DE SOURIS

En Australie, les souris constituent un fléau aussi
grave que les sauterelles en Afrique du Nord. Leurs inva-
sions périodiques sont une source d’ennuis pour les habi-
tants de ce Dominion.
L'invasion de ce mois-ci a con”

mencé sans tambour ni trompette.
Au cours de la nuit, des milliards
de souris apparurent, venant on ne
sait d'où. Affamées, elles s’intro-
duisaient partout dans les maisons,
les automobiles, dévorant tout sur
leur passage. En déscapolr de
cause, les fermiers durent atta-
cher des ficelles à leur pantalon.
A la station de chemin de fer de
Maliee, les souris grattaient les pa-
role métalliques des barils de blé
avec un bruit ressemblant à celui
du gravier projeté sur. un millier
d'automobiles

Les conversations téléphoniques
s'accomrpagnaient de beuits insoii-
tes provoqués par les souris qui
mdchoulllaient les fils, Quant aux
chats, ila ont été vite rassagiés si sol pour épaissir leur potage.
bien qu'à la fin, ils se cor entaient
d'écarter les souris de leur sentier.

*-
DU JOUR AU LENDEMAIN
A Meringur, près de la frontière

de l'Australie-Sud, un fermier,
Charles Mangan, a rapporté la dis-
parition au cours de la nuit de sa
récolte de fin estimée à $600.
La semaine dernière, un journa-

liste de Melbourne rapporta que
l'armée des souris n’était plus qu'à
25 milles de Melbourne. C'était
heureusement un canard. mais c'en
fut assez pour effrayer la popula-
ton. Le gouvernement de d'état
de Victoria a demandé aux fer-
miers de combattre les souris au
gaz cyanogène et à la stryohnine,
A Ouyen, Mme Bert Holland décida
qu'il valait mieux prier. Juste
avant de partir pour l'église, elle
se rendit dans sa garde-robe, pour
endosser ses vêtements du diman- che, mais les souris avaient tout

m
e

 
 



 

 

 

 

 

Les pageants du congrès marial
étonnent les experts d'Hollywood

OTTAWA, 30. — De tousles ‘spectacles quel’art et
le génie aient inventés jusqu'ici, y compris les grandioses
mises en scène du Metropolitan Opera et de l'Opéra de
Paris, aucun n’a jamais revêtu plus d'éclat et de splendeur
que les pageants qui seront présentés durant le Congrès
Marial de la Paix qui se tiendra à Ottawa du 18 au 22 juin.

[1 s'agit lei de deux chocurs par-¥
léz ou pageants ayant pour titre

“Notre-Dame de la Couronne” et
“Notre-Dame du Pain” pour l'exé-
cution desquels il faudra transfor-
mer l'immense reposo'r du Congrès
en une acène gigantesque sur la-
quelle évolueront des milliers d'ac-
teurs et de figurants. Le premier
illustre la royauté universelle de
Marie et l'aut*z, son rôle de média-
trice des grâces divines.

DEUX OEUVRES
“Notre-Dame de la Couronne” est

l'œuvre du R. P. Gustave Lamar-
che, C.S.V., alors que “Notre-Lane
du Pain” est celle de Mlle Rina
Lasnler, tous deux de l'Académie
Canadlenne-française. C'est le R. P.
Andréa Pomerleau qui en a la di-
rection générale. La partie artisti-
que est sous la direction de M, Jac-
ques Auger et la régie générale à
été confiée à M. Guy Beaulne.

HOLLYWOOD DEPASSE

Spectacle grandiose et mise en
s‘ène incomparable comme il ne
s'en est jamais vu, disent les tech:
n'élena des grands studios d'Amé-
rique, C'est aussi le témoignage
d'experts d'Hollywood qui, serions-
nous tentés de dire, en ont vu blen
d'autres et de tous les genres même
de ceux qui dépassent l'imagina-
tion,

ECRAN GIGANTESQUE

L'écran qui servira à la projec-
tion dans les deux pièces aura une
dimension de 65 par 50 pleds; c'est
le plus grand jamais introduit sur
une scène, dépassant même en di-
mension celui de Radio-City à
New-York. L'écran est l'oeuvre des
experts de la R.C.A. Victor, d'Otta-
wa. La projection sur l'écran se fe-
ra à 300 pieds de distance et exi-
Kera un fort personnel de techni-

ciens. Le système d'éclairage ou
jeux de lumière, le plus perfection-
né jamais utilisé dans une repré-
sentation théâtrale. est sous la di-
rection du R. P. Antonin Lamar-
che, C8.V.

ECLAIRAGE

A lui seul l'éclairage utilisera
tune centaine de techniciens. Le ser-
vice de projection est fourni con-
jointement par l'Office National du
Film et Renaissance Film, ce der-
nier de Montréal. Les pièces com-
porteront environ 2,000 figurants.

Les compositions musicales sont
de Jean Vallerand et de Gabriel
Cusson.

TALENTS CONJUGUES

Les acteurs, artistes, techniciens,
costumiers et metteurs en scène les
plus en vedette au Canada ont réu-
ni leurs tulents pour faire de ces
deux pageants des représentat'ons
d'une brauté féérique incomparable
dont les congressistes garderont un
souvenir impérissable.

“Pursued” ou les
haines familiales

 

Un implacable destin pèse sur
Jed Rand dans le film “Pursued”
que l'on pent voir dès aujourd'hui

au cinéma Capitol. Fils adoptif,
Jed Rand ignore tout des rivalt-

tés qui existent entre la famille
qui l'a recueilli et une autre. Cette
histoire ancestrale déterminera
pour Rand un malheur qui ne le
lâche plus, le poursuit partout et
qui est d'autant plus tragique que
l'on a intérêt à me pas lui révéler
les origines de cette haine.

Le scénario situe l'action à la fin
du siècle dernier dans le sud-ouest
des Etats-Unis Robert Mitchum
incarne le rate de Jed Rand et Te-
resa Wiight est sa fiancée.

 

OMBRES ET
LUMIERES

— Florence Marly, vedette fran-
Guise d'origine tchécoslovaque, va
aller tourner un fllm dans son
pays natal. En l'occurrence il s’a-
git de KRAKATIT d'après un ro-
man de Karel Capek.

 

— La société Paramount a déci-
dé que l'actrice française Corinne
Calvet s'appelierait en Amérique
Calvay, Par esprit de contradic-
tion sans doute puisque Fernand
Gravey, lui, était appelé Fernand
Gravet...

—Jean Servals est engagé pour

tourner en Italie un film de Gian-
nm Franclolini HO UCCISO MIA

MOGLIE, dans lequel 1l serg le
partenaire de Clara Calamai.

-1ÆS ENFANTS DU PARA-
DIS, le film de Marcel Carné, en
est actuellement à sa gixieme semai-
ne d’exclusivité dans une salle
d’Amsterdam où il remporte un

brillant succès. D’autres produc-

tions françaises sont accueillies
très favorablement en Hollande:
UN AMI VIENDRA CE SOIR,
LA SYMPHONIE PASTORALE: et
ILA BATAILLE, DU RAIL.

—Tandis que Michéle Morgan
doit venir en France pour incar-

ner Jeanne d’Arc dans un film de
Jean Delannoy, les Américains de
leur côté annoncent la réalisation
de JEANNE D'ARC dont Ingrid
Bergman sera la vedette, Tl s’agit
d’une production en Technicolor.
Deux Jeanne d'Arc en une année
ccla fait beaucoup.

+, Nr. woah 30 MAI 1547

  

“Au Pageant de Joliette
 

 

Jeunes Gymmnastes que l’on verra
fêtes da centenaire des Clercs de

et 7

à l'oeuvre au grand Pageant des
S:-Viateur à Joliette les 2, 3, 5
juin.

-~

Marjorie Lawrence viendra a
Montréal pour les Festivals
 

La célèbre soprano, Marjorie
la quatrième fois pour chanter le

    
Lawrence, vlendra à *
rôle d'Amnéris de l'on

tral pour
a AIDA de

Verdi qui sera présenté par la Société des Festivals de Montréal au
Stade Molson le 23 juillet prochain. Aida sera tu première de quatre
représentations en, plein alr données du 28 juillet au 13 août sous ls
direction artistique de Laszlo Halasz du New-York City Opera Company.

Marjorie Lawrence vint à Mont-%
réal pour Ja première fois en con-
cert avec Ezlo Pinza il y a plu-
sieurs années, Elle revint en 1943
sur l'invitation dee Festivals de
Montréal pour interpréter le role
titre de Tristan et Yseult de Wag-
nez dirigé par Sir Thomas Bee-
cham. Tel fut le succès du chef
d'oeuvre de Wagner que de nou-

veau La Société ges Festivals de
Montréal linvitait l'année suivante
pour répéter ce rôle et qu'elle rem-
porta un triomphe encore plus écla-
tant, Emil Cooper dirigeait cette
seconde représentation.

C’est à Melbourne, Australie,
dans son pays natal que Marjorie
Lawrence commença ses études mu-
sicales puis elie les continua à Pa-
ris avec Cécile Gilly. Elie fit ses

débuts à la scène à Monte, Carla
dans le rôle d'Elizabeth de l'opéra
de Wagner, Tannhauser. Elle vint
aux Etats-Unis en 1935 et fit ses
débuta au Metropolitan au cours
de la même année dans le rôle de
Brunhilde de l'opéra Die Walkuer«
s'affirmant dès ce jour comme une
des plus grandes wagnériennes de
nos jours.

Le répertoire de Marjorie Law-
rence ne se limite pas aux opéras
de Wagner. Elle interprète les ro-
les de plusieurs des opéras fran-
çais et italiens. .

En plus d’Aida, on entendsa au
cours de cette série de représenta-
tion en plein air, Madame Butter-

fly le 30 juillet et Carmen le 13
auût. On annonce pour le & avût
un grand concert symphonique &u-

quel un artiste de grund renom sera chef d'orchestre et soliste.

 

 

Hum! Un chef-d'oeuvre, sans doute!

 

id

Apparemment très intéressée par les peintures et dessins d'artistes
en herbe, dont l’âge va de 7 à 16 ans, la jeune Mary Armstrong.
3 ans, fait de son mieux pour juger impartialement une oeuvre,
sans doute renversante. L'exposition des quelques centaines d'’ar-
tistes de la jeune génération se tient actuellement à New-York, sous les auspices de la Société de secours aux enfants.

“Le film anglais
doit être protégé”

MOLLYWOOD, 30, (PA) —
J-Arthur Rank, magnat du

ma britannique est en fu-
veur d'échanges équitable, en-

tre les Ftats-Unis et I'Angle-
terre, T1 a déclaré a une confi
rence de presse qu’il est en fa-
veur® de l'abolition des restric-
flons régnaut contre le film
winéricain en Angleterre, mais

il n ajouté que pour le moment
te film britannique dolt etre

protégé en déterminant un que-

ta d'importation.

 

 

On tourne la

vie de saint

‘ Vincentde Paul
Cent dans um decor reconsti-

tuent Falmosphére que pouvait

avoir l’hôpital de Saint-Lazare au

XVile siécie.que Maurice Cloche

tourne, ces jeurs-À, d'importantes
scènes de “Monsieur Vincent”,
Dans de longues salles meublées
de bas-flancs recouverts de puille,

plus de soixante-dir figurants ont

Été groupés  Vêtus de loques et dr
D jhuillons, les tuns appuyés sur des

héquillex yrossières, d'autres mon-

truant leurs membres mutilés, l’en-
semble compose une parfaite cour

des miracles oi l'on s'attend à chu-
que instant à voir surgir Quasimo-

do. Et M. Vincent va, de l’un à

l'autre, prodiguant ses Soins el ses

consolations. Déjà a germé en lui
l'idée d’une vaste confrérie toute

ncoupée de charité. Ce seront les
Soeurs de Saint-Vincent de Paul,

dont on rencontre déjà, dans les

couloirs du stedio, les premiers uni-
formes, Ce ne sont encore que des

figurantes, mais d’authentiques reli-

vieuses, par permission spériale,
figurerant dans certaines scènes

d'exutérieurs.

I HORAIREDUIREDUAM

LOEW'S. — “Song of Scheheia-
zade”, 10.00, 12.20, 2.40, 5.00, 7.20,

9.40,

PALACE, — “Nora Prentiss”,
10.00, 12.20, 240, 5.00, 7.20, 9.40.
CAPITOL. — “Pursued”, 10.05,

12.25, 245, 5.05, 7.25, 945.

PRINCESS.-- “C vas my Heurt”
11,16, 1.59, 442, 7.25, 10.08; "Fea
in the Night”, 10.00, 1243, 3,26,
6.08, 8.52.

ORFMEUM. — "la Forteresse",
10.00, 12.22, 2.44, 5.08, 7.28, 9.50.

IMPERIAL. — “My Brother
Talks to Horses", 12.31, 3.39, 6.47.

9.35. “Portrait of Maria”, 11.04,
2.12, 5.20, 8.28. 
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Chef adjoint de bureau

M. A. A. Gardiner,

ral du service des
Canadien National, annonce ja
nomination de M. Maurice Ho-
ward Membery au poste d'adjoint
du chef du bureau des tarifs en
remplacement de M. Cedric J.
Campbell dont les services ont été
prêtés À la Canadian Passenger
Asociation.

gérant goné.
voyageurs du

NICOLE GERMAIN
JACQUES AUGER ~  

 

de SEMAINE

“THE SONG OF
SCHEHERAZADE”

mm PALACE mmm
ANN SHERIDAN

“NORA PRENTISS”
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A L'AFFICHE

BLTTY HUTTON

“Cross My Heart”
— Ansel —

“Fear In The Night”|
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A L'AFFICHE

ROBERT MITCHUM
“PURSUED”

   
TO HORSES

— Aux: —

“PORTRAIT OF MARIA”
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Montréal a

2 parties. -- Joute remise hier soir
HUFFALO, 30. - - Les joneurs de Clay Hopper ont quitté la ville deBuffalo, hier soir, À destination de Rochester, où ils commenceront une

les Red Wings.
aujourd'hui. Fête du Souvenir aux

 

nouvelle série de trois joutes avec
Med Wings joueront deux parties
Ety1s-Unis.

La joute d'hier soir a été remise
chibs de la ligue Internationale ont aussi été inactifs à cause de la tom-pésature inclémente.

A l'heure actuelle,
sont Installés en deuxième position
a grulement une partie et demie de
In première place, détenue par les
Giants de Jersey-City. Cette der
nière équipe a toutefois joué

  
patiies contre seulement 30 pour
les Royaux,

Vout Sessi, gros voltigeur des
Royaux, frappe pour seulement une
moyenne de .269, mais il est celui
qui a fait compter le plus de points
soit 248. I sait frapper dans les
numents opportuns. ‘
Le joueur d’arrét-court. Lou We-

laj est maintenant dans une lé-
thtrgie et sa moycnne est diminute
de 360 à 318. Il est le,deuxième
meilleur frappeur du club. Il eat
devan-à par Eddie Stevens, qui u
obtentt un pourcentage de .324.
Selon les records, l'addition d'Ed-

div Stevens dans l'alignement des
Royaux n'a pas nui a l'équ’pe de
Cluy Hopper. Ce premier but n’est
ave: le club de baséball Montréal
que depuis deux semaines, qu'il n
défait compter huit points en
plu: d'uvoir croisé lui-même le
marore à neuf reprises Ce Ste-
veus n de nouvsau prouvé mercre-
di d-rnier cu'it était très u'fle dans
les moments opportuns quand
il à cogné son double alors que les
bits talent remplis 4 Buffalo,
Dik Whitman semble avoir ve-

pris ron aplomb au bâton et il a
démsntré depuis deux semaines
qu'il pouvait frapor. TH n augmun-
té sa moyenne du .220 à 285, Al
Campanis est un autre qui com.
mense à se faire valoir au bâton.
Bor: Butch” Woyl est toutrfois.
un d ppointemient à l'offens:ve
mais Clay Hopper croit qu'il sortira
de sa léthargie au bâton avant la
fir de ce voyage.

  

   

Anrès Rochester, les Royaux
commi-n"rront una série de six
parties avec les Chiefs. Lors du
premier voyage de l'équipe de Ciay
Hupp r à Syracuse. deux joutes ent
été remises à cause de la pluie et il
faudra reprendre os parties. Au-
jourd'hui à Rochester, Hopper aura
ptuballement recours à Jack Bun.
te ot Chet Kehn.

- -

Ligue Montréal
Voi i le programme de dimanche

Guos la ligus de baseball amateur
le Montréal:

INTERMEDIAIRE
St-I-B. de La Salle vs Royal au

Price Jeanne Mance, & 2 h. 30
Rosemont Vets va Topeca au parc |

Laurier, & 3 h, 15,
Custor vs St-Mare, à 3 h. 15.

JUNIOR
Notre-Dame vs John Cleaning

Qu pare Lafontaine, à 3 h. 15,
Maisonneuve vs pare Newman, à

2h 2,
C'ouets vs les Récollets, & 2 h. 30,

JUVENILE
St-Mare vs Rosemont au Jardin

Botunique, à 1 heure.
Telorimier vs Cartierville, à 8h.

15,
Ste-Brigide vs I, ©

funtaine, & 1 heure.

MIDGET
Gover vs St-Marc, à ! heure.
Jardin Botanique vs St-Arabroise,

au pare Jarry, à 1 heure,
st. Dominte vs Rouen, au parc“fontaine à 6 h. 30.
Rosemont Generals va Royal, auPere Jarry, à 6 h. 30,

au pare Ta-

  

Ligue Border
HIER

a Oxdensburg,
In détrempe.

 

rem se,

les Royaux®

    ‘Eston à Auhurn, Temise, pluie,

LA

Rochester

 

Les Royuux et les

à cause de la pluie. Tous les nutros

 

 

 
 

 

 
       

DÉFAITE DES ANULAIS
LONDRES, 30 - L'équipe de In

PATRIF, VIINDIKEDI 30

aujourd'hui
Les Royaux et les Wings joueront

 

— HIER —
LIGUE INTERNATK
Toutes les

pluie,
parties

INALE

remises,

LIGUE NATIONALE
New-York 5, Brooklyn 4,
Les

[RETIN

LEGUE AMERICA
lhiludelphiv 3, Bostor

autres partie: rote

INE

no
New-York 5, Wuashinrion 2
Cleveland 4, Détroit |,
se Louis 4, Chicago 2,

AUJOURPHUI
LIGUE INTERNATION AL:
Moutréal À Rochester Coupe Davis d'Afrique du Sud a

Kugné les deux premiers matches
sur l’Angleterre lorsque Sturgess abattu Mottram et Fannin a defa’t
Butler. Sturgess a Ragné par 5-7,
6-2, 64 ct 6-3. lundis que Fannin,
champion d'Afrique a battu Butler7-5, 4-8, 9-7 et 6-3.
Tes doubles so Joweront aujour-

d'hul entre les équipes de ces deu:
contrées,
BOROTRA N'EST PAS CHOISI
PARIS, 30

-

- Jean Borotra n'apas êté cho'si sur l'équipe de lu
Coupe Davis francaise. Lu fédéra-tlon française a nommé Mageol Bor
nard, Bernard Desmetrau et PierreDellizza. Marcel Bernard et Pi-rre
Pelllzza joueront dans les doubles,
tandis que Desmetrau et Bënardont choisis pour les simples.

BROMWICH ET PAILS
GAGNENT

LONDRES, 30 — (P.\) — Jolin
Bromwich et Dinuy Pails, les as
australiens au tennis, ont disposé
de F, M. Mct'racken et ©, Cargin.
60, 6-0, duns la troisième ronde
des doubles-messieurs, dans le tour-
noi pour les championnats du Sur-
rey, à Surbitan. Geoff Brown et
Colin Long. deux autres Austra-
liens. ont aussi triomphé facile-
ment, battant A. M. Hamburger et
F, D, Leyland, 6-0, 6-2,

 

{

 

CLUB FX, GARNEAU
L'ouverture officielle du Club de

Tennis F.-X. Garneau de ln Cor-
Poratien Récréative d'Outremont,
remise à cause de la mauvaise
température, aura lieu lundi soir
a 8 h. 30. À cette occasion, Henri
Rochon et George Rubimion se
rencontreront dans un match de
deux sets. L'arbltre seva Me Jac-
ques Vadhoncocur président du
Club.
La direction du Club de Tennis

F. X. Garneau désire rappeler aux 4
menibres de 1946 qu'ils doivent re
nouveler leur abonnement avant
le ler juin. A compter de cette
date, les nouvelles inscriptions
auront la préséance.

Le trophéeStrathcona
au collège Laval
Le 24e festival de gymnastique

des collégiens de Saint-Vincent-de-
Pâêul semble devoir remporter un
plus brillant succès que jamais, La
présence des plus hautes autorités
de l'organisetion canadienne des
cadeta fouette l'ambition des collé-
Biens qui ferunt l'impossible pour
*e surpasser, Le programme .est
varié et comprend plusieurs numé-
ros peu conuus, I! devrait satisfai-
re les plus difficiles, Les gymnas-
tes lavalois, recevront  officielle-
ment À cette occasion le trophée
Strathcona pour culture physique
senior, Les anciens voudront offrir
leurs voeux au C. F. louis-Abel, di-
recteur à l'occasion de son départ
pour l'Europe. Bref, les cours enso-
leillés et fleuries de Laval verront
comme d'habitude une nombreuse
et belle assistance.
Dimanche, le 1er juin. la fête

commencera à 2 heures, La Com-
pugnie Provinciale de Transport apromis un service spécial Ahuntsic.
St-Vincent-de-Paul,

 

SAN DIVAIO, Calif.—Run
184, San Diego, hat nex py   ekon Kinsey, 1K8 1-2 Hartman, Ark.10),

 

Toronto & Buffalo (2
Sy:acuse à Baltimore
devccy-City à Newark

LIGUE NATIONA
Brookiyh à Boston (9

  

Philadelphiv à New-York
Cineinnati à st-Louis
Clécago a Pittsburgh

(2).
+,
(ar,
2),
LE

#4

2),
(2).

LIGUE AMÉRICAINE
St-Louis à Détroit (2
Cleveland à Chicago
New-York à Philadel;
Holton & Washington

»

2,

shie eu,
(2,

— CLASSÈMENTS —

  

  

 

LIGUE INTERNATIO
GP,

Jersey-Ciy an qu
- 18 12

se 2212, 151
Newark 6 16
Rochester 18 15

 

Buffalo 12 15 18

  

Baltimore 15 20
Toronto 11 21

L1G NATION

Go P.
New-York ... 1K 14
Breoklyu 2... 19 15
Chicago … 19 15
Boëten 1... ls 18
Pittsburgh .. 16 16
Philadelphie L 17 19
Cinelnnati . . 18 21
sSt-louis ...,, 14 21

 LAGUE

D'rroit .. 22 1
New-York ooo 19 1
Cleveland... 14 1
Roston cease 1% 1
Chicago | . 15 2
Philadelphie | 16 19
Wazhington R
St-TLonig .... 13 20

 

 

Trois parties sont au

me dans lu ligue de Basel
véal Junior :

  
; Ligue Montréal Jr

NALE

bP.Diff.
BLY
B00 1g
BTT IR
500 44
A1 54
455 6

8 by
9%

AMERE ‘AINE

 

progrum-
ball Mont-

Samedi & la Ville Mont-Royal, a
Aix heures et quinze, le Ste-Marle
rencontrera le ckub de l'endroit.
Dimanche à la Pointe-aux-Trem-

bles, à deux heures et demie, le
Champêtre Pointe-aux-Trembles re-
revra la visite du elub
nois, piloté par O. Richa
qu'à Verdun à la même
Ville Mont-Royal sera

Beauhar-
rd, tandis

heure le
l'hôte du

club local piloté par le gérant E.
Droiet.

 

Ligue Montréal Juvénile
 

Dimanche
jouées dans le circuit du
Laurent Baril.

trois parties seront
président,

A Verdun à 6.15 PM. le club de
l'endroit piloté par Robert Forget
recevra la visite du club Champé-
tre sous le gérance de Paui Go-
din, et cette joute promet d'être
fortement contestée. Au
Antoine à deux heures

Mont St-
le Ville

Mont-Royal sera l'hôte du club du
collège dirigé par le Frère Lévien.
Et à deux heures et

pare Extension, le club

visitera le club

demie au
Ste-Marie

local. Encouragé
par sa victoire de dimanche der-
nier sur le Ville Mont-Royal, Je
Pare Extension croit bien qu'il
disposerg du Ste-Marie facilement,
Mais ce dernier pourrai
causer une surprise

t bien lui

MAT
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Helen et Edith FERGUSON,
parcourent Ia listé d'a inserits,
Devon, Pennsylvanie.
Vernon-G. Cardy,

Les

Prog amme

 
deux soeurs jumelles de Montréal,au cours du concours hippique de

jumelles conduisent
et elles ont gagné

le concou

double de
 

les chevaux de
deux deuxiémes places dans  

laligue ‘
Royale Junior dimanche au Stade

 

Le& parties qui devaient être disputées hier soir Onl été remixes& cause de l'état détrempé des terrains, Les officiers de 1a Ligne deBasehall
gramme intéressant

 

1,363 golfeurs dans
l'Omnium américain
NEW-YORK, 30. (PA) -- L'As-

sociation de Gold des Etats-Unis n
unnoncé hier que 1318 golfeurs
sunt inscrits pour le tournoi om-
nium américain, dont les rondes
da qualification serunt jouées lun-
di prochain. Le tournoi lui-même
sera disputé à St-Louis le mois
prochain,
Le district
Chicago est en

tête avec 130
inscrits, pour 12
Places de qua-
lification. Du
total de 1,363
inscrits, 45 pla-
ces ont déjà été
accordées à
d'anciens cham-
pions, aux
Joueurs qui ont
réussi les meil-
leurs scores l'an
dernier, aux
vainqueurs
d'autres tour-
nois importants
et aux membres
coupe Walker.
Bobby Locke, le professionnel de

l'Afrique du Sud qui est en visite
aux Etats-Unis, devra participer à
la ronde de qualification. Sam
Snead, vainqueur de l'Omnium an-
glais en 1946, et Ben Hogan, cham-
pion de la P.G.A., ont obtenu des
exemptions,

Il reste 126 places à remplir pour
le tournoi Hri-mêmo. 12 iront au
district de Chicago, 11 à New York,
et neuf à St-Louis et Kansas City.
578 amateurs sont inscrits, et c'est
Un nouveau recard, ainsi que le to-
tal de 1363. Plus de 70 inscriptions
sont arrivées trop tard pour être
acceptées.
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SAN FPRAVOIACO—CGeorge Duke,156. Pet a, Calif, bat aux points
enr Lee, 138, Amsterdam, N.Y,

de EE

Ben

de l'équipe de la

Hogan

 

 

Montréal Royal Junior sont en train

*

  

 

   

de préparer un pro-
pour dimanche après-midi alors que se fera l'ou-verture du baseball junior au stade de la rue Delorimier,

K Gérard Thilbcault a annoncé
hier soir que le maire de Mont-
réal, M. Camillien Houde, lancera,
la première balle, tandis que l'ho-
norable Joseph Jean représentera
probablement le gouvernement fé-
déral. L'hon. F.-H, Délisle, député
de £i-Henri scra également pré-
sent. Les cadets de l'Ecole Fupé-
rieure Saint-Stanislas feront les
frais de la musique.
Dans la première partie, le Na-

tional de Billy Innes en viendra
aux prises avec le Y.M.H.A. tan-
dis que le Plateau Mont-Royal sera
opposé au Saint-Henri dans le
deuxiéme engagement.
On a annoncé, hier soir, que le

National avait

.

fait l'acquisition
du receveur Dick Flynn. Ce der-
nier a joué avec le Champêtre l'an
dernier et |! avait fait sensation
lors des essais, qui ont eu lieu au
stade de la rue Delorimier pour
choisir le joueur qui représente-
ra la province de Québec duns
la série de joutes “Brooklyn
Against the World”. Roger Bréard

.| avait été cholsi mais Flynn n'était
pas loin en arrière dans les votez.
Billy Innes n'aura auvun ennui
derrière le marbre avec Flynn, qui
est considéré comme un joueyr
d'avenir,
Le Saint-Henri géré par Sylvio

Mantha aligne deux joueurs nè-
£res et deux jumeaux. Les joueurs
noire sont Lloyd Willlams et Ro-
nald Skerett tandis que les ju-
meaux sont Vincent Capozzi, lan-
ceur, et Albert, un joueur d'’inté-
rleur. Le Plateau Mont-Royal, di-
+lgé par Ray Cutter, n'a pas subi
la défaite depuis le début de la
saison et il tentera de continuer
sa séric’ de victoires.

Albert À. Cvs Canadair

C'est ce soir à 6 h. 45 pm, an
Parc Lalancette rue Rouen angle
Valois que le Canadair recevin
Albert Atlletique Club. Le Cana-
da'r enverra au monricute Guy Ia-
pointe et Charles Canning sera
derrière le marbre. Venez en foule
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Les Giantsremontent en Îèreplace
*

Clint Hartungbat les Dodgers 5-4.-- |
Les Yankees gagnent du terrain
La première position de la ligue Nationale est une place qui n'est

pas sûre pour le ciub qui l'occupe. Depuis trois Jours, trois clubs diffé-

vents l'ont occupée. Aujourd'hui, les Giants de New-York sont en tête du
classement, hier, Brooklyn était le mencur, et avant-hier, c'était Chicago.
Pittsburgh et Boston ont aussi occupé le premier rang plus tôt cette

saison, et méma Cincinnati et Philadelphie se sont partagé la première
place les deux premiers de la saison, Seuls les Cardinaux de St-Louls,
champions l'an dernier, n’ont pas encore atteint le sommet,

 

Les Giants sont remontés en tê‘es
hier grâce à la brillante tenue de
Clint Hartung, leur fabuleuse re-
crue, au monticule et au bâton.
Hartung a cogné un gigantesque
coup de trois buts qui a permis
aux siens de battre les Dodgers de
Brooklyn 5-4 dans la derniere d'une

série de trois partics,
Hartung a faibli sous le soleil

brûlant pour allouer deux points
aux Dodgers à ju huitième manche,

et H a cédé an
place au lanceur
de relève Ken
Trinkle, apres
que Gene Her
manaki eut frap-
pé un coup de
circuit à la neu-
vième manche.
Trinkle a tenu’
les Dodgers en
reapect pour

terminer la man-
che, et Hartung
a reçu le crédit

de la victoire,

sû quatrième de
suite depuis
qu'il a quitté }e

champ extérieur pour devenir un
lanceur régulier des Glants

Lee deux deux-buls de Bil
Rigney ont aussi aidé Hartung et
Clint a ajouté un simple à son

trois-buts, qui est tombé danz le
“bull-pen” des Dodgers à 450 pieds
du marbre, pendant un ralliement
des Giants à la cinquième manche.
Joe Hatten, qui a été chassé du
monticule dans cet engagement, a
subi sa deuxième défuite contre
cinq victoires.

En perdant, les Dodgers :.nt
tombés sur un pied d'égalité avec
les Cubs de Chicago, dont la par-

tie avec Pittsburgh a été remise à
cause de la pluie. Les Dodgers et
les Cubs ont gagné et perdu une
partie de plus que les Giants. dont
le pourcentage de .583, contre .559
pour les deux autres clubs. Les
autres équipes de la Jigue Nationa-

le étaient au repos hier.

Bill Johnson, le troisième but
des Yankees qui n’a eu une chan-
ce de jouer que lorsque Bobby
Brown s’est blessé à une jambe, à
continué de semer la terreur chez
les lanceurs adversaires hier, frap-

pant un coup de circuit, bon pour
trois points et deux coups sim-

ples pour conduire les Yankees à

une victoire 5-2

sur les Sééna-
teurs de Wash-
ington. Ce
trois coups sûrs

ont porté la
moyenne au bâ-
ton de Johnson
à 288. Johnson
a fait compter

13 points dans

ses quatre der

nières parties.
Grâce à leur |

triomphe, les 13
“Yankees se sont *
approchés a

deux parties et

demie des me-
neurs, les Tigers de Détroit. qui
ont été battus par Cleveland hier.
Frank Shea, le droitier-recrue

qui faitesensation depuis le début

de la saison, à vemporté sa cin-

quième victoire consécutive, depuis
une défaite dans sa prémière par-
tie, quoiqu'il ait dû recevoir l'aide
du gaucher Joe Page dans les trois

derhières manches. La victoire dce
Yankées est leur septième en huit
joutes.

Détroit a encaissé une défaite
4-1 aux mains des Indiens de Cleve-
land. Red Embree, qui a été deux
fois victime de blanchiasages aux

mains des Tigers, a renversé les

rôles hier, accordant quatre coups 

Clint Hartung

Bill JOHNSON
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Brooklyn DH 100 B31—4 Ly 0
Now-York . , Oui 640 Gox—5 11 1
Batteries: Hatten, Chandler, Gregg

et dwards; Hartung, Trinkle el
Lombardi.
Autrse parties remises, plats

 

sûrs seulement, et les Tigers ont
compté leur seul point après deux
retraits à la neuvième manche,
lorsque Dick Wakefield a frappé
un coup de circuit,
Les Indiens ont compté deux

points à la deuxjème manche et
deux autres à la neuvième contre
Dizzy Trout pour donner à Embree
sa quatriéme viotoire, infligeant a
Trout sa troisième défaite. Put
Muk.n, qui a été frappé à la fi-
gure par un lancer dans la prati-
que au champ avant la partie, a
été remplacé au champ droit par
le voltigeur recrue Vie Wertz,
Ted Williams et Bobby Derr ont

manqué la partie a Philadelphie,
et Jes Red Sox ont été battus 3-2
par les Athlétiques. Un coup sim-
ple par Russ Christopher a fait
compter le point décisif à la neu-
vième. Christopher, qui a remplacé
Don Savage a la huitième man-
che, a requ Jde crédit de sa troisgiè-
me victoire, tandis que Hairy Do]
rish a subi son troisième revers.
Williams est blessé à une jambe
et Dærr soigne un mal de dos.

Ellis Kinder a remporté sa deu-
xième victoire consécutive, don-
nant un triomphe 4-2 aux Browns
de St-Louis sur les White Sox de
Chicago dans une partie du soir,
la seule au programme hier, John-
ny Berardino a frappé une paire
de deux-buts pour conduire l’atta-
que de 11 coups sûrs contre le per-
dant Orval Grove et deux autres
lanceurs.
 

 

Lanceurs probables
LIGUE AMERICAINE

Cleveland (Black 34 et Harder
00 à Chicago (Lopat 34 et
Haynes 1-2),
Saint-Louis (Potter 1-4 et Mun-

crief 4-3) à Détroit (Newhouser
4-5 et Trucks 3-3),
Boston (Dobson 4-2 et Hughson

2-3) à Washington (Haefger 0-4
et Pieretti 1-1).
New-York (Chandler 3-3 et Be-

vens 34) à Philadelphie (Cole-
man 0-3 et Fowler 2-5).

LIGUE NATIONALE
Chivago (Erickson 1-1 et

  
 

wy 4-1) a Pittsburgh «Roe
+Higbe 3-3).
| Brooklyn (Barney 1-0 et
|bardi 1-4) à Boston (Spahn 7
Barrett 1-3),

. Philadelphie (Leonard 62 et
Rowe 6-0) à New-York (Kennedy
3-2 et Koslo 3-2},

Cincinnati (Vandermeer
Walters 2-2) a Saint-Louis
cheen 5-2 et Brazile 2-2),

2-2 et
‘Pre-
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HIER
Minneapolis ,. (mé 001—1 5

St-Paul LL... 140 600 01x—3 7 1
Aternathy, Gerkin (8), Hoover

(8) et Westrum; Ruker et Danto-
mio,
Louisville ,. , 000 O6Û Ain0 3 0
Indianapolis ., 060 00 01x—1 4 0
Clark et Me(iah: Tost et Salkeld.

Toledo , , , 00 000 100 1-2 8 2
Cokwmbus . 140 00 000 2-3 13 0
Soit et Hel; Studener et Conroy.
Kansas City & Milwaukce, remisc
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020 oun Dn2—4¢ 10 1
On Gud Un1—1 4 1

wubree el Hegan: Trout

Moston ... «oo 10 610 00-3 5
Phlludetphie oo 010 v02—S RB
Batteris: Dorish et Tebbettg; x

vage, Christopher et Rosar,

      

Meveland
Détroit
Balles

ot Way
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New-York Quy ops (H—5 9 0
Washington HH 62 poÛp—e 60

ltatteries: suc Page ey Berra,
oks: Wynn et Pvans.

Bhi TM Tn 022 0004 11 2
Chicago © .. 400 705 Ou0—2 71

Batteries: Kinder et Rarly; Gro-
ve, Caldwell (7), Papish (9) et
Tresh,

King est favori
pour l'emporter
sur Castilloux
TORONTO, 30 — Dans la Ville-

Reine, le boxeur noir, Arthur King,

est considéré comme favori pour
remporter la victoire sur Dave Cas-

tilloux lundi soir au Garden.
King eat favori à six contre cinq

pour battre le boxeur canadien-
français, lundi soir, “Les paris ne
veulent rien dire”, a dit Jack Dea-
con Allen, qui est le gérant de Dave
Castilloux, “Si cette rencontre avait
lieu à Montréal, Castilloux serait
favori à trois contre un pour l'em
porter sur King”, & ajouté Allen.
Le pugiliste canadien - français

s'entraine sérieusement en vue de
cette rencontre. Dave Castilloux,
qui a été défait lors de son dernier
combat contre Danny Webb est dé-
terminé à remporter une victoire
décisive sur Arthur King, qui est

considéré comme un dur cogneur.
A Toronto on croit que la rencon-

tre Castilloux-King aura une re-

cette-record pour Toronto.
Dave Castilloux boxe régulière-

ment contre Pete Zaduk, Teddy
Swain, Patsy Glordino. Le boxeur
canadien-français a affiché une te-
nue remarquable à l'entraînement.
Durant ses derniera combats King

a démontré qu’il avait beaucoup de
difficultés à éviter les coups de
poing de la droite et Dave- Cas-
tilloux a constamment pratiqué sa
droite à l'entrainement. Les deux
boxeurs terminetont leur entraine-
ment aujourd’hui,

 

 

  froid.

 

       
   

Jack Sharkey s'oppose au retour

BOSTON, 30: (B.U.P.) — Serrant les poings qui ont déjà enlevé le
championnat poids-lourd du monde à Max Schmeling, Jack Sharkey a
déclaré hier qu'on ne devrait pas permettre au boxeur Allemand’de reve-
nir aux Etats-Unis. “Ce serait une honte que de le laisser revenir se bat-
tre en Amérique”, a grondé Sharkey, qui a enlevé le titre A Schmeiing
en 1932. “SI je le rencontre, je lui Infligerai une autre râclée. Il-a gagné
beaucoup d'argent ici, et quand il est retourné chez lui, 1! a cuitiqué le
peuple américain”,

Sharkey s'est rappelé le soir en
1930 où Sehmellng, qui tente au-
Jourd’huf un retour dans l'arène
À 42 ans ct espère revenir aux
Etats-Unis, avalt gagné le cham-
plonnat, Gene Tunney avait laissé
le titre libre, et Sharkey a rencon-
tré Schmeling, Max s'est affaissé
au plancher à la troisième ronde
et son gérant Joe Jacobs a récla-
mé un "“foul”, qui a été accordé,
dennant la couronne à l'Alle-
mand,
“Un “fout”,

s'est écrié Shar-
key. Jon  de-
viens encore [u-
rieux quand j'y
pense. Je ne lui
al porté qu'un
coup de poing
à l'estomac et
il n'a pu en-
caisser * Deux
ans plus tard.
Jack et Max se
sont rencontrés
de nouveau, et

Jack sourit en
songeant à la
râclée qu'il a
infligée à
Schmeling pour
devenir champion.

“Je l'ai frappé au corps et je
l'ai harcelé de jabs, dit Sharkey,
Cruyez-moi, j'al probablement li-
vré le meilleur combat de ma car-
rière ce soir-là.”

Sharkey a révélé que c’est lui
qui a été l'un des premiers À van-
ter les mérites de Sebmeling lors-
que celui-ci est vern en Amérique
pour la première fois. “J'étais
dans le bureau de mon médecin.
qui -m’a demandé de dire quel-
ques mots à un jeune homme qui
attendait dans l'ant!-chambre, dit
Sharkey, Eh! bien, ce jeune hom-
me était Schmeling, et il nfa dit
qu'il avait admiré mon style dans
les fihus. Si J'avais su ce qu'il

serait devenu plus tard, je l'aurais
mis hors de combat là.”

Mais Jack est heureux d'avoir
quitté la boxe Il est co-gé-rant
de Johnny Shkor, nn poids-lourd

de Boston, mais il ne s'occupe pas

 

Jack Sharkey

de l'entraînement de ce jeune
boxeur. “J'en al soupé de tout
cela, déclare-t-il. Tout ce qui
m'intéresse à re moment, c'est la
péche

de p eur.

*

 

“Les bouxeurs d'aujourd'hul no

valent pas grand'chose, continue
Shit key, lig courent pour ne pas
manquer un tramway et considè-
rent cecl comme de l'entraîne-
ment. Ils ne possèdent pas rsxez
d'endarance «t sont trop paresseux
pour s'entraîner assez bien

Quant à Joo Louis, Sharkey
croft que le champion pourra con-

server son (itre longtemps ‘Je
ne vois personne qui pulsse battre
Louis, dit-il. 11 faudra ua boxeur
au style non-orthodoxe, comme

Arturo Godoy où Tommy Farr,
pour le batire. Lp handleap des
poids-lourda d'aujourd’hul, c'est
Qu'ils ne peuvent qu'encaisser, ils
ne peuvent frapper avec force.
S'il y avait un boxeur capable de
“darsar” et de frapper comme
Jack Dempsey, Louis ne resterall
beut-âtre pas champion  long-
temps.”

Sharkey concède qu'il n'y a eu
qu'un seul Dempsey, ot 1 se cun-
tentera de la pêche, & moins qu'on
ne permette 4 Schmeling de reve-
nir aux Etats-Unis, “Aprés ce
qu'il a dit, Je ne désire qu’une
autre occasion de lui faire luce,
déclare l'ancien champion’. A en
juger par son expression, un Coup
de poing suffirait probablement
à Jack.

Double Briar gagne
au parc Thorncliffe
TORONTO, 80---Le cheval Double

Briar de Harry Lahman a rempor-
té avec facilité ta bourse des chro-
niqueurs sportifs, hier, à Thornelif-
fe. La pluie et le froid ont tenu l'as-
sistance dans une torpeur continuel-
le. Double Briar a couvert les six
furlongs dans un temps remarqua-

ble si l’on considère l'état de la p's.
te. Le pursang de Lahman est ar-

rivé huit longueurs en avant de
True Noto, et il a rapporté $7.50 a
ses supporteurs. -
Frank Dougherty a conduit trois

gagnants au poteau, tandis que
George Courtney @ piloté deux
montures victorieuses.

HOLLYWOOD, Calif—Buster Ts-
ter. 143 Miami, Fla, hat aux
points Ia rown, 147 1-2, New-
York (10).

 

 

   

Les Seals de San-Franciseo ont établi un précédent récemment lorsqu'ils ont installé un écran de vitre,

semblable à celai du Forum, derrière le marbre à leur Stade. La semaine dernière, l'écran à été mis à
l'essai avec des résultats plus que satisfaisants, Ici, quelques joueurs des Seals viennent de lancer leurs

bâton «ur La vitre, que le choc n'a pas affectée, tandis qu'une jeune fille, craignant an accident, grimace
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rrents à In
50,000 personnes assisteront
à la classique de00 milles
INDIANAPOLIS, 30. — La plus importante course d'antomuviles sur

le continent américain, la célèbre course de 500 milles d’Indianapolis se
roule aujourd'hui devant une assistance d'au miuing 150,000 spectateurs
qui se rendent voir l'événement annuel qui réunit la plus grosee assis-

 

tance sportive du continent.
Avec 65,000 sièges réservus, el du l'espace pour nu muins 100,000 per-

sonnes sur les pelouses environnant la fameuse piste de 2% milles de
tour, 28 partants se lanceront vers la renonuuée ou la mort, de bonne
heure, cet après-midi.

A chaque année, l’un des cou-Ë Ces conducteurs n'ont d'autre
reurs trouve la mort dans cette
course automobile sur, circuit fer-
mé, dung un horrible broyage de
corps et de véhicules causé pur les
vitesse inoules des participants,

lorsque l'un des conducteurs sttbit

un accident l'on arrête la course,
sans empêcher les coureurs de con-
tinuer à rouler, pour déblayer la
piste et panser les ble<sés, puls au

signal, les coureurs se lancent de
nouveau À l'attaque.
Le départ se
yfait alors que
les partants, en

file de trois.
roulent à une
vitesse moyen-
ne. sur la lon-
gueur devant
les estrades, «
lorsque tous le-
partants maijn-

tiennent leur:
positions. lv
“starter” donm
le signal et les

moteurs puis-

sants grondent

sous l'effort re-

 

Ted Horn

lâché de milliers de chevaux-va-
peurs.

Pour indiquer une idée des Vi-
lesses obtenues, en 1911, lu pre-

miére année de la coursg cel évé-
nemont dura 6 heures et 52 miny-
tes et la meilleure moyenne fut de

745 milles. En 1935, l'on avait
avancé la moyeune à 106.2 milles
à l'heure et le 500 milles se
roulait en 4 heures et 42 minutes.
L'an dernier la course ze courait
en 4 heures cl à près de 125 mil-

les de moyenne.

Pour éviter les embouteillages

qui arrivent à chaque année, du-
rant la course, les directeurs uti-
Illeront un avion qui dirigera les
coureurs sur le parcours. Cette as
sistance nouvelle pourra être d’un

grand avantage aux règleurs qui
suivront par radio les positions de
chaque automobiliste.

Le spectacle d'Indiunapolis atti-
ve tous les ans des milliers de spec-

tateurs qui viennent assister à cet-
te épreuve d'endurance en même
temps qu'ils viennent dans l’espoir
de voir se dérouler quelque tragé-
die. Comme les Romains d'autre-
fois qui garnissalent les gradins

des colisées pour voir les gladia-
teurs s'entretuer. ou les homes
livrer des combats aux bêtes sau-
vages, Ou encore pour assister au
spectacle de navires qui se ren-
contraient dans de véritables abor-
dages barbares, les spectateurs se

rendront à Indianapolis pour assis-
ter att martyre de quelques conduc-
tours.

 

  

 

 

but que de gagner les primes ex-
traordinaires qui sont offertes aux
gagnants par les compagnies qui
organisent cette course. C'est lors
do ce parcours que sont essayés les
divers engina et les milliers d'ac-
cessoires qui sont ensuite incorpo-
rét dans les Automobiles de touris-
me, Indianapolis existe pour cetle
raison particulière, de développer
l'industrie automobile, mais l’élé-
ment humain en fait un glorieux
spectacle qui se termine souvent en
holocauste. :
Parmi ceux qui tenteront ‘a

chance, cet après-midi, il y a plu-
sieurs coureurs internationaux. Le
#agnant de l'an dernier George
tobson est mort dans une course
quelques mois après aa victoire
d'Indianapolts. Ted !'srn, de Pater-
sun New Jersey, qui prend part à
sa 8e course, n'a jamais fini plus
loin que 4e, et 11 possède un gros
avantage, puisque son automobile
& mérité la première position ,au
poteau de départ. Son compagnon
de droite sera Cliff Bergere, un

vétéran conducteur d'automobile
tundis que le 3c coureur sur la pre-
mière file sera Mauri Rose, le gn-
gnant de 1941,

Plusieurs conducteurs vétérans
participent aux concours et entre

autres il y a Biil Cantlon d'India-
napolis, Russ Snowberger de Dé-
troit, conduisant une Maserati. et
Walter Ader, de Grosse Point, Mi-
chigan, pilotant une Offenhouser.
George Conor et DukNalon, deux
condufteurs de Los Angeles défen-
dront le nom de la ville ealifor-
nienne.
Les deux favoris seront Bill Hol.

land qui a obtenu la meilleure
moyenne dans les éliminatoires
avec 128.736 et Rex Mays. un vé-
téran coureur, champion américain
pour 1840, 1941 et 1945. Mays est

arrivé second dans deux courses
et il se pourrait qu'il finisse en
première position aujourd'hui pour

gagner les quelques 525,000 méri-
tés par le gagnant.
En dernière heure, les directeurs

de la course ont permis une nou-
velle élimination qui donnera le
temps a quelques nouveaux cou-
reurs de prendre part à la course.

Sherbrooke visite
Farnham,ce soir
Ce soir, à 6 heures. le club Farn-

han: recevra la visite du club Sher-
brooke, Alphérie Paquette enverra
tout probablement au monticule le

lanceur Tarte contre "Lefty"
Letterl.
Cette joute n'est qu'une des par-
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LES ACTIVITÉS
DE LA PALESTRE

NATATION
Samadi aprés-midl trois élèves

‘de Loulxs Choquetle, Instructeur
de nage à la P'alestre Nationale,
prendront part au concours de

nage postr los championnats de la
vité et du District de Montréul
dispucé au W.MC.A. Central,

Daniel Denis participera dans
lee épreuves au “crawl” à lu
brusse et sur le dos, Jules Léo-
nurd & Fourfesog se feront lu
lutte dane la classe des séniors.

 

   

Samedi le 31 mai aura Heu l'ou-
vertire du teerain de genui- de Ju
l’alcaire Nationale qui est situé
au l’are Lafontaine. Jean Bro-
deur réputé jonenr junior aura la

direction du Club de tennte Natio-
nal, -

BALLE MOLLE
Mercredi soir à 7,40 hres une

réunion sera tenue à la Palestre
Nationale en vue d'organiser une
ligue de balle molle pour les

membres do ki Palesire. Cette
année le National a obtenu de la
Cité de Montréal un terrain au
ure Lafontaine pour les mardie

et Jeudis de chaque semaine de
6.56 à 8 heures,

NATATION
Corky Kellan le plus grand aa-

xeur de longue distauce au monde
esl un nageur excentrique qui oa
attiré le mois dernier tune foule
coneldérable à la Pulestre Natio-
nale, I reviendra à la Patestre
donner un autre spectacle comi-

que le mardi et mercredi 10 et 11
juin,

Corky n'a pas son égal. Il
captive son audience pendant plus

de 2 heures par des prouesses les
plus variées.

Son fils Corky junior participe F
également à ce spectacle cl pré-
sente des plougcons acrobaliques,

 

contre Gus Mell

et Boston. qe
bfeux appels et des visites multipli
lundi, de tex amener au Garden. Al

remporter le combat de la semaine
prochaine, grâce surtout à son ex-
cellent record contre Young, Jack
Wright et Johnny Greco de Mont-
réal. Il devait arriver a Montréal,
hier, pour terminer son entruine-
ment au gymnase Square A. C. Le
gérant de Ruffin, Maurlee Wax-
man, veus redresser l'opinion du
public qui d'après Jui semble erol-
re que lea Jeux boxeurs ont fouvni
le même effort puisqu'ils ont gu-
né chacun un combat et ils unt
obtenu un verdict nul,
Waxman fait remarquer que G:e-

co n mérité la décision dans sa vic-
loire par la plus ininee marge, tan-
dis que le verdict nul ne fut pas
populaire auprès de In foule qui vit
le combat. Dans sa victoire sur
Greco, Ruffin ne Juissa aucun dou-
te aux spectateurs de la supériorité

beatt travail.

  
Les deux hommus se gont liv

un duel enlevant mais jamais
aucun moment du match fut-il né-

cessaire a I'ar.
bitre Sammy
Mack d'interve-
nir. La grande

rivalité qui exis-
te entre ces 

Currie dirigera les |
Flyers d’Edmonton | ;

EDMONTON, 30—On a annonce.
hier soir, que Frank Currie avait
été nommé instructeur des Flyers
d'Edmonton de la ligue Senior dv

l'Ouest. Après avoir communiqué
avec l'épouse de Frank Currie, on
a appris hier soir que le gérant du
Canadien junior avait quitté la mé-
tropole à destination d'Edmonton
et il doit revenir à Montréal lundi
prochain, a dit Mme Currie.
Frank Currie a géré les Maple

Leafs de Verdun de la ligue Junior
durant la saison de 194546 et il a
conduit le Canadien au champion-
nat junior de la province de Qué-
bec l'an dernier, Son ‘club a toute-
foix été éliminé par le collège St.
Michael, Cursie n déjà joué avec
le Royal Senior. ©
ss

ties remises à cause de la mauval-
se température du dimanche, 18
mai dergier.  

Il nefaut pas se décourager

 

 

     

 

buent aujour-
aent Jox Joltin

lan dernier,

 

N'oublie pas que pour

deux athlètes
peut être com-

parable a les
prit sportif de

ces deux lat-
teurs qui iulssè-
rent le ring ce

te à côte après
un «déploiement
ex | raordinaire
de force, d'habi-

leté et de vitex
se.

l'excellence du combat Manu-
goff - Moquin luisse ls promoteur
Quinn dans l'embarras, car le
match n’a pas indiqué de vain-

queur et le promoteur montréalais
veut présenter l'un dr ces deu:
hommes en finale.

Yvon Robert, aprés sa victoire d=
mereredi soir, refuse de participer

à un autre combat avant de ren-
contret le champion du monde Lou
Thesz. Robert a fait preuve d'une
grande rapidité et de beaucoup d’en-

durance en terrañsant le géant
Davis pour lui fairé subir sa pre-
mière défaite à Montréal.

Bobby, Managoff

Bobby Ruffin sera grand favor

Ruffin est le gros favori pour4

 

*

 

 

lundi au Forum
Le niateh entre Bobhy Ruffin et Gus Mell, lundi soir au Forum, est

UN programme que detx promoteurs unt essayé d'ubtenir pour Montréal
matchmaker Rip Valenti de Boston a tenté par de nom-

5 auprés des deux adversnires de

oreman à quand même obtenu les
services des dens hommes et c'est l'intention de l'oreman de demande
un match entre le gugnant Ruffin-Mell et Tippy Larkin, te champion
Junior mi-moyen. Larkin a mérité son championnat à Boston même cv
triomjhant de Willie Joyce, an boxeur de grand calibre.

du boxeur de New-York sur Io
montréalais,

Waxman uffivme que Ruffin
n'aura pus de difficultés avec Mell
mais !| assure que son homme n«
prendra aucune chance et qu’il res-
pecte je boxeur montréalais. Le g>-
ront de Ruffin a vu Mell à l'oeu-
vre et il croit que le combat plaira
À l'assistance par son action onl»
vante.

Les autres combats à l'affiche
mettent en présence Hubert Ga-
gnler et Léo Lebrun dens une see
mi-finale de [0 rondes; Archie De-
vino rencontre Willie Alexander,
de Jersey. dans un combat de 8
rondes et dana un match de 8 ron-
des, le solide boxeur montréalais
Tony Mancuso rencontre le jeun:
pugiliste d'Ottawa, Eddie Carroll.

Bobby Managoff ou Moquin luttera
en finale mercredi soir au Forum
Le fipale de lutte de mercredi soir prochain mettra aux prises Larry

Moquin ou Bobby Munagoff contre un adversaire que le promoteur
Eddie Quinn n'a pas encore désigné. Le magnifique combat de ces deux
gladiateurs qui donnèrent l'une des plus brillantes exhibitions de lutte à
Montréal depuis des années prouve que les spectateurs qui ovationnèrent
a plusieurs reprises le: deux näversaires connaissent et apprécient du

 

 
 

 

Walker, Philites

       

 

  

 

 

McQuinn, Yanks |
Mize, Giants
Mull, Tigers
Elliott, Braves
Lillinger, Brown: as
POINTS PROL Ligue Nations

Torgenen, Braves. 36. Ligue Américane:
Willian, Rel Sox,
CIRCUITS. 1x

Giants, 13 Vague Américala
Red Box, 11.

Ligue Montréal Midget
A trois heures, samedi, au parc

Extension, le Champêtro sera l'hü-

te du club local, et à la même heu-
re 4 Ste-Anne de Bellevue le club
local recevra la visite du club Dol-
lard du Mont St-Antotne,
Dimanche à deux heures et de-

m'e au collège du Mont St-Antoi-
ne, le St-Michel aura la visite du
club Ville Mont-Royal.
Le Ville Mont-Royal a triomphé

du Dollard par le compte de 5 a 4
dans une partie fort contestée.

 

par sa victoire récente et ses nom-
breux succès dans les derniers mois
à fait preuve qu'il est sans excep-
tion le meilleur lutteur montréa’ais
et qu'il mérite plus que tout autre
une chance de rencontrer le eham-

Le populaire Cnnadien français pion Lou Thesz,

se vient

Désespoir

Seul Jean pent me sauver. Sig

 

vas A mon secours,
fe devrné épouser Tirone

 

chaque Embécile qui
te hue, Il y a des mi)-
Mers d'amateurs qui
savent même ler
plus

Ticone,
le 7 jutm.

 

   Comme le Ce-
sneûr quitte le
terrain nprês,
avelr été mis

hors Jeu quatre
fois, et après

n'être fait
prendre dans on
double few. . .
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   Re te dérourage
pas, Wena,  



 

 

Les nouvelles
en cours de
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Mercury 118
fabrication

WINDSOR, Ontario, 30. — Plus attrayantes à l’ex-
térieur comme à l'intérieur, et rendues plus efficaces par
nombre d'améliorations techniques, les voitures Mercury
118 pour 1947 sont mainten:ant en cours de fabrication
dans les usines de la Ford Motor Company of Canada,
Limited, à Windsor, Ontario.
la gamme des “118” comporte

les plus spacieuses des deux sé-
ries Mercury. Les “118” de 1947
sont présentées dans une nouvelle
gamme de couleurs extérieures
dont deux parm! les si populaires
teintes métalliques,

A L'INTERIEUR

Le tableau de bord en très belle
matière plastique s'harmonise jo-
liment avec ses différents cadruns,
tous d'un dessin nouveau avee ai-
guilles argentées sur fond gris fer,
et se marie parfaitement aux cou-
leurs du broadcloth gris-vert ou du
cordé rouille. Ie volant, les poi-
gnées des commandes, et les écus-
sons des poignées de portes sont
en plastique gris, tandis que les
accessoires intérieurs, les bras du
rétroviseur, les appliques de cour-
roles & main, les attaches du por-
te-vétements, et les cendriers ar-
rière sont tous d’un fini chromé
très brillant. De nouveaux sièges
recouverts de tissu assorti et des
capitonnages d'un dessin nouveau
tehaussent la beauté de l’intérieur.

Parmi les changements à l'avant,
mentionnons le nouveau cadre
chromé de la grille du radiateur,
et la large moulure de ceinture de
la carosserie qui se prolonge de-

puis l'arrière de la voiture jusque
sur le capot. Une nouvelle signa-

ture apparaît sur le côté du ca-
pot pour compléter cette moulure.

AMELIORATIONS AU MOTEUR

Dans le moteur V8, 100 cv. de
la “118”, cette année, les cylindres

sont coiffés de nouvelles culasses
en aluminium & haute compres-
sion, et les pistons trés légers, a
quatre segments, sont en alliage
d'aluminium. On a amélioré la car-
buration; un nouveau système de
ventilation du carter, à tirage in-
duit par aspiration, facilite I'éli-
mination des gaz et enraye la bour-
be et le cambouis. Les chemises
d'eau, pleine grandeur, règlent à
la fois la température des cylin-
dres et celle de l’huile du carter.
La vie du moteur est prolongée

par l'introduction de garnitures de
coussinets individuelles très robus-
tes, fermement enclavées, et usi-
nées avec une extrême précision.

Le moteur est équipé d'un nou-
veau filtre à air type bain d'huile
qui se nettoie sans arrêt par lui-

même, d’un régulateur d'huile, et
d'une pompe à huile à gros débit.

LES FREINS

D'autres caractéristiques des mo-
dèles 1947 sont les freins hydrauli-

ques très puissants à serrage con-

centrique munis de tambours à l'é-
preuve des grippures, et l'essieu
arrière de longue durée, aux trois-

quarts flottant, muni de sept rou-
lements à rouleaux anti-friction.

Tournoi “Budd Hat”

Dans le tournoi pour le trophée

Hudd Hat aux allées Windsor, hler
soir, Willie Gilman et Steve Kim-

licek ont scoré 1063 points pour
monter en 2e position dans les dou-
bles masculins.
Toujours, en première place l'é-

quipe de Dour Addison et Pete

Goldner maintiennent leur avance

avec un résultat de 1107 points, de-
vunt W. Cartman et E, Durocher
evec 1089 points.

Len Hutton a gagné le chapeau
Budd, hier soir, alors qu'il a roulé
un triple de 580 points.

Ce eoir les clubs prendront d'as-
saut les allées pour tâcher de dé-
loger l'équipe du Montreal Shoe
Shore, en première place avec un
totnl de 2461 points.

 

 

 

Le venin de l'araignée “Veuve
Noire’ est six fois plus mortel que
celui du cobra et 15 fois plus violent
que celui du serpent à sonnettes.

 

 

L. Charette en tête
à la salle St-Denis

L, Charette a pris les devants
dans le tournoi de petitez quilles

de la salle Saint-Denis, avec une
moyenne de 180.4 par joute Il est

suivi de près par L, Dussault, avec

180.2, G. Tessier vlent ensuite avec
175, I, Venetti est quatrième avec
174.2 et M. Boyer, cinquième, avec
174.1.
Venettl a réussi la mellleure par-

tie simple, 253, cinq de plus que
L. Courcelle. E, Agha a joué une
partie de 234, M. Boyer et J, Pap-
pas 235 et V, DiLallo 228.
Chez les dames, Mlle G. Blouin

mène avec une moyenne de 154,
suivie de Mme Y. Baril avec 150.1.
Les meilleures parties ont été

jouées par Mlles Madeleine Dufres-

ne, 235, Mlle F. Lamouche 204 et
Mlle Y, Blouin, 292. Le tournoi se
terminera le 8 juin prachain,

Levasseur est réelu
président a Shawinigan
SHAWINIGAN FALLS, 30 — Les

directeura du club de hockey Sha-
winigan Falls ont élu M. Philippe
Levasseur comme président des
Cataractes, hier soir, à une assem-
blée, Les autrcs personnes furent
nomsiées aux d'fférents postes: Lu-
cien Guertin et Albert Racine, vice-
présidents; Arthur McNicoll, secré-
taire-trésorier; Jean-Claude Guille-
mette, aviseur légal.

 

Tudor Minstral favori
Tudor Minstrel, propriété de John

A. Dewar, est le gros favori pour
remporter le Derby d’Epsom, cou-

ru en Angleterre, le 7 juin. Étant
donné que le cheval des écuries
royales Blue Train, ne courra pro-
bablement pas, {1 est -possible que
le jockey Gordon Richards condui-
se Tudor Minstrel. Le duo Tudor
Minstrel et Gordon Richards de-
viendra alors une certitude pourles
parieurs,

 
 

  

 

La nouvelle
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La division Mercury et Lincoln, de la Ford Motor Company of Canada Limited, annonce aujourd’hut
que la Mercury 118 ent en cours de fabrication. Présentées dans une nouvelle gamme de couleurs, et
d'un intérieur plus joliment décoré, les “118” sont les plus «pacleuses des deux voitures de promenade
Mercury. C'est une 100 c.v. à moteur V8, avec culasses de cylindres en aluminium à haute compression,

et pistons Jégers, à quatre seg ments, en alliage d'alumintum.
 

Lachine-Canadien perd
19-10, à Cornwall

Les Flyers de Cornwall ont triom-
-phé de la nouvelle équipe combinée
des clubs Lachine et Canadiens par
le compte de 19 à 10, dans une jonte
fort contestée, hier svir, à Corn-

wall,

 

Ces deux équipes se rencontrent
de nouveau dimanche eoir à l'aréna
de Lachine dans une partie revan-
che, tandis que les Indiens de
Caughnawaga visitent les Monta-
gnards de Québec. Il est presqu'as-
suré qu'à l'occasion de la visite des
Indiens, dans la vieitle capitale, une

Assistance record se rendra au
Colisée.

Marchands Mont-Royal Inc.

Dimanche à 2 heures, les Mar-
vhands. Mont-Royal recevront la
visite du St-Vincent de Paul au
Pare Baldwin, cuin des rues Ful-
lum et Marie-Anne, La direction du
club espère avoir la collaboration
de ses partisans pour faire de 1947
une saison fructueuse. Inf.: R. Dé-
ry, FA. 1452,

 

 

 

80,000 LOGIS ?

 

'Sombresperspectives”
(Hon. C. D. Howe)

 

OTTAWA,30. (Par Jacques Arcand). — “Pour
atteindre 'objectif du gouvernement, de construire 80,000
logementscette année, il faudra absolument que les maté-
riaux et les possibilités s'améliorent. Les perspectives
actuelles restent sombres”, déclarait hier, aux Communes,
le ministre de la reconstruction, M. C.-D. Howe.
 

Démonstration

dansle Liban

BEYROUTI, Liban, 36. (BUP)—
Dix mille personnes ont assisté à
une assemblée pour protester con-
tre les fraudes dans les récentes
élections. Les orateurs ont deman-
dé qu'on recommence ces élections
sous la surveillance de ce qu'ils ont
décrit comme un gouvernement
neutre. Le gouvernement libanais
a interdit toute autre démonstra-
tion.
 

  

 

Un “Philco” à Maurice Chevalier
 

 
Maurice Chevalier ayant exprimé le désir de possé der un radio-phonographe Phileo 706, lu compagnie
Philco Corporation of Canada a pris les mesures nécessaires puur lui faire cadeau d'un de ces
merveilleux apparells à la Snowdon Electrical Appliances Inc, 5000 boulevard Décgrie. On voit ici
M. A.-L, Peillard, gérant de la compagnie Philco pour l'Est du pays, en compagnie du grand fantaisiste.
M. Chevaller a pris grand plaisir à faire fonction ner lui-même l'appareil qu'il rapportera à Paris

M. Howe avait présenté un pro-

jet de Joi amendant la Joi nationale

de l'habitation, qui fut étudié en
comité et adopté en troisième lec-

ture. Le bill augmente la propors-

tion des prêts que les entrepreneurs

peuvent demander au gouverne-

ment pout construire de nouveaux

logis.

PAS ARGENT

Le ministre de la reconstruction
expliqua que le coût de la construc-
tion avait augmenté considérahle-
ment cette année. Il révéla que l'on
manquait de l'argent nécessaire
pour compléter le programme na-
tional,

Devant les arguments des sociae
listes et des conservateurs, M.
Howe admet que la solution -ultime
du problème peut être un program-
me de construction subventionné
par l'Etat, mais qu'on devra répar-
tir la responsabilité avec les pros
vinces. Le ministre rappelle que,
d'après l'Acte de l'Amérique bri-
tannique du Nord, le logement n'est
pas du ressort du gouvernement fé-
déral mais de l'autorité provinciale
et des municipalités. Cependant, à
cause des conditions extraordinai-
res nées de la guerre, le fédéral a
senti le besoin d'agir,

ELIMINATION DES TAUDIS

“On a benucoup parlé des tandis.
Encore 1a, la responsabilité de 1'éli-
mination des taudis est entre les
mains des municipalités et des pro-
vinces. Le gouvernement ne peut
faire enquête dans chaque ville et
marquer les habitatisns qui doivent
être démolies ou reconstruites, C'est
le travail de la municipalité, D'au-
tre part, dit M. Howe, "l'élimina-
tion des taudia s’impose au Canada.
Lorsque le chômage sc fera sentir,
ce sera ie bon temps d’entrepren-
dre la destruction des maisons in-
habitables”.

Ta deuxième lecture du bill per
mit a plusieurs députés conserva-
teurs de réclamer l'extension d'un
programme de logements A bas
prix,

  

Le député conservateurde Trinity,
M. Lawrence Skey, exprima l'opi=
nion que la meilleure façon de ré- gler le problème du logement était
d'abolir la régie des loyers.
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Northern Power se hausse de 1-l|mer ou dunal'air, ne peut faire le tavail du chemin de fer et à un prix pinAlo 2h Àde point et Canadian Breweries|aussi bas, Sans les chemins de fer, notre système social et économique Home20% Fond Motor A ll
recule d'autant, Pour les pétroles.

|

s'écroulerait” à déclaré M. R.-C, Vaughan, C.M.G., président et directeur

|

Howix G Fuser Oo |Home Oil gagne 10 conte et Im-|général du Canadien National, qui était, hier aoir, l'orateur invité de la

|

lsrtrock Laor pperlal Néchit de 1-8, ; God Chambe de Commerce de Sherbrooke. her LowryAn groupe dex nines, ie ; Parlant de cette dernière ville mod Mariele M.
Lake se haese de 6 cents et Sher le prégident du Canadien Nations Kite Motrhora Diritt, de 5 cents, a dit quelle était un Kirk. eaCours fournix par Is firme
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Offre Dem,

Abenakis .03 -05
Amal Kuk. Bid 08
Annarnaque 02h 04
Aurlando 03 05
Barter larder new
Bourlataque
Brown Bouquet
Oundepo .
Corrie via.
Clrete Yellow,
Charen oe
Cont. Cobper
Columbtere
Cons. Chiboug.
Courtinuat
Curunl
De Sant
Doneand
Dorti:ka
Dunrieo
Dunfurd
Dupaiquet .
Electry
Gaymont
Gordon Lebel
Gar or

niee
“Harpers
Hoyle told
Hush Pam
Inaco
Kaniue
Kenbuy
Lake Expanse
Lake Geneva
Lasalle
Lasidon
Lanst
Luvaire
Lanneeurt
Lairite
Mujor ,.
Martin Bird
Mid Perwiting
MeCunix .…
Natl. Malarti
New Angeritu
New Malartie
Newport
Nornheau
Norcaurt
Obusk s
Oba lei -
Obalskt ci9an .
ont. Nickel (old)
Oper, Capper
Orpit 2.0.
Pan Canndiao
P UE)

  

R. L

Lake

  

   
Pershing
Pincle
Prewdor
Per hing
Pinna le
I'read op
Privatoer
Rairville
Road Mal,
Retrort
Bucçel RL
Beat! Chib,
Rovere.
Burlyght ..
Vauze Duf,
Wena LL,
Yonre Dave

Fin prochaine de
révolte au Paraguay
  

BLENOS AIRES, 30. — (PAL
La guerre civile au Paraguay, qu

dure depuis douze semaines, sem-|

ble dvvoir se terminer bientôt, En
effet, les nouvelles qui viennent
du gouvernement annoncent des
victoires ininterrompues qui ont
amené les troupes loyallstes a
moins de cinq milles de Concep-
cion, la capitale rebelle. La chute
de cellewti marquera sans doute
Ja fin de la révolte.

exemple
Pour le reste du Canada, ayant au-
quis par ses efforts el son esprit
patriotique une place proéminents
dans la vie économique et sociale
de la nation. “Quatre-vingt pour
cent d'entre vous”, dit-l}, “parlent
Une Jangue et vingt pour cent, uns
autre, mais aucune différence da
langue ou de race ne vous divise
Vous vivez ensemble harmonieuse
ment, dans un esprit d'entente et
d'amitié. Vous vivez ersenible,
jouez ensemble, préparez l'avenir
ensemble, non comme Canadiens
français ou Canadiens-angluis
mais comme Canadiens tout court,
sans trait d'union pour faire le
pont entre des murs de sépura-
tion. Vous avez appris que lors-
que le but À atteindre est com-
mun et la tolérance encouragée,il
n'y a pas de murs de séparation
et donc aucune nécessité de les re-
lier artificiellement.

Plus loin, M. Vaughan rappelle
a ses aunditeurs que 8'ils ont été su-
jets à dea controles de prix pen-
dant la guerre. le chemin de fer
l'est, lui, depuis 25 ans, ai bien
qu'en 1946, le coût supérieur des
matériaux et les augmentations de
salnires, par rapport aux chiffres
de 1939, ont représenté une RUE-
nmentation de $88,800,000 dans les
{rais d’exploitation, mais que les
tarifs de transport demeurent en-
core ce qu'ils étaient en 1922. Et
M. Vaughan de conclure qu”“avec
les taux de marchandises et l'aug-
mentation des frais d’exploitation
et des charges fixes, les chemine i
de fer sont menacés d'une mort
lente, mais sûre”. Et lI demande
qu'on permette aux chemins de fer
de remplir leur rôle économique,

 

 stratégique et soclal dans la vie de
la nation.
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Ontario Loan & Debenture Co. :
81.25 par action, payable le 2 juillet
aux actionnaires inscrits au 16 juin.
Wool Combing Corp. of Canada:

25 cents par action, pavable le 10
juillet aux actionnaigzes inscrits au
25 juin.

HL-R. MacMiilan Export Co.: 10
cents plus un boni de 10 cents par

action, tous deux paaybles Le 30
juin aux actionnaires inscrits au 9
juin.
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Prix des grains
F SHARDRONfournis pnr JAMES RIC!

LEN, 144, Chambre 411. Irarmeuble du

Montreal Board of Trade.
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“La fabiique d'acide sulfurique que C.I.L. érige présentement à Hamilton, Ont, au coût de $1,000,-
000 sera unique en son genre et l'une des plus
ture. On se servira des plus récentes méthodes de

modernes sur ce continent. Ce dessin en illustre là struc-
raffinage du soufre brut et on expédiera l'acide, par

wagons-citernes, dans tous les coins du pays. La nouvelle fabrique est érigée auprès-de celle qui estprésentement en exploitation 3 Hamilton et on utilisera quelques-unes des commodités de cette usine. 

Min. Ont p.
Montre Corp,

MINES
  

 

Arno Mines . ™ 04 04
Brazil God M 03 03 0d
Cartier Mal. 01g MP, 044
Central Cac as 35° 3h
Centr ry Min. 18 IA 118
Jultet Que. M. 80 80 én
McDonald M. 280 2.0 2.0
O'Brien 1. M. 230 230 2.30 3230
Quebec Yellow, 18 5 15 15a
Rtadærona . . 64 4
Standard Cold, ty 2 .
Bulllvan Com, 2.06 2.05 24% 2.05
HUILES

Hume ON , .
Momestend OI.

1.60 260 3.60 3.60
35 4

 

Bourse de Toronto

TORONTO, 30, (P, C) — Le
marché est modérément actif
pour les mines d'or et les pélro-
lv» de l'ouest, aujourd'hui, sur la
Bourse de Toronto, Les induetriels
son( æéneralement ealmes mais un
peu plus fermes que la veille,
Au groupe des mines d'or, on

inscrit % guins contre 1 perte,
Kirkland Luke avaucant de 3
cents à 2.02, Frobisher gagnant
5 cents à 2.70 tandis que Elder
et Discovery se haus<ont d'une
couple de cents sur une belle ac-
tivié, Les demnières nouvelles
au sujet des champs pétrollers
Infivencent l'activité des titres de
l’oues1 Anglo-Cinadian avance
de 10 cents et Okalta, de 6 cents
tandis que Davies gagne 1733
cents,

Les indnsiriela actifs se confi-
nent aux paneteries et aux acide
rles, Tes titree bancaire sont
fermes,

Dividende Saguenay Power
Les administrateurs de Sague

Way l’ower Co. réunis en assom-
blée, hier, ont autorisé un divi-
dende trimestriel! de $1.06 par
action privilégiée, payable le ler
juillet aux actionnaires Inscrits
au 11 juin. Ex-dividend, le 10
juin.

AFYI!Ia
NOMINION

  

     Dominion
Textile Co.

Limited
Avis de dividende, actions ordinaires

ux DIVIDENDEd’un dollar et vinge-
cing cents (51.25) par action =êtédéclaré eur les nations ordinaires de la

DOMINION TEXTILE COMPANY,
Limited , pour le trimestre terminé Le 30
juin, 1947. Ce dividende est payable
€ 2 juillet 1947, aux actionnaires enregis-
trés le $ juin 1947.

Par ordre du buresu de direction.
L.P. WEBSTER,

Secrétaire.
Mootrés), 21 mai 1947,

  

   

   Dominion
Textile Co.

Limited
Avis de dividenda, actions privilqgiées

U" DIVIDENDE d'un et trois-quarts
pour cent (134%) sur les actions

privilégiées de la DOMINION TEXTILE
COMPANY, Limited, & été déclaré pour
le trimestre se terminant’le 30 juin
1947. Ce dividende est payablele 15 juillet
1947, aux aci ‘es enreg le 16
juin 1947.

Per ordre da bureau de direction.

L. P. WEBSTER,
Becrétaire

DOMINION

|

 

    
  

   

  

   

   
  Montréal, 21 mai 1947,  
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du bétail vivant
Hoy avait en vente su Je

mar-hés du bétail de
Ie semaine: Juli bêtes à vol
300 moutons el acneuux, à
porcs et 5,140 vraux, En plus,
Dâtes À cornes, 66 porcs #1 179 ve
furent consiguds AUX mnisong
sabaixon et 30 bêtez À curms ms
Hives dans les cours À besliaux dre
tination d'autres endroits au Ciuna
a.

Lea arrivages de cette seman
furent moms considérubles et le
prix #ur Ja plupart des eatézerie-
sudent flevés exceplé sur les
Len veux bhissérent de .2
venta, les transactions étaient tri
actives,

tad buns bouvillens se vendirent
eure $14.50 ot $15.74, en plus dun

sement de choix À 816.507 les
jets de qualité commune À moyen-

ne valuient ancre $4.00 «1 $14.50,
les hunnes laures de bourhe
Ctafent dé 513.50 A 514.7

de choix à 815,50,
$12 Vs.et jes

GA FIL.

dua
Montreal ce

   

  

 

   

  

  
    
   portaient  $1 $1

8 d'une jeutie vache A $
Mined & mos entes $90
antusaux pour la mis noocpm-

“Me dotmafent cle $0, 0h A 86 00,
Tes bons taureaux de boucherie ont
rapporté $11.00 à $1C.00, quelques-
uns $12.75 at ter communs 88.00 à
#11 00
An déthat, de la semaine, les venus

se vendaient lentement et les pros
baissêrent de .25 à 50 cents Rupr cor.
taines entbgories. Les Yong veaux
de tait Ætalent À 815.00, [a majori-

des venux offerts ©
ux abreuvés et des ve de
Urlité commune À passable.
ant en dota mélange entr
0 et $1%,50: les veaux q'hertbr.

$2.50 pour la plupart.
! es akhcaux du printemps praunt

» si on plug se vendirent de 810,00
0 chacun; les plus lagers

HSHe à 89.00. Tés anneaux pesant

  

  

  

   

 

moins de (0 Ws ne zon! pas en de-
mande. Un changement de bonnes
apnelles et d'agneaux châtrés  ve-
tant de l'ouest ne vendlit A $18.50;
les montons, 95.00 À 89,00.
Les Poétaient on bonne deman-

de qe 392.3 A $32.50 nour ty caté-
Enrie A et les truies 2 ventirent
tensement de $17.00 À 317.25 ahat-
Hen,

M. Armand Viau est
tué raide dans un

accident d'automobile
(Suite de In page 8)

un amoncellement de glace, sur le

quai, et de aes pieds s'umusait à
pousser à l'eau de gros blocs do
glace. Soudain, le bloc sur lequel
H était assis, se brisa et glissa dans
le fleuve entraînant l’adolescent.

se poursui-D'actives recherches

Marcel Allairg,
167, est, rue Ra-

chel, jeune lut
teur, qui a suo
combé à l'hôpi-
tal, hier, à une
hémorragie cé
rébrale à la sui-
te d'une ren-
contre à laqu‘!-
le il avait parti
cipé, ces jours

derniers, dans
une salle paroïs- 5
siale de la métropol-.

 

vaient, au mioyen de grupins, ds-
puis la tragédie. Les agents Arpin,
Bourque et Trudeau, A qui cett~

tâche fut confiée, ont enfin repe-
ché le cadavre hier midi, au pied

lobert ROY,
bamubin de deux
ans, 2575, rue
Mansabré, écra-
sé à mort sous
les roues d'un
lourd camion,
hier après-midi,
à quelques pas
du domicile de

ses parents.

 

du No 5880 est, rue Notre-Dame, et
l'ont fait transporter à la morgue.

Le coroner Pierre Hébert tiendra
enquête dans ce cas.
BAMBIN ECRASE A MORT
Un bambin de 2 ans, Robert Roy,

dont les parents demeurent à 2575,
rue Monsabré, a été broyé à mort,
à midi, hier, sous les roues d'une

lourde remorque, propriété de M.
Charles Cueson, 177 ouest, rue
Ontario. Le bambin, selon ja police,
fouait à quelques pas de chez lui
lorsqu'il roula sous les roues du
véhicule au moment où celui-ci
sortait de la cour d'un atelier de
la rue Monsabré. Ie corps fut
transporté à la morgue, pour en
Quête

[r=SiewEVE

Revue du marché :

|

tent des!

 

LA PATRIE, VENDREDI 30 MAI

Aux fêtes ducentenaire des Clercs de St-Viateur à Bourget
 

450 ancle

 

       

 

Fa We

élèves se sont réunis au collège Bourget de Rigaud, à l’occasion de leur fête annuelle,
Cette année, cette fête coïnciduit avec le centenaire de l'arrivée des Clercs de Saint-Viateur au Canada

Le Très Rév, Père Jules Blanchard,
honorait le Collège Bourget et les au

 

   
)S.V. vicaire général de l'Institut des Cleres de Saint-Viateur,
ens de sa présence. Sur la photo du haut, à la table d'honneur,

de guuche à droite: Maître Gaëtan Guérin, de Montréal, le nouvel élu à 1a présidence des Anciens
de Bourget ; le Révérend Père Louis-Joseph Lefebvre, C.S.V, supérieur du Collège Bourget ; le Très
Révérend Père Jules Blanchard, C.S.V.,

Secours, P.D., curé d’Alexandria,

Secours, P.D., M.

Montréal ; M. le curé

vicaire général des C.B.V, hôte d'honneur ; et Mgr Emile
président des Anciens sortant de charge, Sur Ia photo du bas, de

gauche a droite: M, le chancine J. T. Donat Fortier, professeur émeérite du (College Bourget, M. le

maire Raymond Brunet, de Hull, M. le docteur Klzéar Hurtubise, médecin en chef de la Compagnie

des Tramways de Montréal, M. le docteur Flzéar Deguilre, maîre de Côteau-du-lac, Gaëtan Guérin, le
R. Père Louis-Joseph Lefebvre, C.S.V., le Très Révérend Père Jules Blanchard, CS.V, Mgr Emile

Joseph Boutin, de Montréal, nouveau docteur en pharmacie

Albini Braveau, de Rigaud ; M.
anciens ; M. le docteur Jean-Marie Laframboise, d'Ottawa ;

Henri-Dorlva Chartrand,
le R. P. Francols-Xavier Forest, C8.V,, le

de l’Université de
vice-président des

distingué jubilaire de Bourget ; le R. Pére Raymond Valols, C.S.V., procureur du Collège Bourget
et M. Paul-Emile Fleury, de Montréal ainsi que M. Charles-Emile Lavigne, de Montréal,
 

MORT SUBITE

M. Ernest Desrosiers, 52 ans,
2063, rue Chambly, est mort subi-
tement, chez lui, hier après-midi.
Son corps a été transporté à la
morgue pour fins d'autopsie et
d'enquête,
POMPIER VICTIME DE SON

DEVOIR

Vers 8 h. hler solr, les pom:
piers de la caserne numéro 26

ont été appelés à l'ateller de
peinture d'auto de M. Eugène
Latour, 5412 Bordeaux, où le
feu s'était communiqué à du
liquide inflammable répandu

sur le plancher.
La combustion de ce liquide

dégageait un gaz qui 8 terras-
sé le pompler Louis Lamitis, 32
ans, 7600 Casgrain. M. Lamitis
est hospitalisé à St-Luc,
Ce fut là tout ce qu'on eut à

déplorer au cours de cet In
cendie qui fut rapidement mai-
trisé et ne causa que peu de

dommages.

Barrage en danger
(Suite de la page 3)

semaine, la rivière Jacques-Cartier

à atteint un niveau très élevé. Les
inondations qui suivent la crue 4:

eaux n'ont cependant pas été, jus-
qu'ici, aussi désastreuses que dan:
d'autres régions.
Les communications téléphoni-

ques étaient coupées, hier soir, avec

Stoneham et les environs desservis
par la centrale de ce village. II rst
impossible aussi de cirouler entre

Pont-Rouge et Ste-Catherinz & cau-
se des inondations dans les ranzs
Nos 5 et 6. Il y a près de 4 pieds
d'eau à certains endroits du che-
min,

D'autre part la petite rivière de
Vai St-Michel à déborde en plu-
sieurs endroits. Des chalets et des
domiciles ont été inondés,

AU LAC ST-JEAN
Le niuveau du lac St-Jean est

monté de deux pieds en seulement
24 heures, atteignant le plus haut
niveau depuis 1928. La crue des
eaux continue. Plusieurs familles
de Roberval ont dû déménager par-

 

 

leurs demeures. A St-Joseph d'Al-

ma, la petite décharge s'élève d'un
pouce à l'heure, menaçant les pro-

priétés environnantes,
Toute ja rézion est alertée par

ces inondations croissantes et les
ingénieur. sont d'avis que le lac

pourrait bien monter encore de

3 où 4 pieds d'ici lundi. À St-Josenh

d'Alma, des équipes d'hommes sont
au travail pour poser des barra-

ges à l'inondation au moyen de
sacs de sable, et d'autres obsta-
cles.

Monarch KnittingCo.
Les administrateurs de Monarch

Knitting Company, Limited, ont vo-

té un dividende de 75 cents par ac-
tion privilégiée pour les deux mois
se terminant le 30 juin 1847, paya-
hle le ler juillet aux actionnaires
inscrits au 14 juin; un dividende

trimestriel de 15 cents par action
ordinaire pour le trimestre se ter-

mdnant le 30 juin 1947, plus un boni
de 10 cents par action, tous deux
payables le ler juillet aux action-
naires inserite au 14 juillet, Ces di-
videndes sont sujets à l'approba-
tion de l'Office du change étran-

ger.
Ils ont également approuvé la

convocation des action:aires à une
assemblée générale spéciale pout
leur scimettre un règlement auto-

rizant la demande de leltres paten-

tes supplémentaires aux fins de
subdiviser et de changer les 102,000

actions ordinaires en cours en 102,
000 actions “A” sans valeur nomi-
nale et 102.000 actions ordinaires
sang valeur nominale, ainsi que

d'augmenter le capital autorisé par
la création de 98,000 nouvelles ac-

tions “A” sans valeur nominale et
de 98,000 nouvelles actions ordinai-
reg sans valeur nominale,

 

QUEBEC, 80 (D.N.C.)—La goé-
lette “Edee-H'’, sous le commande-
ment du capitaine J.-E. Dufour, &
faiMi couler au large de Cap Brûié,
à quelque trente-cinq milles de Qué-
bec alors qu'une forte tempête de
vent emporta trente des cent vingt-
huit cordes de bois qu’elle transpor-
tait. Le petit cabotier eat arrivé au
quai de l'Anglo Pulp mercredi ma-

ce que l'eau commençait à envahir tin

  

 

Montréal - Détroit
en 2 het 18 m.

(Suite de la page 3)

partirait “quelle que soit la tempé-
rature” et il décollait, hier après
midi, au milieu du tonnerre et des
éclairs,

 

35,000 PLEDS

Murray. comptait atteindre Dé-
troit une heure et demie après son
départ de Dorval mais de forts
vents et la nécessité d'atteindre une
altitude de 35,000 pieds afin d'évi-

ter les remous d'air ajoutèrent 58

minutes à l'horaire qu'il a'étaii d'a-
bord fixé.

Cette envoiée record fait partie
des cérémonies qui auront lieu à
l'occasion de l’ouverture de l'aéro-
port Willow Run à l'aviation civile.

Elle eut livu sous les ausp'ces d'Air-

Canada et l'avion devait suivre le
plus possible, la route parcourue

par le chevalier Antoine de Lamo-

the-Cadillae, le fondateur de Dé-
troit, qui prit 49 jours pour se ren-

dre de Montreal a Détroit,

LETTRE DE LHONORABLE
DUPLESSIS

Iæ lieutenant Murray était por-
teur d'une lettre du premier minis
(re Duplessis adressée au guuver-
neur Kim Sigler de I'Etat dv Michi-

gan, et d'une autre du maire Camil-
lien Houde, adressée a M. Alexan-
der Ruthven, président de J'univer-
sité du- Michigan et président du
comité de dédicace de l'aéroport

Wilkow Run.

Dans sa lettre au gouverneur, le
premier ministre Duplessis dit:

“Détroit, comme nombre d'autres
vie américaines fondées par des
Français, est restée chère au
coeur des ‘“Janadiens français et
tout particulièrement de ceux de la
province de Québec,
Le maire Houde, dans une lettre

écrite en français et en anglais, dit:
“Je me réjouls du fait que Mont-
réal et Détroit sont maintenant à
moins de cinq heures l’une de l’au-
tre per les avion£ d'Air-Canada.
Cette facilité d'échanges et de con-
tacts ne peut que rendre plus cor-

  

23
Décoration papale

"la Thon. 0. Côté
QUEBEC, 30. (D,NO.) L'hon.

j Omer Coté, secrétaire de la pro

| Vince, vient de se voir d'-rrner
une nouvelle décuration papale, la
Croix d'or de l'Ordre Papal de
S'unt-Jcan-de-Latrin, la plus haute
dévoration que puisse accor fer le
Souverain Pontife, Kile lui a été
vnvoyve le i8 mal dernier, en même
temps que gelle destinée à M. Pair

bé Charl s-I£mile Gadbois, ditre-

teur de la “Bonne Chanson”,
M. Côté est déjà titulaire d« piu-

sieurs décoratons Il a requ, on
1844, In cro.x de Galilée et la croix
de Jérusalem: en 1948, i) était crée
chevatier de l'Ordre du Saint-=';nile

vre

45 Canadiens assurés
d’un prix le 7 juin

(Sulie de la page $)

 

  

 

“Lucky”, hillet AA50142 (Pari

sion"; “Polynesian”, billet Cid

08580 (“Telegraph"); “Laks * til-
let ALITZ20  ("Sarvavan™; “Wee
David”, billet BIA1644 (“Firemns-
ter’); “Sweep”, billet AT42670
CFiremaster”)

Shamrock”, billet  AGHIH46
   

Irivy Purse”); “Michel”, hil-
let AB40830 (“Tudor Minste1",
le grand favorh); “Buttin”, bil-
let BS43487 (“Flight Maharat-

tu’); “Two Juys”, billet AD-
$0162 (“Might Maharatta™);

“Doris”, billet BNI3918 @'Might

Mubaratta"); “Smiling Prince”,

billet BM42985 (“Might Maha-
ruta’),
“We Can Visit”, billet BMA3270

(“Comhat’”); “Snookypoots", billet
CB07380 (“Combat”); “Slap Me",
billet BA48164 (“Combat”); “Sam-

mie” billet AM18372 (“Grand Wea-
ther”, 4e favori); “Too Late”, bil-

let CC02025 (“Grand Weather";
“Zowie”, billet BH41606 (“Richard
III"); *“Ebanezer”, billet BL0B028
(“Richard IIT";  “Nem”, billet
AIA0816 (Richard III”).

“Betting”, billet ARA6107 (
(«Niger MP); “Just BI”,
let MP40912 (“Niger 1
“Gypsie Rooney”, billet AW-
18196 (“Niger (17); “Arrivet
at Last”, hillet DE46797 Young
Affran; “Jerk”, billet BE4521
“Young Affran”); “Optimis-

tie Alan”,billet AT47117 Young

Affran; “Honey Boy”, billet
AR4695 (“Young Affran); “Wi
zard for “Luck”, billet BF46285
(“Young Affran”).
“Gren”, billet AC51941 (“Bhish~

ma”); “Orchid”, billet ADS53981
(‘Castle Street”); “Some Chick’;

billet AH22275 (“Bhishma”): “Hap-
py Day”, billet BT08533 (“Tie
Street”); “Flicker”, billet AC54128
(Tite Street”); “White Heather’,

billet KL39727 (“Migoli”); “Wasp”,
hillet BC49332 (‘Migoli”); “Lawky”,

 

 

 

billet BA47674  (“Migoli”), “In
dian”, billet BP19786 (“Migoti™);
“Win”. billet BC13673 (“Migoli"),
et “Fancy Free”, billet AS12038

(“Rlue Coral").
 

MEURTRE EN ABIT:BI
(Suite de ta vage 4)

Malade de l'endroit, il apprit que
celle-ci avait r'nsontré le cul! ca
teur assassiné, vers 10 h.ur # da
l'avant-midi. Laplante, lors de cote

Ite requontre, était installs dina
sa voiture qui roulait lents ont
sur la route, au pas paisible du
cheval qui la trainait.
Le malheureux se “dirigeait vers

le vi'luge. mais il ne l'atteignit ja-

mais, Sur la foi des Informn ions
recueillies de la garde-malade, on

entreprit des recherches et peu
après. on retrouvait cheval et voi-

ture, & un demi-mille, environ, de

I'endroit oll Laplante avait trove

la mort.
Le vol, apparemment, n'était pas

le mobile du crime, car laplante
avait encore dans ses goussets la
même somme d'argent que lorsqu'il
avait quitté son foyer.
Après enquête le cadavre fut

transporté à Amos,
Le coroner du district, le docteur

Brousseau, de Malartic, doit tenir
enquête, aujourd’hui même, sur ce
crime aans mobile apparent.

diales les excellentes relations qui
ont toujours existé entre nos deux
vies”, 
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VEN A Montréal, dL ul]
A laser . uns, est de

M. et Mme Ar-

   

 

  

  

    

henres, pour
clénu nt, où
à 10 heures

. IX no chante de Behr
hole, Ben de lu spu'tur laren*s
“1 phiiix sonl priés dy asiSTer SNS

autre mv itation,

  

Obsèques de M.
E. Beaulac
Ce matin en l'église Ste-Madeloi-

ne d'Outremunt ont eu Heu jes im-
posantes funérailles de M. Eugène
Beaulne.
le convoi funèbre précéde a»

deux landaus de fleurs est parti

de sa demeure su No 814, avenue
Dunlop pour se rendre à l'église

Ste-Madeleine d'Outremont, où le
service fut célébré à 8 h. 30.
A l'église la levée du corps fut

faite par M. l'abbé Bernard Bar-

 

rette, vicaire de la paroisse qui

célébra également le service as-
siste de M. l'abbé Gustave Gau-
thier, aussi vicaire de la paroisse,
comme diacre, et du R. P. Albert
Francoeur, P.S.V. comme sous-
diacre.
Le choeur de chant, sous la di

rection de M. Paul Tremblay exé-
euta la messe de Pérosi et M. Gè-
rard Turcotte touchait l'orgue.
C‘onduisaient le deuil, ses deux  

————
 

L'exposition artisanale des Buissonnets
 

 

Hier solr, Son Excellence Mgr Joseph Charbonneau,
officielle de l'exposition annuelle des ouvrages de I'
des Buissonnets Inc. Mgr l'Archevêque examine avec Intérêt une malsonnette construite par l'un desélèves de cette école. A wes côtés, de gauche à droite, M. Benoit Laberge, directeur de l’École centrale
des Arts et Métiers, M. l’abbé G. Oulmet, aumônier de l'institution, M. Gérard Favreau, vice-président
des Buissonnets, M. Lucien Gamache, M. Maurice-L. Nadeau et M. l'abbé Dugal aumônler de l'Ecole,

archevêque de Montréal, a présidé à l'ouverture
École d'Apprentissage de menuiserie et de couture

La PATRIE

 

fila: MM. Pierre et’ Jacques Beau
lac; ses beaux-fréres: MM, R. Tru-
deau, 8. Héneault, R. Turp; ses ne-

veux: MM. Edouard, Jean, Benoit,
Roland et Albert Héneault, Roger
Héneault, Jean et Bernard De
Serres: ses cousins: MM. Pierre
Charron, J. Philippe Beaulac, Fré-

 

 

 PrTn +
  

Le prernier collège de St-Laurent

  

  

Le Collège Saint-Laurent tel qu'il apparaissait lors de sa fondation
en 1817. Cet édifice existe encore, Près de 8,000 anciens accourus

à leur Alma Mater en célèbrent le centenalre depuis hier.
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12 (suite vespeet filial, comme al ce respent

De nouveau. les deux hommes s~
dirigérent vers le pavillon du mal
heureux Leval

En passant devant sa prosre
demeure, Dalbret tressaillit et leva
marhinalement lea yeux vers lu
fenêtre de la chambre habitée par
£a fille.

Elle dormait, l'enfant jolie etsi
pure. ignorante de l'ignominie pr£-
wente de son père.
Ah! pourvu qu’elle ne soupçon-

ne jamais à quel degré d'infamle
ll était descendu!...
Car Dalbret tenait à l'affection

de cette enfant, à cette affection
si tendre, si consolatrice, à cette
affection unique,

Ft, méme indigne, i! souhajialt

  

 @t.core les manifestations de son

devait lui rendre un peu de cunsi-
dération pour lui-même; l'atwos-
dre en partie

Etrange complexité de l'esprit
humain.
La voix étouffée de son complr-

ce l’arracha brusquement a ses

pensées sentimentales.

—Si vousêtes prêt, nous entrona,
disait Bibi-la-Taupe, tout en ou-

vrant sans bruit la grille du pa

villon Leval.
—Allons, fit seulement Dalb'et,_
Pour la seconde fois les deux

hommes pénétrèrent dans l'habi-
tation; Dalbret alluma sa lamp3.
—Bigre. fit Bibi-la-Taupe, en

s'arrétant effaré dans le vestibu-
le, au pied même de l'eacalier, fau-  drait laver ca!
Et du doigt, iI montrait une pe-

dérie Papillon,
Emile Doray.

Dans le cortège on- remar
quait: MM. Wilfrid David, Wil-
{rid Brenner, le R. Pére G. E. Go-
din, 8.J. du collège Jean de Bré&-
beuf, Alfred Harpin, J.-H. Laplan-
te, J. Prézeau, Henri Clerk, J. A.
Charbonneau, Jacques Lamarte,
Guy Cartier, Dr Henri Charbon-

neau, Emlle Benoist qu journal

le “Devuir”, Damase Olivier, Mare-
Henri Doray, Alfred Denis, J.-O.
Grégoire, Philias Morin, Lucien La-
roge, Emile Larose, N. Laplante,

Roger Courteau, Isidore Duchar-
me, secrétaire du bureau de Ja
Censure, Alphonse Trudeau, Noël
Courville du journal la “Presse”,
H. Jolicoeur, C. Desmarais, Ro-
méo Rivet, Lucien Lavallée, Dr
Jean Piette, Benoit Piette. Paul
et Robert Granger, Me J.-P. Lanc-
tôt, Norman Morisson, Eugène
Maynard, échevin d'Outremont, L.-
P. Caise, Paul Doré, J.-A. Deblens,
R. Ross, M. McArthur, J.-C. et Jo-
seph Péloquin, P. Girard, Armand
Cartier, Charles Bourassa, Lucien
Giiguére, Lionel St-Arnaud, Roch
Normandin, Napoléon Ferland, E.
Délisle, Maurice Lapointe, Alphon-
se Royer, J-M. DeRoussy de Sal-
les de la Cie France-Film, R.
Scheen, Armand Voizard, J.-W.
Maisonneuve, H. McCrady, J.
Deans, Paul Mertel, J.-H. Thimi-

neur et autres. Après le service, le
cortège se reforma pour se rendre

au cimetière de Sorel, lieu de la
sépulture.

Alphonse et G-

tite flaque rouge étalée sur le car-
relage.

C'était le sang perdu par l'info*-
tuné Leval.
Dalbret

reur.
--Oui, oui, fit-il, il est indispon

sable de faire disparaître ces ca-
ches.
“Allons à la cuisine, nous trou-

verons bien quelque chose.
Les deux hommes se dirigèren*

aussitôt vers la pièce indiquéz, ou
ils découvrirent après quelques
moments de recherches, une gru--

eut un frisson d'hor-

se éponge destinée au lavage iu
sol.

Ils prirent aussi une petite te:-
rine jaune, l'emplirent d’eau, et
vinrent procéder à leur luguore
nettoyage.

Le sang n'était pas encore coa-
gulé,

Ils purent effacer complètement

ces traces accusatrices,
Lorsqu'ils eurent tout remis er

ordre, ils se concertèrent un in,

tant à voix basse et firent certains
préparatifs mystérieux,
Dalbret prit eon mouchoir dans

sa poche et le plia dans toute su

longueur, d'une pointe à l'autre.
Bibi-la-Taupe se munit d'une {i-

celle assez forte, enroulée sur sun
peignet,

Puis, leurs visages en partie

masqués par ieura coiffures rabat-
tues, les deux hommes montérent
sans bruit au premier étage.

lls s'arvétérent un instant de-

 

 

Les dits du duo
Lemire - Gosselin

 

Gilles Lemire, 20 ans, et Maurice
Gosselin, 18 ans, qui ont reçu à St-
Hyacinthe, à y a déjà quelque
temps, une sentence de 15 ans de
pénitencier et de 10 coups de fouet
chacun, comparaîtront cet après-
midi, devant l'hon. juge Gregor
Barclay, en Cour d’appel, pour ex-

pliquer les circonstances qui les ont
incités à s’avouer coupables de vol
avec violence,

On sait que, récemment, par l'en-
tremise de leurs avocats, ils ont
présenté une motion en Cour d'ap-
pel pour demander à être enten-
dus, parce que, comme l'expli-

quaient lesdits procureurs, un offi-

cier de police leur aurait dit qu'ils
seraient libérés, s'ils s'avouaient
coupables en Cour criminelle. Ils
en étaient à leur première offens,
mais le tribunal leur imposa le

maximum de la pene. Ils décla-

rent maintenant que leurs confes-

sions ne furent point libres et vo-
lontaires et que c'est par erreur
qu'ils se sont avoués coupables.

Bien plus, ils nient avoir commus
le vol avec violence. Ils en ont
appelé de la condamnation, mais
comme le dossier de la Cour erimi-
nelle ne donne aucun détail sur les
circonstances de l'affaire, parce
qu'ils ont avoué leur culpabilité,

vant la porte de la chAmbre haol-

tée par le petit Maxime. pous
écouter.
Rlen, attcun bruit; l'enfant de-

vait dormir,
Les complices

regard expressif.
Leur tâche infâme allait s'iche-

ver.
Ils < allaient maintenant faire

d'sparaître l'enfant, l'Iinnocent qui
avait vu peut-être, et qui pouvriait

les perdre,
Le coeur de Daïlbret battait à

rompre sa poitrine, ses membres
friseonnaient de fièvre
Car le petit Maxime le connals.

sait, Or, se mor. vu
se compromettre gravement.

Pourtant, il fallait agir

faiblesse,
Ii ouvrit la porte de la chambre

avec des précautions infinies, puis
regarda.
L'enfant dormait profondément,

comme dorment les innocents qui
n'ont ni soucis ni remords,
En dépit de l'alerte terfible qui

l'avait fait se lever une heure et
demie plus tôt, le sommei] avait
eu raison de sa frayeur.

Dalbret posa sa lampe sur u«

meuble, s'approcha du petit lit,

échangèrent un

sans

sortit son mouchoir, et, d’un tour
mains, très rapide. il bâillonna sa
frêle victime,
Bibi-la-Taupe demeurait immobi

le dans l'ombre.

Lapatrie
Annonces cinsall:éea comprenant

toutes les rubriques autres que cel-
lea mentionnées ci-dessous: 3 cene
tina pas mot minimum 15 mots

Entête en no:r SUe par Insertion
pour une l'rne de caructère gothi-
que 14 noints

Semi-displav: Se ia !:gne
leg uvis de naissunce. décès, ma-

riage, funérailles. messe de requiem
services anniversaires cartes de re-
mercieiments et uvis In Memoram,
shargés au taux uniforme de 76 cen-
tins par insertion

les burcuux potir la réception des
annonces cassif fea sont pluvés dang
les principales nnurinac:es par tout
‘e dixtriet de Montréal
Emplels demandén: ? Centin oar

mot avee minimum de 16 mots.
lon Annonces clussifiées sont ace

zeptées de 8 h 30 am à 4 h pm

Appelez LAncaster 3121
Service den Petites Annonces.

DIVERS

MESSIEURS ET
MESDAMES

Nous vendons direct de la manu-
facture les ameublements chromés
sur cuivre et nickel pour les Hd-
tels, Restaurants et Foyers. Deman-

dez notre catalogue en écrivant à
M. Jean LACHARITE,

89 Queen St, Tel. 2835, Granby
Représentant de

GRANBY METAL TUBING
CO. LTD.

MEDECINS

A. BRISKBOIS, M. Médecin, Chirur-
glen gradué de l'Université de Paris,
Ma'ndies du coeur, estomac, foie,
reins, peau, sang, impuissance, stérls
lité, maladies urinaires, vénériennes,
dlabète, goutte. obésité 818, Sher.
brooke est près St-Hubert. FR. 5251,

FEMMES, FILLES DEMANDEES

AUX EMPLOYEES
DE MANUFACTURES

DE BOITES
Kf vous êtes fières d- votre
production sur machine & rene
forts, ou machine à couvrir et
Si vous consentiez à travail-
ler en dehors de Montréal. Fc

vez à Case Postale 433, Gran
Mère, P.Q. :

      

ila ont demandé à la Cour d'appel,
par leurs avocats, de venir eux-

mèmes expliquer ces circonstances.
Le banc au complet de la Cour
d'appel accueillit la motion et char-

gea l'hon. juge Gregor Barclay
d'entendre leurs versions de l'af-
faire: Cet après-midi donc, ils se-
ront entendus privément à la
chambre du juge.
 

A Muskogee, Oklahoma, une or-

donnance municipale interdit aux
joueurs de baseball de frapper la
balle par-dessus la palissade ‘ du
champ de jeu.

sur Un regard terrifié.
Il porta d'instinct ses petites

mains à sa bouche, pour arracher

le bâillon qui l’étouffait presque
Dalbret avait prévu se mouve-

ment; i] prit les deux poignets de
Maxime puis le souleva sur son
séant.

Et son complice, s'avançant d'un

bond, saisit les membres fréles, ius
lia au dos de Venfant.

Ensuite ils sortirent celui-ci de
son lit, l'assirent sur une chaise et,
sans parler, sans souci dela faible

résistance opposée, ils Jul passa.
rent sacs bag, sa culotte, le chaus-

“rent tant bien que mal,

Puis ils lul jetérent une veste
sur le dos et le recouvrirent en’in,

en guise de manteau, d’une cou-

verture pliée en quatre.

Le pctit Maxime tremblait de
tous ses membres; une épouvan(e
Indicible paralysait maintenant
ses dernières velléités de résistan-
ce. faisait vaciller ses prunelles

Dalbret, déguisant sa voix. ul
parla:

—Nous allons t'emmener d'ici,

dit-il, sans rudesse; nous sommes
chargés par ton frêre Jean de ve.

nir te chercher pour te conduire
à Paris, parce que ton père vient
de partir pour un long voyage A
l'étranger.

“Il voulait t'abandonner, te lais
ser tout seul à Exssômes, mais tou Le pauvre petit Maxime, réveil

lé en sursaut, jeta sur son agres-

frère te réclame.

: (à suivre)
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Se
.

   ‘oui

xorkaise

Le docteur Smith ext un médecin

de grande valeur... Wême nen pres

raie sont obligés de réconanitre
sex dons étonnants... Mnla Il 8 un
minve défaut. Il a dex manières

ques... Al parle à sew clients

© suecades... JE leur Impose na
lonté, Hit gare à celui qui ne hm-

e à le contrarier:
Un brave homme, timide comme

115 Inpln, qui souffrait d'un mal à

Tocil, est envoyé vhez le docteur
oul, sans Même lu] demander de

sant {1 sant, lui ordonne:

nirex dans In plèce à côté, et
déshablillez-voust...

une petite histoires new-

  

 

  

 

  

Mails répond (a Hiinlde, cest que

du run] à l'oell,….
—Voulez-vous faire ce que je

 

‘eux , «tite me faire pérdre du
temps en dintasa'ons inutilest ru-
wir le médecin qui, xanx uutres cé-
ré ie, pousse le patient dam In

viève à cAté, Celul-ch, ent tout éton-

d'y vols un nutre homme déjà

bablllé. Et pris de curloesité, i

Ju; demandez ’
Excusez-mol, Monsicur, Est-ce

Vous uvez Aussi nal À l'oeil?
—Moit fait Fautre furieux, J'é

venu tout simplement pour r

le chauffuge central!

% $% %

PAUVRE PAPAI...

Le petit Reh, clng ans,
ux, En petit frère vient de jul
river À In maison. I'apa l'uvait

iMaändé depu.s pas Mal de temps

. Tout était arrangé pour que

  

 

que
    

 

#1 tout

   

  

30it Un beau petlt bébé... Mois

Loh veut le voir...

Aussl non père le prend par lu

main, el le conduit près du ber-
«cat où ne trouve le dernier venu,

Boh approche tontement du ber-
aM, KE puis, une grande décep-

tion semble ge pellddre sur son petit

ninois,
—Qu'est-ce que tu ax? Ini demau-

de non pre. Tu nex pin content de

ton petit frère?

Mas pauvre paps, réplique Bab

Tu ne vois pas qu'un Uns trompé.

ct qu'au lieu de te dunnir un bébé |
tout jeune, on l'en ns donné un tout

 

Vi iX, plocu de rides, et rang che-

vex?

FX
BAS OLR ÇA...

if st sept heures du soir... Mie!

 

   
dau Dorothée, une brave femme ti"

mue ét rangée, est sur le potnt

de rentrer chez elle, lorsqu'elle erot-

 

   

   

  

te UN homme en état d'ébriété
avancée, yu point qu'il éprouve quel.

aus diffeullés à se tenir debout.
—P prion, mu... madame... }

Fou... pourriez-vous
laner adresse... de In Ligue

un Trooliquet

lame Dorethée, émous par cet-

qusstion, s'enquiert discrètement,

—Vous voulez alier à la Ligue
« doute pour vous inscrire, et

dobner la boisson?

Non, non, non, réplique v.ve-

ment Fhomme, C'est pas pour ça!:..

de veux y uker pour... démission

nr

 

te

M1

  

abs

 

 

% ¥ x
EVIDEMMENT

An coin d'une rue un homme tout
dezuenillé «ten halllons, appro-

che un monsieur nt, qui
traverse 'e trottoir monter

  
très éle

pour  
   

  
Train

d'atterrissage
  Aleruns:

quinze,   

  

Allerons:
quinze.

Gai lon la...

La Vie
£4“ Humoristiquee

    

 eo

Ristons
français  
 

 

politesse ?Et la
 

 

LA DAME. — Quelle époque !
On ne laisse même plus passer
les dames en premier !
 

dans sa superbe nouvelle va'ture,
—l'ouvez-vous alder un pauvre

malheureux... ef me donner trente
dollars pour déeuneri

- Quoi? fit le mousleur profon- 

 

dément étonné, 11 vous faut trente

doilars pour un déjeuner?... Vous
ne trouvez pas que vous y allez un
peu fore?
—Mals pas du tout, réplique

l'homme dézuenilté. Voun pensez
bien que je ne peux pan entrer dans
un restaurant habitlé mme je le

suis... Il fant que je rommence par

m'acheter on habit...

 

Jenn HIGOLE,

 

  Condamné

  

KENNETH ROONEY, anclen ser.
gent-d'armes de In Chambre des
Représentants de Washington, qui
vient d'être condamné de un à
trois ans de prison pour avoir fal-
sifié les comptes de la Banque de

 

  

 

  la Chambre,

60 ANS DE
SACERDOCE

Plusieurs prêtres de 'archidio-
cèse de Montréal célébreront cet-
te année le cinquantième anniver-
caire de leur ordinatlon sucerdo-
tale. Plus rares sont ceux qui fê-
teronl le solxantième de leur enn-
sérration. Le Père Mormielas Le-
gault, O.M.I., est uu nombre de
ces privilégiés.

Né à Dorval, le T fuin 1861, 11
x fait 6es élndes classiques au «ol-
lige de Ste-Thérèse-de-Blalaville.
Novice à Lachine, où il pronouca

ses premiers voeux, le 15 uvût
1882, # fut un des premiers sco-
lastiques du acolasticat S&-Joseph
d'Ottawa, fondé en 1885. Ordon-
né prêtre le 4 Juin 1857, à Ia cn-

thédrule d'Ollawa par Mer Duha-
mel, archevêque d'Otlawa, il fut
pendant sepl ans missionnaire p.8-

dicatenr et directeur de la Con-
grézation des Jeunes gens et du

I
|
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HORIZONTALEMENT

1 Dita queljue chose pour amu-
#er,

= lieu destiné à recevoir le lait.
3 Su sert de — Pronem person-

net — Morceau de musique à
trois parties,

4- l'ossessif — Mnuvais usare.

 

Solution du problème d'hier

[TIR|Y|P|A|N|O|S|O|M]|E]
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LA FATE
sdas LEGAULT, OM.
 ir, Horn

 

| (orele St-Pierre, À l'église St-Pier-
re-\pôtre de Montréal, De 1893
à 1896, il exerce les inêmes fonc-
tions à Notre-Dame-de-linlh Au
Mois d'août 1896, il revient à St-
Pierre-Anôtre de Montréal où À
cor promi en 1898 supérieur de

l''uilse St-Pierre et 3idme amis
‘ant du conseil provincial, Un an
plus tard, 11 devient le premier

curé de St-Pirrre, érigé en paroi=-
+. De 1901 à 1910, il est mission-
nidre an Cap-de-ja-Madeleine et

de 1910 à 1916, supérieur et euré
à St-Sauveur-de-Québec où il s’oc-
cupe de réparations à l’église N
tr&-Dame de Lourdes, de l'érec-

tion d'un nouveau collège des Frè-

res et de l'établissemënt d'une
oeuvre de jeunesse au marché St-

Pierre. De 1916 à 1925, M est de
nouvzaut missionnaire au Cap-de-
la-Made*vine. Enfin, de juillet

1926 à 1937, {1 est nommé prédi-
cuteur de retrailes fermées à Hull.
Après quelques années passées au

Cap-de-la-Madc'eine, H a prig =a
retraite bien méritée à la maison
de Ste-Bernadette, À Montréal, où

il résikle encore,
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   >—Du ordinaire ds lu vie —
Dynamite,

t—Admiration factice cl solte pour
tout va qui est en vogue —
Deux voyelles,

7— Condiment Qui siège,
s—Pronon personnel,
9— Personne qui fait des enquêtes.
10- Synonyme de raæout Qui

s‘arrètent au lieu d'avancer.
Action de rire — Coups de hae
suetles,

VERTICALEMENT

‘Qui prépare des plumes pour la
parure,

Pâte d'Italir — Partieule néga-
tive angluise,

3- Interject'an qui marque 1a dayu-

1t

 

leur — Qui concerne le mode
éolen.

4- Pronom neutre anglails—Endult
tennre.

nre d'ombeliiféres de l'Euro-
pe méridionale (pl).

6 Mesures agraires — Pronun
personne] — Triage.

—C'onjonction négative — Famite
de dicotylédoncs.

8-—CrAncs Prépesition An-

 

AJUJQIUJEISITILI cienne note. =

[TIRARIUTSTMIO TUTOFTRIOT
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=}ymmiters” rongeur — Metro
TE MIRTE[ETDITITITIOINT

|

}§Gul oadetonor.
ditions ples avantageuses pour

La Chambre de Commerce
de Montreal a Ottawa
Une délégation de deux eonls i

trois eens membres de la Cham-

bre de commerce du district de
Montréal se rendra mardi vro-
chain, le 3 juin, à Ottawa, reneon-

trer les honorables ministres du
gouvernement fédéral, les séna-
teurs et députés de lu provinee
de Québec de même que les repré-

sentanis de langue française des

autres proviness an nat et aux
Communes pour faire acre d’allé-
Reance au gouvernement du pa
à l'occasion du soixantième annl
versaire de la Chambre et ponr

présenter officiellement nn mé-
moire préparé par la Chambre
sur le Service civil féiéral.

Les minitres du Cabinet fédé
rat recevront en audience la dé-
légation pour entendre l'exposé
des vues de la Chambre de com-
merce du dictriet de Montréal sur
le Service civil fédéral, Commzs on

le sait, la Chambre a publié à
l'automme dernier un mémoire
sur cette question oft cle réclame
plus d'efficacité et de romdoement
dans les services donnés, des con-

 

 

  

 

 

  
ied quofessionneils qui voudraient

s'en fei-p une carrière, une réur-
Fanization de la promotion, enfin,
à compétence égale, une metllen-

 

re representation de l'élétuent da
‘nngue française.

Nouvel assaut
des guérilleros
ATHENES ‘50,(BUP)—Le gou-

vernement grec vient d'annoncer

une attaque des guérilleros sur !n
frontière yougos'ave. Le premier
ministre adjoint, Tsaldaris. dit que
cette attaque fait partis d'un plan
pour l’établissement d’un territoire
libre dans cette région impori«nte.

AYEUX DY CULPABILITE

X Alois Kilbertus, Roger Landry cl
T “opold Supple, accusés de cons-
plration pour fabricucr et impri-
mer 100.000 faux billets de trara-
way, ent avoué leur cu'pabllité de-
vant le juzxe Omer L-rrand qui
rendra sentence le 10 juin pro-
chain. Daux autres insulpés, J.-M.
Martin et Tlené Braupré, subirnnt
leur proc® le 3 juin sous la même
recuention.

 

 

Elle n'a rien à boire

 

Jalousie

 

  

    

  

  

nieral mieux ombras-
ser tom ami que

tol,
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wv N ~~
Tom and est de Œu as en- q

de n'attendem: pas beauconp plus poll. Ich, lu pelltel \ Soyez tendu co Ele a une foutt-
plug longtemps, Ne peux-tu pas las- , sages, qu'elle à du? tense ot. o :

ser une jeune fille sinon je HE! Que fait- des signa

‘es | ÿ l'uvion!failre som verre? J'ai- n'en lent. +
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a

D'babltude, Huge -
Hots, te farang di- Mais elle n’est dans Je Me veux pas de scènes teuquées.recteur de cinéma, In yondole que trols Ce que jo veux c'est du réallnme!ent un monsire de mécoudes avant le Même a'll faut aller Jusqu'àréallame. . . naufrage, Nous Vebixe, je veux ume o ,y Bonrrlons traquer Eondole, nNla scène,

7

So =

;
EaupentSes cheveux nont dé-. De atem ez chercher un coll.oa appear feux et reprenex In acène,

rence de l'héroïne Vite, allen}

|

—Ne craîgnez rien, madame, nous ne renversons rien quand
nous descendons les escaliers,

Une preuve évidente Mensonge
-

~
>

Ou vou» a induit Maintenant, je sula sûr que vousEcoute, Pam), je Un miagit bhee en recur. nl nye mentex,l'ai dit que nous tel qu'elle éta pas de femme .Je veux que made- n'avions female sur ce yacht, sa Cromena muiselie Kerry expli- entendu Parler que       Tu vps
me faire
vleurer,

 

que à mn finneée
certninen chores.
C'ent très important.

de amndemolxelle
Kerry alors, vn-

lent
     

   

T
Y

entrolt dans
°

Tarsas snutait nur le dos
de Tantor, 

 

  

 

    

tex

bord de ce ym“A  
  

 

 

         

 

 

Il eonduisit Tantor em sigxagunnt
afin d'ésiter lea bulles de Manzsen,

qui paxsalent tout h coté de lui.

Comprenant que Tarsan, une fols de
plus, l'avait roulé, Mansen décida
de retourner aa camp afin de se

venger sur Jeamae,  
 

 

Elle aime

  

l'harmonie

 

   
—

Volel Ia peste, Cent Philoe ‘
mene! Elle ext venue Îct cing fois, et elle

se plaiut coulours de sen aouliert,

       

  

 
       

  
    

>
Filles ne sonnent pas dans le

Ecoutes même ton,
se veux
que vous
accordies
mes chaus-

autres.

 

      



v

LA

 

Nous xuivons l‘auto d'Hermine depuis

i des heures, ef (uijours dans des petlied
- 8 routes. Ea plus, Il me semble que Kun

I qu'elle arrfiera, Je ferat mieux de me

: survelller,

revient luujours nu même pont, Lore *
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La scène finale

 

Armand nous suit

encore, ma's bientôt, H

fern mult, et KR ne pour

ru plas nous sulvee

   

  
  

11 y 8 nasser . [SE

qu'il nous sult. nu 3
chère, Nos agente dui-
vent avoir tout nrraoct
pour ky sein. finale

Vous aves «té lrém bablle, chauf-

fvur.  Manirnant, niles droit am
   

     

  
    

 

Distance
 -—

 

 

cette longue-vue,

 
  

  

Je voin même len petite enfants
. 1 Indlems gulf jouent duns teur vile

Patuud, ce vilinge, qui est à Inge, (Pext al pris, quill me xem-
den mlllex et den millex semble ble que Je pourral jouer avec
taut près de nous, lors- 1 eux.
que l'on regarde avec 7

     

  

  

J'ai demandé À monsieur Coumique
à elle distance était te silage, et
U m'a réponde aun'll était à envieon
wuatre vibeles d'anjourd'hul,

  

 

      

       

AS

Parce au’ila vivent comme en Pau

1047, tandin que nous noux vivons

comme en Pan 2047, Cenendnmt. in

ne sont qu'à quelques millen de
noun, 1

 

 
 

 

new cette fois? Incertitude

 

 €
Je connais um endrolt oh ce type i

peut ntteludre Je rivage.

r Je le com-
anis aussi.
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Ham Comment un din- ‘

man ponrealt-il appor- I
ter le malkeort Pies dre

be,
“5 Pa
-men

 

 

j = =

J DaaTNNes+   

 

J Eh bien! de-teur, c'ent

pe
dil /

7 D'où venez vous,
=e mademoisetle Alain?

habltalent vos parents?

I peut et

Garde, le ne peux plus attendre.
Quel ent le serdicu®

Hum... Las Ladlens

ou nonsimlent ce foe, le

“Roc de l'Esprit”,

D'après uns veille Tes

gende, l'esprit teur ap-

paraïaselé 1014 les cus

au même endroit.

rer

nur le vroira°
Fourquol

Jataais

viez-voust

~~

C'est 4rès tué.

resent, docs
teur. Voyez

sets masse
nies eller, «
de omteura!

 

 

 

        
  

 

  

   

 

(“ont le dlamaut! Rien d'autre ne *

pourrait briller sins,

Dites à Jox, Lambxère
d'entrer.

—

Oua ?

de poutuet etir

Je Jui ai d'où elle

pas de
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PLateau 5151 — OUVERTS DE 9 H. A 5 H. 30, SAMEDI COMPRIS   

 

   

 
 

. ¢ ’ .

Complets pour hommes
Prix ord. 28.50 a 29.95

PRIX DE SOLDE SAMED:

257
Complets d'été en fin lainage, en tweed anglais. Choix de brun pâle,

- brun foncé, gris moyen, gris bleu. Veston croisé ou droit avec un
gilet et un pantalon. Tailles: 34 à 42.

SPECIAL |

Vestons de sport
pour hommes, poitrine: 34 à 44 >

Léger tweed fantaisie ou fin lainage en brun
medium, brun pâle, gris bleu. Devant droit à 1 6:95
2 ou 3 boutons. Coupe ample. Chacun ..

Autres qualités: 15.95 à 21.95,

Pantalons pour hommes
Tailles: 29 à 40. Prix ord. 5.98, 6.29

PRIX DE SOLDE SAMEDI

| 4.89 |
Pantalons d'été en toile TROPICAL a rayures sur fond bleu, gris,
bleu vert, brun pâleet autres lainageset coloris de brun, bleu. Coupe TTT3soignée. SOUSCRIVEZ 

    

   

Autres qualités 5,98 à 8.95 au fonds de

SECOURS GREC |
durant la présente

campagne |

DupuisSrèrcs | | 4 ee|

DUPULS — au sous-sol d'économies.
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